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UNE DOUCHE D'EAU FROIDE SUR LE PROJET D'UNE LOTERIE PROVINCIALE

Fulton: “Lesage a manqué aux conventions! 
Toutes les provinces seront consultées”

1

Rue Michelet, à Alger, les passants remarquent à peine la présence d'un cadavre. 
C’est que, depuis quelques jours, les victimes du terrorisme ne se comptent plus.

(Photo L'Pl)

Paris s emi

Tout peut maintenant se 
produire, tout ou rien!

Par JEAN TAINTURIER 
envoyé spécial du Devoir

ALGER. — On ne sait plus trop quoi 
penser des réactions possibles des deux 
communautés lorsque l'armistice sera signé et 
le protocole des accords publié et largement 
diffusé à travers toute l’Algérie. Tout est à 
redouter, comme il est possible que rien ne se 
produise. L'OAS se plait à dire et redire que 
la signature n’apportera rien de nouveau au 
problème et qu elle poursuivra son action en 
i'amplifiant au fil des prochaines semaines. 
Mais fout cela est-il vraisemblable ?
Depuis quelques jours, les at­

tentats se font de plus en plus 
nombreux. Des grèves succèdent 
aux grèves. La vie économique, 
comme la vie sociale, est blo­
quée. Les populations se terrent 
chez elles dès 8 heures du soir 
et. dans la journée, il arrivera 
fréquemment à une ménagère 
d’assister à deux ou trois at­
tentats ou. du moins, d'en voir 
les victimes.

Il y a trois jours, il s'est pro-

à éliminer le 
terrorisme/ 
à rassurer 
TEuropéen

duit à Alger un attentat toutes 
les trente minutes!

Le résultat le plus clair de 
cette situation fait que les' deux 
communautés commencent à se 
lasser de ce climat. Il est alors 
possible que la fameuse “dyna­
mique de la paix” du président 
de Gaulle soit quelque chose de 
palpable.

L'OAS, qui n'est pas sotte.
Voir page 2 : TOUT PEUT

Le différend ferroviaire est 
au stade de la conciliation

OTTAWA. — Les représen­
tants du Canadien National et 
du Pacifique Canadien ainsi 
que ceux des syndicats grou­
pant 110,000 employés non iti­
nérants ont réclamé hier l'in­
tervention d'un conciliateur 
fédéral pour faciliter le règle­
ment de leur dispute. Hier 
soir, on a appris, de source sû­
re, qu'Ottawa désignerait sous 
peu un conciliateur.

Les chemins de fer ont ré­

clamé les services d'un conci­
liateur tandis que les syndi­
cats veulent la constitution 
d'un tribunal de conciliation. 
Les chemins de fer croient 
qu'un conciliateur peut per­
mettre aux parties de reviser 
leurs attitudes sans recourir à 
la procédure arbitrale.

Les syndicats ont fait parve­
nir leur demande au ministre 
du travail, M. Starr, dans une 
lettre signée par M. Frank 
Hall.

ALGER. — Le gouver­
nement français vient 
d'ordonner aux comman­
dants des grandes régions 
militaires d Algérie de dé­
ployer leurs réserves dans 
les grandes villes et de les 
utiliser dans la lutte contre 
le terrorisme afin notam­
ment de mettre fin au 
massacre en cours depuis 
quelques semaines, de ré­
duire du moins le nombre 
des attentats et, surtout, 
d’empécher, dans les jours 
qui suivront la proclama­
tion du cessez-le-feu un 
affrontement sanglant en­
tre les communautés euro­
péenne et musulmane

Hier. les attentats ont fait 
16 morts et 33 blessés, por­
tant le nombre des morts de­
puis samedi malin à plus de 
125. D’autre part, des com­
mandos appartenant apparem­
ment à l'Organisation de l'ar­
mée secrète, ont effectué plu­
sieurs vols à main armée à 
Alger. Oran et Constantine, et 
ont raflé l’équivalent de $160,- 
000.

Il semble de plus en plus 
que l'annonce d'un accord en­
tre le gouvernement français 
et les rebelles musulmans, 
loin de marquer la fin du ter­
rorisme va entraîner une in­
tensification des actes de vio­
lence dans le pays.

D'une heure à l'autre...
A Tripoli, hier, le Conseil 

national de la révbluüon algé­
rienne a tenu la dernbre 
séance de sa session extraor­
dinaire. La veille, il avait ac­
cepte l’ensemble du projet 
d'accord avec la France. Hier, 
le CNRA a approuvé la te- 

Voir page 2 : PARIS

La C. de C. du 
Canada tient un 
2e référendum 
sur les loteries
La C hambrp de commerce du 

Canada procédé à un nuu\eau 
referendum sur les loteries, d'ici 
le 13 mars, hile a déjà eu recours 

cette consultation populaire 
des plus démocratiques parmi 
ses 800 chambres locales. Le bul­
letin de consultation est accom­
pagne d’une liste d'opinions, pour 
ou contre, que la Chambre de 
commerce du Canada n’appuie 
pas nécessairement.

Ainsi, les Chambres de com­
merce de tout le pays devront se 
prononcer sur les loteries ou 
“sweepstakes” légalisés sous le 
contrôle du gouvernement.

Voici quelques-unes des opi­
nions qui servent de guide à U 
consultation populaire de la 
Chambre de commerce du Ca­
nada.

Les lois que le publie désap­
prouve sont très difficiles a 
faire observer. Les sondages ré­
cents révélent que le public veut 
des loteries légalisées; les deux 
tiers des Canadiens y sont favo­
rables.

L'n grand quotidien de langue 
française de Montréal a obtenu 
99.482 voix en faveur des lote­
ries et seulement 149 contre, lors 
d’un référendum chez ses lec­
teurs.

Les loteries existent depuis 
assez longtemps dans de nom­
breux pays: certains gouverne­
ments même en organisent. L'Ir­
lande. la Suède, la F-ance. l’Aus­
tralie .l’Allemagne, la Suisse, le 
Mexique. Porto-Rien et certains 
Ftats américains légalisent des 
loteries. Les hôpitaux, l'enfen'-e 
pccessitc"‘e. les lo's;rs. l«*s cen­
tres culturels bénéficient des 
loteries légalisées: en Irlande, 
250 hôpitaux’ puisent des reve­
nus aux “sweenstakes”. Les hô­
pitaux australien-* sont égale­
ment favorisés de revenus de 
loteries auxquelles contribue le 
public de l’Australie.

La pratique Illégale du jeu et 
des paris est courante au Cana- 
de et le gouvernement n’en tire 
aucun revenu. Des millions de 
dollars rbaoue année sont versés 
par les Canadiens aux loteries 
d'Irlande et du Royaume-Uni.

Les C anadiens verseraient ainsi 
$25,000.000 par an aux “sweep­
stakes” irlandais.

Les adversaires des loteries opi­
nent qu’elles sont une forme 
immorale de jeu de hasard et 
partant préjudiciables à la mora­
le publique. L’épargne et l’esprit 
d’éronomie souffriraient de l’oc­
casion de vouloir devenir riches 
sans efforts. Certains sont d’a- 
v's que pour rendre les lote­
ries alléchantes il faut donner 
65 pour cent des reeettes en 
nrix. sans romnte*- les frais asse? 
élevés d’orcanicat«on. de sorte 
cu’il rccte peu d’argent à remet­
tre à des fins charitables. De 
plus, les oeuvres méritoires rece­
vraient mo*ns. s'il y avait une 
loterie légalisée. L**s classes mo­
destes, celles qui peuvent le 
moins sa le pr-meUre. seraient 
!•* meilleurs clients d’organisa­
teurs de loteries.

Comme dernier argument, l’on 
sien-ale le rian-er nue firs escroc* 
délouent les dispositions les plu* 
rigoureuses visant Z assurer ”o 
rontrôle gouvernemental effi­
cace.

OTTAWA. — Le ministre de 
la justice, M. Davie Fulton, 
s'est dit étonné d'apprendre 
que M. Lesage ait pu dire, au 
moins d'après les propos qu'on 
lui prête, qu'il a fait des re­
présentations 'officielle''' au 
nom du gouvernement d'Otta­
wa. quant à la possibilité 
d instituer une loterie provin­
ciale dans le Québec.

Il a accusé le premier mi­
nistre de la province de Qué­
bec de manquer aux conven­
tions établies entre les hom­
mes publics et d'avoir dévoilé 
le contenu d'une correspon­
dance "personnelle” échangée 
entre lui et le chef du gouver­
nement québécois.

M. Lesage a en effet décla­
ré lundi qu'il attendait qu’Ot- 
tawa lui fasse connaître scs 
vues relativement a la possibi­
lité d’amender le code pénal 
pour permettre la création de 
loteries provinciales.

Il répondait alors à la Fédé­
ration des travailleurs du Qué­
bec qui, dans le mémoire 
quelle présentait au gouver­
nement provincial, suggérait 
au gouvernement de la pro­
vince “de faire pression auprès 
du gouvernement de la pro­
vince de Québec pour obtenir 
un amendement au code pénal 
autorisant la création d’une 
loterie provinciale dont les 
revenus serviraient à financer 
partiellement la sécurité so­
ciale”.

M. Lesage
M. Lesage a alors déclaré 

qu'il avait écrit, le 24 janvier, 
au ministre de la justice, M. 
Fulton, lui demandant d'accor­
der une considération sérieuse 
et officielle à cette demande. 
Il a ajouté qu'il en avait d'a­
bord parlé avec M. Fulton, lors 
de la conférence fiscale fédé- 
rale-provineiale de 1960. Par 
la suite, il avait charge le 
ministre de la jeunesse, M. 
Gérin-Lajoie, de continuer les 
démarches.

Toutefois, il y a plus d'un 
an que l’affaire est en branle 
et nous n’avons pas eu de ré­
ponse, de dire M. Lesage. “Il 
n'est pas pressé", de commen­
ter un délégué de la FTQ. “Pas 
de commentaires,” d’ajouter 
M. Lesage.

Réactions de M. Fulton
Interroge aux Communes à 

cet égard. M. Fulton a conve­
nu hier qu’il a abordé cette 
question “avec des membres 
du gouvernement de Québec” 
et qu’il a échange avec eux 
quelque correspondance. 
“Tout se fit à titre officieux, 
dit-il, sur une base personnelle 
et fut d’une nature générale 
seulement”.

“J’ai reçu deux lettres : l’une 
de M. Lesage et l’autre de M.

Gcrin-Lajoic. Les deux étaient 
précédées de la mention “per­
sonnelle'.

M. Fulton se dit denc étonné 
d’apprendre que M. Lesage ait 
pu dire, du moins d'apres les 
propos qu'on lui prête, qu'il a 
fait des représentations offi­
cielles” demandant une réponse 
au nom du gouvernement fédé­
ral.

"Au cours de ces ommunica- 
tion - personnelles, d'ajouter le 
ministre de la yjstice, on m'a 
interrogé sur la possibilité

d'smcntfcr le cct'e ocrai d: fa- 
ç « a auter’-cr 1 o.'ganucL c i c c 
lotcr cs par le goavcmrmc t 
provincial. J'ci signale eue cc!n 
soulève nombre de problèmes et 
qu'au surplus, tout le sujet des 
loteries et autres questio n con­
nexes est grc.entcmcnt a l'étu­
de et que je les 'messicu - Le­
sage et Gérin-Lajoie1 mettra s 
au cou ant en ternes et Heu ce 
l'évo'ution de notre poeit’en".

“En fa't. di encore M. F '- 
ton. il g'rgi: là d'un sujet ç.i 
intéresse toutes les provinces. Il

serait diiTicile, en conséquence, 
slron malséant, C; ne traiter 
qu'a' ce une prov ince sans can- 
seit'r les autres. Nous ne le* 
avons pas consultées et je re 
suis donc pas en irrsurc d émet. 
ire une epinion officielle ",

De Pl us. la façon dont •t.
Lrcagc Cet ccrmis de dévei 1 C1*
h conten •j d cne corresnond L I-
12 per: C ' ne!1 c demont - -
r* ? U V <?2 1 ter: et T: ri "
t 3 Q”’ 1 * a c rc 'cnd-c. ra

çtr-cn.'.cÎ.2» v i
t: • lC -3 1 et;.ree

JOHNSON: 13 bills annoncés 
n'ont pas encore été soumis

INDE: légers progrès des extrêmes
DELHI. — Meme si le par­

ti du Congrès voit sa majorité 
écrasante quelque peu réduite 
au sein de l'Assemblée natio­
nale et dans les Assemblées 
des Etats, il conservera par­
tout la prépondérance dont il 
jouit depuis 1947. En effet, le 
parti du Congrès a déjà rem­
porté la victoire dans 100 des 
146 circonscriptions pour les­
quelles les résultats complets 
sont connus en ce qui concer­
ne l'élection des membres du

Aucun fonctionnaire ne sera maltraite 9?

QUEBEC. (DNC) — “Je n'ai 
aucunement l'intention de per­
mettre qu'un seul fonctionnai­
re provincial soit jeté dans le 
chemin”, a déclaré, hier, le 
premier ministre, M. Jean Le­
sage, alors que la Chambre a 
adopté à l’unanimité, en troi­
sième lecture, le projet modi­
fiant la loi régissant les pen­
sions aux fonctionnaires pro­
vinciaux.

M. Armand Maltais, député 
de Québec-Est, a plaidé pour 
les fonctionnaires qui devront 
automatiquement prendre leur 
retraite, le 1er avril prochain, 
et qui n’auront pas contribué 
pendant dix ans au fonds de 
pension. 11 y a, selon lui; un

nombre peu élevé d’employés 
qui seront dans ce cas et'ne 
pourront bénéficier d'au moins 
$10 par mois comme ce sera le 
cas pour la plupart.

M. Maltais a demandé que 
ces employés reçoivent l’atten­
tion du gouvernement afin 
qu’ils puissent continuer de 
travailler, s’ils le désirent, de 
façon à contribuer au plan de 
pension pendant dix ans, ce 
qui leur permettrait de rece­
voir le minimum.

Le premier ministre a dit 
qu’il a déjà fait une déclara­
tion au sujet de ces cas. Il a 
précisé qu’il n’y a pas seule­
ment le cas des employés qui 
n’ont pas travaillé dix ans,

mais egalement celui des fonc. 
tionnaircs qui ont travaillé et 
contribué au plan de pension 
pendant douze ans ou quatorze 
ans et qui pourraient bien ne 
pas recevoir un montant suffi­
sant parce que l’épouse, par 
exemple, ne recevrait pas la 
pension de vieillesse de $65. 
II peut se trouver des cas de 
misère, a dit le chef du gou­
vernement et j’ai dit que 
j'examinerais chacun de ces 
cas en particulier afin qu’il 
n'y ait pas d’injustice. Ce 
n’est pas seulement une ques­
tion du désir de l’employé de 
continuer à travailler. Il y a 
la question d’efficacité et de 
rendement.

Le premier ministre a ajou­
té qu’il peut se .trouver, parmi 
les employés civils qui devront 
prendre la retraite des hom­
mes qui auraient déjà une pen­
sion après avoir travaillé un 
nombre d'années requis pour 
une banque, une compagnie de 
chemin de fer ou une autre 
entreprise et qui se sont en­
gagés au parlement par la sui­
te. Dans ces cas, la pension de 
la banque ou de la compagnie 
du chemin de fer ajoutée à 
l’autre pourrait constituer une 
pension convenable.

“Je puis assurer la Cham­
bre, conclut le premier minis­
tre. que je n ai aucunement 

Voir pzge 2: AUCUN

Parlement central. Il a rem­
porté d’autre part 1.242 des 
2.000 sièges dans les Assem­
blées provinciales pour les­
quels les résultats sont défini­
tifs.

Le parti du Congrès a ce­
pendant essuyé un échec assez 
cuisant avec la défaite du mi­
nistre de l’information, B. V. 
Kcskar, aux mains d’un candi­
dat indépendant dans une cir­
conscription de l’Etat de Uttar 
Pradesh. Malgré cela, le parti 
du Congrès est déjà assuré de 
commander une majorité subs­
tantielle non seulement à l’As­
semblée nationale mais dans 
les Assemblées d’au moins 
sept Etats: Pundjab, Madras, 
Anohra, Maharastra, Assam, 
Gujcrat et Mysore.

Au Cachemire, un parti al­
lié à celui du Congrès, le par­
ti de Ja “conférence nationa­
le", a remporte de nouveau la 
victoire. Dans l’ensemble ce­
pendant, le parti du premier 
ministre Nehru a dû céder du 
terrain dans quelques Etats, 
notamment le Pundjab et ce­
lui de Madras, à des forma­
tions de droite ou régionalis- 
tss et est même menacé de 
perdre le contr le de l’Etat de 
Rajestan, tandis que le parti 
communiste pour sa part enre­
gistrait quelques gains dans 
l’Etat d’Andra Pradesh.

Lucien Tremblay 
veut défendre la 
langue française

QUEBEC. (D.N.C.) — Af. 
Lucien Tremblay, député U. 
N. de Maisonneuve, s'est fait 
hier, le défenseur de la lan­
gue française alors que le 
comité des bills étudiait un 
projet modifiant la loi du 
Barreau.

Des l’article S. Af. Trem­
blay a prétendu combattre 
un “anglicisme". "On ne 
traduit pas. a-t-il dit. “le mê­
me délai" par “the same de­
lay”, mais .par “the same 
time laps”...”

Après discussion entre le 
procureur général et Mme 
Claire Casgrain. Af. Trem­
blay a admis: "Je peux bien 
retirer mon objection, si 
mon affaire n’est pas bon­
ne... ”

Al. Lapalme: “Vous serez 
peut-être plus chanceux plus 
tard ...”

A l’article 54. le député de 
Maisonneuve est de nou­
veau intervenu:

“Je ne veux pas couper le 
courant, ne craignez pas: 
mais je m’oppose à l'expres­
sion “compétent à”. On doit 
dire: “apte à siéger”. Sur­
prise et rires. Les représen­
tants du Barreau déclarent: 
“On peut être apte à siéger, 
sans être compétent".

AL Tremblay: “Comment 
ça? Attendez donc. Vous 
ne voyez pas que le procu­
reur général est en délibéra­
tion.

M. Lapalme' se fait appor­
ter un Larousse.

Après le procureur géné­
ral, c’est M. Pierre Laporte 
qui consulte le dictionnaire. 
Le député de Chambly dé­
clare qu'il ne peut accepter 
le “apte à” de M. Tremblay, 
tandis que Af. Lapalme trou­
ve cette expression très fran­
çaise.

Af. Lesage tranche la 
question: “Laissons le Cou 
seil législatif se prononcer 
là-dessus.’”

QUEBEC. — Le chef de 
l'Union nationale, M. Daniel 
Johnson, a demande hier au 
gouvernamen* de soumettre le 
plus tot possible a l'Assemblée 
législative le texte de 13 pro­
jets de loi, mentionnés dans 
le discours du trône et qui 
n'ont pes encore reçu première 
lecture.

M. Johnson a expliqué qu'il 
tient à ce que les membres de 
l'opposition ait le temps d'é­
tudier les bills entre les nom- 
breu-es séances du comité qui 
entreprend aujourd'hui l'étu- 
ce du bill de Montréal.

M. Lesage a répondu que la

préparation de ces projets de 
loi e't en cours mais eu'il r. y 
avait que 24 heures dens un» 
journée et qu'il désirait les 
étudier avec ses collègues 
avant de les présenter a l'As­
semblée.

Le premier ministre a diè 
que l'étude des bills de Mont­
réal et de le Corporation de 
Montreal métropolitain était 
pour l'instant la chose la plu» 
urgente.

Au nombre des 13 projet* 
de loi mentionnés par M .John­
son, notons celui d'une loi des 
hôp’taux et la création d'unï 
société générait d'investisse­
ment.

M. Fulgence Charpentier 
en Afrique française

Par Clément Brown
OTTAWA. — M. Fulgence Charpentier, chef de la division 

des passeports au ministère des affaires extérieures, vient d'être 
nommé ambassadeur auprès de quatre nouvelles républiques 
de l'Afrique française : le Cameroun, le Tchad, le Gabon et 
le Congo (ex-français). En annonçant cette nouvelle, hier, aux 
Communes, M. Howard Green, ministre des affaires extérieures, 
a laissé entendre que, d'ici peu, des missions diplomatiques 
canadiennes seront établies dans d'autres républiques de l'Afri- 
nue française. M. Charpentier, qui résidera à Yaounde, au 
Cameroun, assumera ses nouvelles fonctions dans un avenir 
rapproché.

Les femmes vont 
plaider pour la 
paix à Ottawa

“La voix des femmes", mou­
vement présidé par Mme Thé­
rèse Casqrain, se rendra à Ot­
tawa le 7 mars. La démarche 
à laquelle on a donné le nom 
de "train de la paix", a pour 
but de présenter un mémoi­
re à M. John Diefenbaker, 
premier ministre du Canada, 
réclamant l'abolition des ar­
mes nucléaires. Le convoi 
transportant les représentan­
tes du mouvement s'arrêtera 
dans toutes les petites gares 
le long du chemin, dans le but 
d'attirer l'attention de la po­
pulation sur la cause que "la 
voix des femmes" veut défen­
dre.

La ville de 
à surmonter

Par Jean-Marc Laliberté
QUEBEC. — Une forte délégation de représentants de 

la ville de Montréal et des municipalités de banlieue a en­
vahi la Vieille capitale hier pour participer à l’étude des 
bills aoumis par la métropole pour amender sa propre charte 
et celle de la “Corporation de Montréal Métropolitain”.

L’étude du bill de Montréal par le comité des bills pri- 
vés de l’Assemblée législative débutera cet avant-midi. Quant 
au bill amendant la charte de la CMM il est inscrit à l’ordre 
du jour de demain mais il est encore impossible de dire s’il 
sera étudié cette semaine.

Le comité tiendra deux séances aujourd’hui et trois de­
main pour disposer du bill de Montréal. Si par un heureux 
hasard il pouva.t disposer de ce bill qui comporte 105 arti­
cles avant la fin de la journée de demain il se peut que le 
bill de la CMM soit appelée immédiatement. Mais de l’âvis 
des observateurs cela est peu possible.

Les bills soumis par Montréal, cette année, revêtent une

Montréal réussira-t-elle 
l^opposition de la banlieue?
importance toute particulière non seulement à cause des dis­
positions qu’ils contiennent mais aussi à cause de l’atmosphè­
re créée autour de ces bills.

Depuis l’avènement de l’administration Saulnier-Dra- 
peau au oouvoir les municipalités de banlieue, à tort ou à rai­
son, craignent pour leur autonomie. I! est vrai qu’au tout 
début de leur mandat MM. Saulnier et Drapeau ont brandi 
la menace de l’annexion mais dès leur voyage à Québec, 
Tan dernier, pour l’étude du bill de Montréal ils ont réalisé 
que même si logiquement on doit tendre à faire de Tile de 
Montréal une grande métropole unifiée, pratiquement un tel 
rêve est du domaine de l’utopie à cause des incidences poli­
tiques qui seront toujours assez fortes pour maintenir des 
fiefs ou réserves.

Les administrateurs municipaux de Montréal ont alors 
tourné leurs efforts vers la consolidation des forces de la 
métropole et aujourd'hui leur argument principal est que 
Ton doit fournir à Montréal tous les revenus nécessaires pour

assurer son essor économique qui profite à toute la région. 
C’est une participation à cet essor économique que réclament 
maintenant des banlieusards les dirigeants montréalais.

Et Tune des premières mesures envisagées en ce sens 
est de garder à Montréal le produit de la taxe de vente per­
çue sur son territoire.

Cette disposition du bill de Montréal a ameuté les di­
rigeants municipaux de la banlieue. Il faut dire aussi qu’ils 
ont là une magnifique occasion de “marchander”. Rapatrier 
les revenus de la taxe de vente qui sont actuellement distri­
bués au prorata de la population sans tenir compte du produit 
de la taxe perçu dans chaque territoire, rapporterait en 
principe à Montréal environ $4.000,000 par année.

Mais depuis 1935 les municipalités de banlieue ont ac­
cepté cette redistribution au prorata de la population parce 
qu’elle était à leur avantage. Maintenant que cet avantage 
disparait cetraincs d’entre cilles auraient peut-être la ten- 

Voir page 2: LA VILLE DE MONTREAL

On peut dire que nous avons 
vécu, depuis quelque temps, des 
“journées françaises" aux Com­
munes. En effet, jeudi dernier, 
le gouvernement Diefenbaker 
annonçait le depart de sept pro­
fesseurs d’enseignement techni­
que (dont cinq pour le Came­
roun, incidemment) en vertu du 
plan d'aide à l’éducation dans 
les pays d’Afrique française 
adopté au cours de la dernière 
session. Ce plan, pour lequel 
des montants annuels de $300,-
000 sont votés, fait pondant au 
programme d’un million de dol­
lars adopté pour les pays du 
Commonwealth. Vendredi, le 
ministère des affaires extérieu­
res demandait un crédit supplé­
mentaire de l'ordre de $15,000, 
pour l’Association internationa­
le des universités de langue fran­
çaise. Hier, avec la nomination 
de M. Charpentier dans quatre 
pays de langue française, M. 
Green laissait entrevoir pour 
bientôt une expansion de nos 
relations diplomatiques avec 
d'autres républiques de l'Afri­
que française.

De plus. M. Green annonce 
aussi Tctablisscment de missions 
diplomatiques au Togo et au Sé­
négal. C'est le haut commissai­
re du Canada au Ghana qui sera 
ambassadeur au Togo. Le haut 
commissaire canadien en Nige­
ria sera ambassadeur du Canada 
au Sénégal, en plus d'etre ac­
crédité en Sierra Leone.

A ce jour, notre pays a donc 
établi des relations diplomati­
ques avec 15 pays d'Afrique. 
“Nous espérons, de souligner 

! M. Green, que, grâce à l’accrédi­
tation d'ambassadeurs non rési­
dants, dans le cas de nos deux 
chefs de mission au Ghana et à 

! Lagos, nous pourrons établir des 
relations diplomatiques avec 
d’autres républiques de langue 
française de l’Afrique occiden- 

| taie”.
Le ministre des affaires exté­

rieures a profilé de la circons-
1 tance pour exposer ses vues sur 
l’Afrique française." La déci­
sion fut prise d’établir des rcla-

i lions diplomatiques avec ces 
| pays d'Afrique française à cau- 
i se de l'influence croissante de 
: l’Afrique dans les affaires mon- 
! diales tant en Afrique qu'aux i Nations unies. Les délégations 
; africaines de langue française 
| ont joué un rôle notablement 
• constructif dans les délibéra­
tions de l'Assemblée générale et 
elles ont collaboré étroitement 
avec la délégation canadienne 
en vue de la solution de nom­
breux problèmes”.

M. Green a tenu à faire re­
marquer qu’en tant que pays 
biculturel, le Canada avait un 
intérêt primordial à l’extension 
de Tintlucncc de la pensée 
française dans le monde. “Par­
tageant avec la France un hcri- 
lagc commun, dit-il, Le Canada 
et ces pays africains de langue 
française possèdent un intérêt 
commun dans l’établissement de

relations diplomatiques mutuel­
les. L'ouverture de missions di-

Voir page 2 : M. FULGENCE

LE DEBAT SUR L'ECONOMIE

Ottawa : deux 
autres motions 
de non-confiance

OTTAWA — Deux motion* 
de non-confiance ont été reje­
tées hier soir aux Communes. 
L'opposition demandait ainsi 
pour la troisième fois en deux 
jours un vote de confiance sur 
la politique economique du 
gouvernement.

Le critique financier du 
parti liberal, M. William Rem- 
dickson, a déclaré en présen- 

| tant la motion de son parti 
que le gouvernement devrait 
adopter des mesures en vue. 
de favoriser le développement 
normal de l'économie cana­
dienne.

De son côté, le Nouveau 
parti démocratique, qui a pré­
senté Tautre motion, a propo­
sé l'application à un niveau 
plus élevé, du principe de la 
propriété publique et coopéra­
tive, dans le do,'aine des ser­
vices publics, ides richesses 
naturelles et en général, des 

I entreprises qui servent toute 
' la nation.

M. Benedickson a dit que 
le parti libéral ne pouvait 
appuyer la motion du NPD 
parce “quelle était trop res- 

! trictive".
On se souvient que lundi, 

une motion de non-confiance, 
présentée par Mme Judy La 
Marsh, libérale de Niagara, 
avait subi le même sort.

EN YOUGOSLAVIE

Deux explosions 
dans une mine 
font 52 morts

BELGRADE. — Deux explo­
sions dans la plus grosse mine 

! de lignite de Yougoslavie ont 
entrainé la mort de 52 mineurs 
hier. Onze autres mineurs sont 
dans un état critioue à Thôpi- 

I tal tandis que deux autres 
manquent encore à l’appel. Les 
déflagrations ont retenu pri- I sonniers 177 hommes mais,

| grâce au travail rapide des 
sauveteurs, 123 d’entre eux 
ont été rescapés. Les deux 
explosions, qui se sont succé­
dé à court intervalle, sont 

| survenues dans un local où 
des explosifs étaient entrepo- 

I ses. La plupart des victimes 
ont été suffoquées par des gaz

3ni se sont répandus par suit» 
es deux explosions.

L
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Un étranger à remploi ■ 
d'Ottawa *e déclare 

antiséparatiste
OTTAWA — L'urbanistr d» rr- 

nommee mondiale, M. Jacques 
(ireber. qui a été chargé de fa­
çonner le visage de la capitale 
canadienne, est d gvjr que le 
"Canada puise sa grande force ! 
dans les deux cultures apportées i 
de France et d'Angleterre". 1 
Pans une conférence de presse 
il a dit que "le séparatisme dont

l\. Fulgence ...
(Suite de la premiere page)

plomatiques dans ces pays nous 
fournira une excellente occa­
sion de renforcer ces liens na
turels”.

Je pense aussi, continua M 
Green, que nous trouvons la 
un champ d action où le Cana 
da peut rendre de grands ser­
vices. En 1961, le gouverne­
ment actuel a établi un pro­
gramme annuel d'assistance a 
l'ôducation dan* les pays afri­
cains de langue française, pro­
gramme que notre nouvelle 
mission diplomatique nous ai­
dera à administrer. La nomi­
nation de M. .Charpentier nous 
donnera une meilleure vue, par 
l'intérieur, des problèmes et 
des besoins de ces pays, parti­
culièrement dans les domaines 
ou l'experience du Canada peut 
être de quelque utilité".

“M. Charpentier résidera au 
Cameroun et il trouvera un 
pays où les deux langues, fran 
çaise et anglaise, sont utilisées, 
et sa propre connaissance de 
ces deux langues lui sera, ainsi 
qu'a nous tous, d'un grand ser­
vice". t

Aucun ,..
(Suite de la premiere page) 

l'intention de permettre qu'un 
seul fonctionnaire soit jeté 
dans le chemin.

M. Johnson : Si un miniitre 
le faisait ?

M. Lesage : Tous les cas me 
sont soumis, comme ministre 
des finances, responsable du 
programme des pensions.

M. Johnson : Quand on met 
un employé civil dehors sans 
pension ?

M. Lesage : Chaque cas fait 
suite à une résolution de la 
Commission du service civil.

M. Gahias : ("est un organis 
tne pas sérieux

M Lesage : La Commisaion ! 
n a pas de leçon à recevoir rie ; 
celui qui ouvre la bouche à 
propos de tout cl de rien pour 
dire des insignifiances !

j'ai entendu parler pendant mon 
présent voyage au Canada est 
une histoire tout a fait stupide .” 
M. Grcber. qui rentre en France, 
a cité l'exemple de la Suisse 

avec ses trois langues et cul­
ture*" en demandant : "N'est-elle

fas une nation très heureusé'’ 
.es Suisses, dit-il. parlent fran­

çais.-italien et allemand et toute 
['administration se fait en trois 
langues.” Le grand urbaniste qui 
est conseiller spécial de la Com­
mission de la capitale nationale 
est catégorique au sujet du sépa­
ratisme : "Je considère que l'in­
dépendance politique de la pro­
vince de Québec en un Etat sé­
paré des neuf autres provinces 
serait un désastre pour une jeu­
ne nation comme la vôtre. Vous 
m'avez demande mon opinion 
comme un ami du Canada et de 
la province de Québec, je vous 
la donne en toute sincérité ’

Lé NPD désire plus de 
femmes candidates 

OTTAWA — La centrale du 
Nouveau parti démocratique a 
révéle hier qu'on fait actuelle 
ment pression auprès de femmes 
influemes. afin de les amener a 
sc présenter aux prochaines élec 
lions fédérale*. Eva Latham, di­
rectrice de* activités féminines 
du NPD, partira jeudi pour une 
tournée de six semaines dans 
l'ouest du pays a cette fin Le 
NPD a déjà une candidate fémi­
nine, Florence Mathews, avoca­
te dans le comté de Swan Rivée 
au Manitoba

Bourses du Conseil 
des arts

OTTAWA. — Le Conseil des 
arts du Canada a annoncé hier 
lattribution de bourses à 16 
étudiant* et professeurs d'uni- 
vèrsitr. dans le domaine des 
humanités et des sciences socia­
les Ces bourses, d'une valeur 
moyenne de *4.000 à $5.000 
pour une année d'étude au Ca­
nada ou à l’étranger sont attri­
buées aux personnes dont la 
réputation est déjà établie dans 
le domaine de l'clude, de la re­
cherche et de la production 
scientifique. M Paul Tolstoy, 
du département d archéologie 
de l universite de Montréal, est 
au nombre des titulaires. 

Spécialistes en URSS 
OTTAWA — Il est question 

que deux spécialistes canadiens 
en agrologie se rendent dans le 
courant de i'annee en Union so- 
vlétique pour constater de visu 
l'ampleur de la production agri­
cole dans le Grand Nord sovié 
tique Les régions septentriona­
les dos deux pays présentent 
beaucoup de similitude en ce 
qui a trait à l'agriculture. Dans 
les deux cas, les bonnes terres 
sont rares, le gel hâtif, l'humi­
dité insuffisante

spécial
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devra compter avec cette lassi­
tude. Donc agir promptement, 
malgré elle. Et alors, elle pour­
rait se heurter à une armée 
décidée à en finir une fois pour , 
toutes.

L'armé* décidé*
Aujourd'hui les cadres de 

l'armce française hésiteraient 
à charger à fond contre l'OAS 
et ses partisans. Ceci pour la i 
seule, simple et logique raison 
que personne ne peut ignorer 
langoisse des populations eu­
ropéenne* a la veille d un ne-, 
cord. Mai* lorsque ccs accords 
seront rendus publics et que 1 
chaque "pied-noir" pourra cons­
tater a quel point les rebelles ; 
ont mi* de l'eau dans leur vin i 
(certaine* indiscrétions permet- - 
lent de l'affirmer dis à prisent), j 
il ne sera plus possible de 
douter des chances d une asso- | 
ciation étroite entre une Algé- ! 
rie indépendante associée à la 
France. Dès lors, ces cadres, 
excédés par les pretention* de j 
l'OAS n'hésiteront plus à frap- ! 
per contre la communauté euro 
péenne "plus têtue qu'un âne" 
et qu'il faut rendre raisonnable 
malgré elle

Lutte à outrance
On peut affirmer sans risque 

de se tromper qu'au lendemain 
de l'armistice, les forces de l'or­
dre françaises entreprendront un 
ratissage complet de toutes les 
grandes villes algériennes et que 
se reproduira la fameuse “ba­
taille d'Alger ", mais contre les 
Européens cette fois-ci.

Car, avec le cessez-le-feu. l'ar­
mée se retrouvera l'arme au 
pied devant le FLN donc double­
ment disponible pour faire la lut­
te aux commandos OAS. Des 
plans d'une très grande complex­
ité sont déjà mis sur pied, des 
renforts importants de soldats 
sont acheminés chaque jour vers 
les grandes villes pour I heure 
"H" du jour "J ’. Ces plans sont 
tenus dans le plus grand secret 
mais il est probable cependant 

; que l'OAS en possédé une copie 
ou du moins les grandes lignes.

Et I* FLN
Parallèlement a l'action de 

l'armée, il y aura celle du FLN, 
qui cessera‘d'ètre un mouvement 
clandestin et pourra agir au 
grand jour. Le FLN est en train 
de se "faire descendre" ses chefs 
à Alger et les autres grandes 
villes du territoire algérien.

L'OAS, remarquablement ren­
seignée, abat, quotidiennement 
plusieurs dirigeants FLN à tel 
point que Its rebelles commen­
cent è être inquiets et même à 
avoir peur d* l'OAS. . Il est donc 
probable qu'ils participeront ac- 
tivement à la chasse à 1 OAS dès 
la signature de l'armistice.

Agir vite
Toutes ces données devraient 

donc obliger l'OAS a agir plus 
rapidement qu'elle ne le voudrait 
et cette précipitation pourrait lui 
porter un coup, peut-ctre pas fa­
tal. mais douloureux.

1/OAS veut conserver l'Algé­
rie française, mais on doit sc de 
mander si cette prétention dé­
bouche sur une solution politique. 
Or il ne semble pas y avoir de 
débouché dans ce sens, et cela 
une partiè de la population eu­
ropéenne commence à l'admet­
tre. acculée a l'indépendance, 
mais osera-t-elle le dire tant que 
l'OAS demeurera une puissance 
respectable et v indicative.

Dans ces conditions: deux thé 
nries. Ou bien l'OAS ne précipite 
pas son action, prend le risque 
de la lassitude et fait de l'obs­
truction systématique à longue 
haleine en France et en Algérie

Ou bien elle agit brutalement, 
lâehe ses hommes dans la ba­
taille. lente par tous 1rs moyens 
de provoquer une réaction en 
France, suscite au besoin des in­
cidents diplomatiques, bref joue 
le tout pour le tout au risque de 
se faire décapiter en quelques 
jours.

Les Communes...
(Suite de la page Jj 

sion Champagne et ne désire 
Jle

La ville de Montréal...
(Suite de la premiire page)
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qu’une seule catégorie de con 
seillors. Elle propose égale 
men! de diviser le territoire 
de Montréal en une cinquan­
taine de districts électoraux 
égaux entre eux quant à la 
population. La Chambre de 
eommcrce croit en la nécessi­
te dune carie d'identité obli 
gatoire pour les fins des élec Paris lions municipales i vaiia . . .

Elle croit qu'il faudrait for J 
mer une commission de poli- j 
ce composé du président du 
comité exécutif. r!u chef de

talion d abolir la taxe de vente justement pour attirer plu» 
d'établissements commerciaux dans leurs limites

il est vrai que la taxe de vente est imposée dans ces 
municipalités en vertu d'un reglement adopte a Montréal. 
D ailleurs l adm'nistraUon Saulnicr Drapeau a révisé son tex­
te de loi justement pour éviter que les municipalités de­
viennent libres de garder ou d'abolir la taxe de vente chez 
elles. Mais en drpit de cela il se pourrait que certains maires 
affirment leur droit a la liberté et réclament que chaque 
municipalité soit responsable de l'imposition de la taxe de 
vente. Si ce principe était reconnu Montréal pourrait en su­
bir des consequences assez graves.

D'autre part si l'on étudie la situation en province l'on 
pourra constater que le principe contraire a déjà été établi. 
Au cours des dix ou quinze dernières années plusieurs muni­
cipalité* de province se sont vu .imposer une taxe de vente 
parce qu elles nuisaient a l'essor de leurs voisines qui elles 
avalent déjà la taxe de vente.

Les autres articles du bill de Montréal qui intéressent 
les municipalités de banlieue sont ceux ronrernant le métro 
et le pouvoir pour Montréal de prolonger scs rues hors de 
son territoire.

Le président du comité exécutif. M. Lucien Saulnier 
a exprimé sa surprise de voir les municipalités s'alarmer 
outre mesure dans ces deux cas. Il a souligné qu'en ce qui 
concerne le prolongement de ses rues hors de son territoi­
re. Montréal a déjà ce pouvoir et que cette année la disposi­
tion du bill tend a réduire ce pouvoir en restreignant le 
prolongement de ces rues au territoire contigu a Montréal.

(Mais il faut souligner cependant que le bill ne dit pas 
‘ouvrir ses rues" comme le stipule la charte actuelle mais 
"ouvrir des rues ’. M. Saulnier affirme qu'il s'agit la d une 
erreur qui sera corrigée dès le début de l'étude du bill..

Avec les nouveaux pouvoirs donnes à la Commission 
des affaires municipales qui servira désormais de tribunal 
d arbitrage, il se pourrait que si l'opposition des municipali­
tés rie banlieue est trop forte Montréal se résigne à remet­
tre cette question entre les mains de la Commission

Quant aux pouvoirs concernant le métro, les dirigeants 
montréalais insisteront certainement pour les obtenir ear ils 
désirent ardemment éviter tout délai dans la mise en oeu­
vre de ce projet.

LE ROLE DEVALUATION
Les dispositions du bill qui demandent à la Législature 

de donner au Conseil municipal le pouvoir de geler le rôle . 
dévaluation déposé le 1er décembre dernier feront aussi 
l'objet d'une étude peut-être assez longue.

Les municipalités de banlieue sont intéressées en ce 
sens que plusieurs d'entre elles ont déjà rajusté leur rôle 
d'évaluation avec celui de Montréal conformément au rôle 
métropolitain. Si Montréal revenait à l ancien rôle cela pour­
rait à tout le moins leur créer certains embêtements.

Mais les plus affectées ee sont les Commissions scolai­
res. La loi les oblige à fixer leurs taux de taxes au tout 
début de l'année et si en mars Montréal retourne à l'ancien 
rôle, leur budget pourraii être débalancr. La Commission 
des écoles catholiques rie Monlréal qui a un laux fixe, édicté 
par la loi. réclame ou le maintien du rôle déposé le 1er dé­
cembre ou qu'on lui donne le pouvoir de fixer son taux 
de taxe selon ses besoins.

A Montréal les autorités municipales ont promis qu'il 
n'y aurai! pas d'augmentation rie taxe. Comme le rôle com­
porte une hausse moyenne d évaluation de 13 p c. l'adminis­
tration préfère le gel à une réduction du taux de la taxe 
car une telle réduction ne pourrait être juste pour tous les 
contribuables.

Les autres dispositions du hill concernant les amende­
ments d'ordre administratif ne soulèveront pas beaucoup de 
discussions, prevoit-on.

LA REFORME ELECTORALE
Depuis deux ans. on parle beaucoup d une réforme élec­

torale à Montréal. La Commission Champagne a soumis un 
rapport qui préconise une profonde modification compor­
tant une redistribution des quartiers avec un conseiller par 
quartier : ries pouvoirs accrus pour le comité exécutif: un 
maire uniquement représentatif ; une oppositfon officielle 
au Conseil.

I,administration municipale, elle, ne veut pas que le 
gouvernement aille aussi loin. Elle propose la disparition 
des classes de conseillers "A" et "B", mais suggère que la 
carte électorale demeure la même avec six conseillers par 
district, élus par tous les contribuables, locataires et proprié- 
laircs.

L'administration demande que le maire continue d'ètre 
élu par l'ensemble de la population et conserve ses pou 
voirs administratifs. Elle suggère même que le maire ait le. 
pouvoir de faire connaître au Conseil, les noms des con­
seillers qu'il voudrait voir siéger avec lui au comité exécutif.

Elle propose aussi que le mandat soit de quatre ans, 
mais que ce mandat soit d'abord soumis à lapprohation 
des électeurs par un référendum à être tenu lors de la 
prochaine élection

L'administration demande aussi que les élections aient 
lieu le dimanche.

Le gouvernement provinical n'a pas encore fait connaître 
ses intentions dans ce domaine. On ne sait pas s'il donnera 
suite aux recommandations de la Commission Champagne

D'autre part la Ligue d'action civique qui avec plusieurs 
autres corps publics de Montréal a recommandé à la Commis­
sion Champagne des modifications profondes au mode électo­
ral de Montréal continue rie réclamer ces changements. Quant 
aux autres corps publics ils n'ont pas bougé depuis la pu­
blication du rapport Champagne mais il se pourrait que des 
personnes viennent rappeler l'attitude de res corps publics 
devant le comité ries hills privés rie l'assemblée législative.

On peut donc prévoir que le comité n'aura peut-être pas 
trop de cinq séances pour étudier le bill de Montréal.

Quant au bill soumis par Montréal et demandant que la 
Corporation de Montréal métropolitain soit réduite à un 
organisme de liquidation où Montréal détiendrait la majori­
té il est peu probable qu'il soit étudié cette semaine. On 
croit généralement aussi que le gouvernement ne serait pas 
prêt, cette année, à réduire la Corporation. 11 attendrait de 
connaître les résultats obtenus par la Commission des affai­
res municipales nantie de pouvoirs quasi judiciaires, avant 
d'agir dans ce domaine.

Le pèlerinage des Montréalais à Québec pourrait donc 
nécessiter trois ou quatre voyages dans la Vieille capitale, 
car après l'étude des bills par le comité des bills privés de 
l'Assemblée législative il faudra participer à l'étude des mê­
mes bills par le comité du Conseil législatif.

La première...
(Suite de la page 3)

béralisme. de socialisme et de 
totalitarisme qui prétendent
que toutes !e« activités exté­
rieures sont indépendantes de 
la religion, Mgr Grégoire a 
continué :

"Ce divorce se trouve dans 
1 tous les secteurs de la vi*. I' *’ 

a une philosophie de la vie 
I d inspiration corclieno. c. 
i autre: une économie se récla­

mant de principes chrétien* 
et d'autres; une pédagogie, une 
sociologie d inspiration chre 
tienne et d'autres purement 
matérialistes, ("est la tâche 
du chrétien de réduire ce dua 

> Usine.
‘Tl s'agit de faire pénétrer 

le ferment évangélique (l'a­
mour, la justice, le respect de 
l'homme, etc.) dans la pâte des 
valeurs temporelles, telles que 
la famille, la profession, la 
politique, le social. la culture 
sous tous ses aspects".

Un vibrant hammag*
En présentant le conféren­

cier. le président de l'Associa­
tion des diplômés de l'U. de M.. 
M. Simon Lançlais. a souhaité 
que Mgr Grégoire, "en plus de 
sa science, de son dévouement, 
de sa compétence et de son hu­
manité. garde ce'te attitude 
fraternelle et charitable qui le 
rend si sympathique et si ac­
cessible".

Rendant hommage à Mgr 
Grégoire, M. Langlais a ajou­
té: "Quand on connaît ce mi­
lieu et cet auditoire, on ne pré­
senté pas le nouvel évêque. On 
se contente de remercier le 
Saint-Siège et Son Eminence 
d'avoir doté le diocèse d un 
apôtre de cette trempe.

"Nous sommes ravis, a-t-il 
poursuivi, de constater que les 
nommes intelligents, simples, 
bienveillants, à l'esprit large et 
compréhensif, ont toujours ar­
ec* a la hiérarchie . Les diplô 
mc_ rendent hommage de tout 
coeur à un évêque comme il 
s en fait rarement et ils le 
prient d'en former d autres à 
son image et. à sa ressemblan­
ce. parce que des ceinturons 
violets, il en faut tant et plus 
pour encourager les bien pen­
sants et désarmer les mal pen­
sants.”

C'est Me Luc Geoffroy qui a 
remercié le conférencier.

l'opposition et d'un autre con­
seiller.

Enfin, avec la Commission 
Champagne, la Chambre de 
commerce chargerait une corn 
mission spéciale de recevoir 
les appels des citoyens a 
rencontre des décisions du 
conseil concernant le zonage 
ou la réglementation de la 
construction Elle croit aussi 
en la nécessité de rendre sta­
tutaire l'octroi de la plupart 
des permis et licences ordinal 
res émis par la municipalité.

(Suite de la premiere page) 
neur de la declaration par la­
quelle les rebelles acceptent 
le projet. 1! parait rependant 
entendu que le GPUA se re­
serve d'annoncer l'aceeptation 
dans quelques jours seule­
ment. une fois que le. miniv- 
trrs algériens auront regagné 
Tunis. On sait que le gouver­
nement français a approuvé 
le projet d'accord voici une 
semaine

Le cabinet français doit 
consacrer de nouveau sa 
séance d'aujourd'hui en bon­
ne partie au problème algé­
rien Le président de Gaulle 
s'est entretenu hier avec le

ministre des affaires algérien­
nes. M. Louis Joxe. et avec de 
hauts fonctionnaires spécialis­
tes de l'Algérie ainsi qu'avec 
des chefs militaires.

A Alger, pendant ee temps, 
les autorités françaises s em­
ploient à préparer une offen­
sive psychologique en direc­
tion de la population euro­
péenne qu elles veulent ame 
ner à accepter un essai loyal 
du nouveau régime. Dans cette 
campagne, l'aeeent sera mis 
sur les garanties dont bénéfi­
ciera même dans une Algérie 
indépendante, la minorité eu­
ropéenne ainsi que sur les 
perspectives d'une coopération 
étroite entre la France et l’Al­
gérie de demain.
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M. André...
(Suite de la page 3) 

existe, à !>tat de désir, dans 
I l’esprit de presque tous Ca- 

nadiens français, a ajoute le : 
conférencier. Ce désir a e.e 
réprimé, bousculé, affaibli ou 
il a été absorbe par d autres 
ambitions politique., ou econo­
miques ... Il Pfut demeurer 
cache mais il est là' ■

Rappelant l'époque de la 
conscription, M. Laurendeau a 
évoqué le sentiment de trahi- - 

■ son qui a anime le peuple ea 
nadien français lorsque, la vo­
lonté de la majorité lui a etc 
imposée, et la perte de confian 
ce qui en découle . .

"Il est vrai que la minorité 
doit accepter la décision de la 
majorité, a ajoute M. Lauren­
deau. mais certains compromis 
sont parfois nécessaires à 1 in­
térieur d un paya bi-culturel. 
Sinon, la majorité balaiera à la 
fois la langue et la culture de 
la minorité... ”

M Laurendeau a termine sa 
conférence en disant que ai les 

! Canadien* anglais ne s'intéres- 
i sent pas à leur propre aort, ils 
ne comprendront jamais lea 

I problème» du Canada français 
1 et tout dialogue deviendra inu- 
i tile ...

"Maia ai. . a-t-il poursuivi, 
malgré toute apparence, le Ca­
nada anglais se préoccupe de 
son propre sort, il devra néces­
sairement se rendre compte que 
le Canada français constitue 
une importante partie de notre 

! pays.”
M. Laurendeau a dit que le* 

deux principales cause* de mal­
aise au Canada français sont 
le* problèmes de la langue et 
de l'autonomie du Québec.

“Nulle part, le français doit- 
I il être considéré comme une 
langue étrangère, a-t-il dit. et 
nulle part, le Québec doit-il 

j être considéré comme une pro- 
' vince commè lès autres ...”

Etudiant* d’Ottawa 
au carnaval

OTTAWA — Poursuivant un* 
tradition établie il y * 
ans. un groupe d'étudians des 
douze facultés de i'universit* 
d'Ottawa se rendront à Québec 
en fin de semaine prochain* 
pour participer au carnaval 
Une cinquantaine détudianu 
participeront à ce voyage orga­
nisé pour la seconde année cnit, 
sécutive par '* Guy Lesage 
étudiant en droit.

Le peuple des 
aurores boréales

Voici le peuple la plu* honnête 
du Canada ... lea Eaquunaui! 
Certain* d'entre eux, voua dit 
SÉLECTION du Reader. 
Digest de man, eont d aacen- 
dance anglaiae ou écoasaiar .. , 
d'autre# auraient pour ancêtre* 
riea indigène* de* île* Fidji, 
Liaez. comment, dans 1a région 
la plu* déaolée du monde, ce* 
gêna paisible* et heureux trou­
vent leur plaiair à lutter 
contre une nature impitoyable. 
Acheter Sélection aujourd'hui!
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Les Communes doivent servir de
modèle au conseil municipal

Le Canada anglais s'intéressera aux 
problèmes du Québec dans la mesure 
où il se sera intéressé aux siens

TORONTO. — “Les Canadiens de longue anglaise 
ne s intéresseront vraiment au Canada français que s ils 
s intéressent à leurs propres problèmes L'influence 
grandissante des Américains a provoqué au sein du 
Canada anglais la même frustration, le même sentiment 
d impuissance et de révolte qu on retrouve au Canada 
français vis-à-vis la majorité anglophone Le Canada a 
perdu de sa signification, son avenir s obscurcit, semble 
même vaciller, à certains moments . .

C est en ces termes que s'ex- ‘ Mais alors, poursuit M Lau- 
pnmait, hier soir, le rédacteur rendeau. si les Canadiens fran­
co chef du Devoir, M. André çais constituent une nation, 
Laurendeau, conférencier invite pourquoi n'ont-il's pas toutes 
à la Conférence Gray, a l’univer- leurs institutions, y compris la 
thé de Toronto. plus essentielle, l'Etat souve-

M Laurendeau a brossé un ta- rain? Certains diront: nous 
nleau sommaire des mouvements sommes trop faibles pour créer 
nationalistes qui ont pris nais- notre propre Etat. D’autres ré- 
sance au Québcc. à diverses épo- pliqueront: nous sommes faibles
ques, depuis la Confédération.
“Notre histoire canadienne a 

commencé avec un fait militai­
re, a-t-il dit, avec une victoire 
pour le Canada anglais, une dé­
faite pour le Canada français. ! 
Deux siècles d'histoire et le mot 
de John A. Macdonald —ni vain­
queur ni vaincu — n ont pu sup­
primer le souvenir de cet événe­
ment....''
“Et si. dans l'esprit de certains 

Canadiens anglais, les séparatis­
tes devraient se rappeler qui a 
remporté la bataille des Plaines 
d'Abraham. il importe de souli­
gner que c'est précisément chez 
ceux qui se le rappellent, que 
1 idée séparatiste est la plus in­
tense. a-t-il ajouté.

Rappelant les enquêtes qui ont 
été laites sur le séparatisme par 
Le Devoir, La Presse, MacLean 
et certains sociologues, M. Lau­
rendeau a déclaré:

"Il existe une racine de sépa­
ratisme dam chaque Canadien 
français. S'il est impossible, a 
1 heure ac.uelle, d'établir des sta­
tistiques, il apparaît évident, tou­
tefois, que chaque Canadien 
français est tout au moins un 
peu seoaratiste et que personne i 
ne peut dire, actuellement, quel1 
a,miment prévaudra....''

I) ou vient ce sentiment?
D'abord de l'histoire. Tout jeu­

ne Canadien français apprend a 
Tecole. quels que soient les livres 
dans lesquels il lit l'histoire de 
son pays, que le peuple auquel 
il appartient a remporté d’écla- 
tantes victoires sur les Anglais, 
au temps de la colonie. La der­
nière bataille, la défaite des 
Plaines d'Abraham, deviendra en 
consequence un lait qui ne sera 
jamais accepté.

Puis du contexte dans lequel 
grandit l'enfant. La famille par­
ie français, le nom de la rue est 
français, les camarades d'école 
s expriment en français, les pro­
fesseurs .. Puis un jour, la ren­
contre avec l'autre — the Other 
One....

Celui-là parle anglais. C'est à 
ce moment-la que le jeune Ca­
nadien trançais se rend compte 
qu il apartient à un groupe, a 
une tradition, a une culture. .. 
Le Canadien anglais pourra tou­
jours croire que la survivance 
du Canada français est quelque 
chose d artificiel, peut-être mê­
me un complot organisé par les 
curés. Pour le Canadien fran­
çais qui yit en son milieu, la sur­
vivance devient celle d'un grou­
pe qui est petit, d’une tradition 
qui est fort vieille et d une cul­
ture qui ne manque pas de gran­
de:! r.

' lit c'est pourquoi le Québec 
n'eat pas une province comme 
les autres, poursuit le conféren­
cier.

Selon M. Laurendeau, il y a 
plusieurs lormes de nationalis­
me. au Canada français. Il y a 
ceux qui s'estiment d'abord Ca­
nadiens, ensuite Canadiens fran­
çais. 11 y a ceux qui. avec Bou- 
rassa, croient que la meilleure 
façon d'être Canadiens est d'ê­
tre Canadiens français. U y a 
ceux qui, comme Groulx, esti­
ment que nous sommes Cana­
diens français, mais aussi Cana­
diens et que nous devons nous 
intéresser à la vie du Canada 
en tant que le Canada nous per­
met de vivre notre propre vie. ..

“Aucune de ces formes n'est 
du séparatisme, poursuit M. 
Laurendeau, mais l’une d'elles | 
peut y conduire... Les premiers 
parleront d'une seule nation, 
composée de deux groupes, les 
autres de deux nations à l'inté­
rieur d'un même pays. .. Mais 
partout, cette certitude d'appar­
tenir à la même “unité'' sociale 
et culturelle.

parce que nous n avons pas no­
tre propre Etat. .

“Je crois que le séparatisme 
(Suite a la page 2)

MGR PAUL GREGOIRE AFFIRME A HJ. DE M.

La première préoccupation 
du Québec : développer un 
capital humain de qualité

"D* nos jours, il y a, ch«i nous, urgence d'un capital 
humain dt qualité, rich# an valeurs naturelles et spirituelles", 
a affirmé hier soir Mgr Peul Grégoire. On se préoccupe de 
l'épanouissemeht économique de notre nation; on réclame l'aide 
financière eux universités et aux étudiants; on s'intéressa aux 
instruments de travail da l'université et on discute ses structu­
res : tout cela est bien et juste. Mais le capital humain prime les 
outils et les cadres et doit être une première préoccupation.

Le nouvel évêque auxiliai­
re a Montréal s’adressait aux 
diplômés de l’université de 
Montréal à Tissue d'un ban­
quet offert en son honneur 
dans le grand salon de la rési­
dence des étudianls. L’ancien 
aumônier des étudiants de l'u­
niversité de Montréal avait in­
titulé sa causerie: “La pensée 
prime les outils et les struc­
tures”. Il a alors présenté 
quelques réflexions sur la res­
ponsabilité spirituelle du di­
plômé catholique.

Soulignant que “partout, on 
réclame de puissantes person­
nalités dans le domaine de la 
politique, de l’éducation, de la 
vie sociale, économique et re­
ligieuse”. Mgr Grégoire a dé­
claré: “Ce qu'il nous faut, ce 
sont des hommes de valeur; 
c'est-à-dire des hommes culti­
vés. capables de penser juste 
et d'agir efficacement.”

Dans cette société scientifi­
que à laquelle nous apparte­
nons. "un besoin pressant se 
fait sentir d'hommes rie valeur, 
travailleurs acharnés, compa­
gnons des dictionnaires et des 
grands penseurs, soucieux d'un 
travail de qualité, ennemis de 
l'à-peu-près et du superficiel, 
en contact assidu avec TEs- 
prit-Saint. dans l'équilibre hu- 
manoidivin.

Pour une pensée féconde
En ccs temps où les pro­

blèmes délicats et complexes 
sont nombreux, a signalé Mgr 
Grégoire, “les solutions adé­
quates originent d'une pensée 
féconde'’.

Notant que Thomme chré­
tien a des lanternes ouvertes 
sur tout ce qui est humain et 
divin”, le prélat ajoute: “C'est 
la mission de l'intellectuel ca­
tholique de contribuer à la dé­
couverte de la solution. Entre 
l’anarchie et l'arbitraire, il 
choisit la fidélité au réel: la 
réalité de la grâce et de la na­
ture.

“Car il y a une doctrine de 
l'homme, une anthopologie su­
périeure à découvrir et à per­
fectionner. Nous y parvien­
drons, en suivi-t pas à pas, 
dans tous les domaines, avec 
notre conscience et notre li­
berté. les contours et les li­
gnes maîtresses du temporel 
et du spirituel.”

Aussi, pour assumer pleine­
ment sa responsabilité sociale 
et spirituelle, l'universitaire 
catholique doit approfondir sa 
culture profane et l'éclairer à 
la lumière de sa foi. A cette 
fin. il doit réfléchir beaucoup, 
fréquenter le silence et la so­
litude, consulter, dialoguer.

méditer des textes pénétrés de 
sagesse humaine et divine, 
nourrir son esprit de la Bi­
ble.

“Au contact avec l'Esprit, 
le diplômé trouvera des lumiè­
res et des yeux nouveaux pour 
observer et juger les phéno­
mènes humains dans toutes 
leurs dimensions”.

Las energies de Terreur
Par la suite. Mgr Grégoire 

a rappelé que “l'attitude du 
chrétien, en présence de tous 
les problèmes qui se posent a 
Thomme. ne peut pas être la 
même que s'il n'était pas chré­
tien''.

Puis, il a déclaré : “Nous 
sommes affrontés maintenant 
aux "énergies de Terreur” qui 
visent à transformer Thomme 
et le monde dans le sens d’un 
idéal matérialiste: notre atti­
tude vis-à-vis ccs énergies de 
Terreur ne peut être juste que 
si nous les affrontons avec 
toute la puissance intellectuel­
le et spirituelle de notre hé­
ritage chrétien”.

Dénonçant les formes de li- 
(Stiife à la page 2)

La Chambre de commerce 
du district de Montréal consi­
déré que les pouvoirs, les at­
tributions, le juridiction du 
conseil municipal et de ceux 
qui en font partie doivent 
être, sous réserve des chan­
gements nécessaires, ceux rie 
la Chambre dos communes et 
de ses membres.

La Chambre de commerce 
de Montreal, qui avait fait con­
naître ses points de vue de­
vant les membres de la Com­
mission Champagne et les ex­
perts de la maison Woods & 
Gordon, donnait hier son ap­
préciation des rapports de ccs 
deux commissioas et faisait 
ses propres recommandations, 
à l'occasion de la presenta- 
t rm, a Québec, du bill de la 
Cite de Montréal.

En résumé, la Chambre de 
commerce de Montréal propo­
se pour Montréal l'adoption 
du régime parlementaire bri­
tannique : un parti majoritaire 
dont le chef deviendrait le 
president du comité exécutif, 
poste équivalant a celui de 
premier ministre, et un parti 
minoritaire dont le chef de­
viendrait chef de l'opposition.

Ij» premier ministre choisi­
rait parmi les membres élus 
rie son parti les membres du 
comité exécutif. Quant au 
maire, il remplirait pratique­
ment le rôle que joue le prési­
dent des Communes et il se­
rait élu non pas par les con­
tribuables, mais choisi par les 
conseillers élus au conseil mu­
nicipal par les contribuables.

La Chambre de commerce de 
Montréal est également d'avis 
qu'il ne doit y avoir qu'une 
seule catégorie de conseillers et 
une seule catégorie d'élec'eur= 
Elle insiste pour que les dis­
tricts électoraux, quel que soit 
leur nombre, soient approxima­
tivement égaux entre eux quant 
a;i nombre de leurs électeurs 
et que la population de chaque 
district électoral soit aussi géo­
graphiquement et socialement 
homogène que possible.

La Consail
Selon la Chambre d» com­

merce. le conseil municipal d" 
Montréal doit être composé 
d'un nombre variant entre <'» 
et M membres, élus pour trois 
ans. au scrutin majoritaire, a 
raison de un par district élec­
toral, par les contribuables pro­

priétaires et locataires, de mê­
me que par le conjoint du pro­
priétaire foncier, a raison d'un 
so'e chacun

Le comité exécutif 
Les attributions, pouvoirs, 

obligations du comité exécutif, 
de son président, de ses mem­
bres doivent être gcnéralc-

Me Armand Sheppard publie: 
'l'automobiliste et la loi"
Notre collaborateur. Me 

Claude-Armand Sheppard, a 
lancé hier aux “Editions du 
Jour”, un manuel légal qui a 
titre: “L'automobiliste et la 
loi”. Voici un livre unique, 
indispensable: c'est le petit

Le rév. père P.J. Ambrose 
soutient qu'il y a danger 
que l'on perde les pauvres

Le père Patrick J. Ambrose, 
directeur du Catholic Welfare 
Bureau de la Federation of 
Catholic Charities, a présenté 
hier soir le rapport annuel de 
bureau. Il a mis en garde les 
agences rie bien-être social 
contre le danger de "perdre les 
pauvres”; il a recommandé de 
renforcer les liens de la famil­
le par l’adoption de disciplines 
plus strictes, par l’élimination

LA CHAMBRE DE COMMERCE DE MONTREAL :
L'efficacité des services de l'Etat 
exige un fonctionnarisme bilingue

Dans un mémoire qu elle sou­
mettra prochainement à la 
Commission Glasscoe sur “Tef 
ficacité des services adminis­
tratifs du gouvernement fédé­
ral , la Chambre de commer­
ce de Montréal proclame que 
du simple point de vue effi­
cacité, le fiançais et l'anglais 
doivent être placés sur un pied 
d’égalité dans tous les minis­
tères, départements, services 
et même les compagnies de la 
Couronne.

Le projet de mémoire a été 
approuvé hier par J assemblée 
générale rie la Chambre de 
commerce de Montréal et sera 
soumis le plus tôt possible a 
la Commission Glasscoe.

Le mémoire insiste tout d'a­
bord sur les droits des deux 
principaux groupes ethniques 
d’être servis dans leur langue 
et selon leur mentalité. La 
Chambre affirme que le fonc­
tionnaire, quel qu'il soit, s’il 
veut être compris et compren­
dre le citoyen, s’il veut être 
efficace dans ses services, doit 
tenir compte du destinataire
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mais s'ils sont rachetés au cours de 
la première année, l'intérêt est re­
calculé A 4et, taux normal d'un 
compte courant.

HORAIRE: :
en sememe de ? 30 am. I $ 50 p m.

FARMERS & MERCHANTS 
TRUST COMPANY LTD.

1175, avenue Union, Montréal — Tél. UN 6-6551 
1450 ouest rue Ste-Catherine, Montréal—Tel. UN 1-944A
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dans scs relations et ajuster 
son message en conséquence.

La Chambre est d avis que 
le service de traduction n'est 
pas une solution au problème 
des relations entre les deux 
principaux groupes ethniques 
du Canada. Elle affirme que le 
temps requis pour faire la 
traduction de nombreux textes, 
documents ou lettres de Tad 
ministration fédérale entraîne 
une lenteur d’exécution et 
peut quelquefois entraîner des 
résultats désastreux.

Faisant allusion au malaise 
qui va grandissant entre les 
deux groupes ethniques du Ca­
nada, la Chambre affirme que 
Tune des principales causes de 
ce malaise réside dans la do­
mination d'un esprit anglo- 
saxon dans le fonctionnaris­
me, tant pour la préparation 
que pour l'application de la 
législation, de sorte que les 
lois fédérales ne tiennent 
qu'un compte insuffisant de la 
mentalité canadienne-françai- 
se. Comme il y a danger de 
mésententes de plus en plus 
profondes entre les deux 
groupes ethniques principaux, 
l'efficacité des services admi­
nistratifs du gouvernement fé­
déral ne peut que souffrir de 
cet état de chose.

La Chambre rie commerce 
de Montréal propose ainsi une 
série de mesures pour corri­
ger la situation: l'augmenta­
tion du nombre des fonction­
naires responsables canadiens- 
français dans le fonctionnaris­
me supérieur fédéra! à tous 
les échelons: la nomination 
d'un sous-ministre associé 
dans chaque ministère pour 
que les deux groupes ethni­
ques soient également repré­
sentés; la reconnaissance, non 
seulement en théorie mais en 
pratique, de la langue françai­
se et de la langue anglaise 
dans tous les services de Tad- 
ministralion et à tous les ni­
veaux; l’emploi immédiat des 
deux langues pour tous les 
formulaires ou documents du 
gouvernement fédéral; Tou- 
verture de bureaux régionaux 
afin de rapprocher le fonc­
tionnaire des citoyens; finale­
ment des cours et séminaires 
aux fonctionnaires des deux 
groupes ethniques en vue de 
leur aider à se mieux com­
prendre.

des logements insalubres et la 
suppression des taudis: il a 
préconisé une aide financière 
accrue du gouvernement aux 
agences de bien-être et aux né­
cessiteux et il a souligné que 
le fait que des mères d éniants 
d'âge préscolaire travaillent, 
contribue au relâchement des 
liens de lâ famille et à la dé­
linquance.

I-e père Ambrose a souligné 
que le montant des secours 
octroyés au cours des derniè­
res années est sans proportion 
aucune avec l'augmentation 
du nombre des personnes as­
sistées et montre bien l'aug­
mentation du coût de la vie. 
11 a fait remarquer que le gou­
vernement devrait augmenter 
les allocations journalières, 
prévues par la loi de l'assistan­
ce publique de la province de 
Québec pour les agences qui 
versent des secours aux famil­
les et aux individus ayant éga­
lement besoin des services 
spécialisés de l'assistance so­
ciale.

TCest un manque rie realis­
me ", a-t-il déclaré, “que de 
fournir ces services spécialisés 
d'assistance sociale et de réha­
bilitation aux familles ou indi­
vidus dont les revenus sont au- 
dessous du niveau qui leur per­
mettrait de vivre dans la digni­
té qui convient aux enfants de 
Dieu." Et le Père Ambrose a 
ajouté que ces services spécia­
lisés et la réhabilitation n ont 
pas d'effet positif lorsque les 
estomacs sont vides, que la 
maison est un taudis glacé, où 
les problèmes sont encore com­
pliqués par le fait que le gaz 
et l'électricité ont été coupés. 
Pour que les services spéciali­
sés soient efficaces, il faut que 
les familles ou les individus 
disposent d'un budget mini­
mum. Il a demandé au gouver­
nement. à tous les échelons de 
l'administration, de prendre en 
considération les besoins des 
pauvres, qui portent le fardeau 
additionnel d’un nombre incal­
culable de problèmes sociaux. 
“Nous sommes avant tout", a- 
t-il poursuivi, “réellement inté­
ressés aux pauvres qui ne le 
sont pas par leur propre faute. 
Notre but principal est d'aider 
avant tout, de nos services spé­
cialisés. ce genre de familles 
et d'individus, de les aider à 
devenir des citoyens artifs au 
sein de la communauté.”

En annonçant que le Bureau 
a dépensé $447,577 en 1961 
pour l'assistance aux familles, 
le père Ambrose a souligne 
son inquiétude devant Taug 
mentation croissante des diffi­
cultés entre conjoints, des sé­
parations et des abandons de 
foyer, ainsi que devant l'aug­
mentation de la délinquance, 
tant adulte que juvénile, au 
sein des familles. “La délin-
?uance juvénile parmi les en- 
ants qui vivent dans leur fa­

mille, a-t-il précisé, a augmen­
té de 35 p.c. au cours des 
trois dernières années. La mê­
me situation existe lorsqu’il y 
a abandon de foyer, par un pa 
rent ou par les deux, ainsi 
que dans les cas où l'alcoolis­
me constitue le problème de 
base.”

avocat de poche de l'automo­
biliste qui, un jour ou Tau- 
tre, sera aux prises avec la loi.

“L'ouvrage de Mc Shep­
pard, estime le juge Roger 
Ouimet, dans la preface, ré­
pond a la plupart ries ques- 
tioas qu'un automobiliste sé­
rieux devrait se poser avant 
de se lancer sur nos routes au 
volant d une voiture qui peut, 
en quelques secondes, devenir 
un engin de mort ou causer 
des dommages souvent diffici­
les à évaluer.”

Il est très rare qu'un juge 
accepte de préfacer T oeuvre 
d'un avocat. L'attitude du ju­
ge Ouimet dans ce cas-ci ne 
peut que témoigner en faveur 
de Touvrage de Me Sheppard.

“Me Sheppard, continue le 
magistrat, est un juriste d'en­
vergure, un philosophe pro­
fond et un praticien exerce . 
Félicitons Me Sheppard et sou­
haitons à son livre la diffusion 
qu'il mérite pour le plus grand 
bien des citoyens de notre 
province.”

C'est un fait: tous les jours 
des miniers d'automobilistes 
doivent se soumettre adx in­
nombrables lois qui régissent 
la circulation, des centaines 
d'autres -sont aux prises avec 
les problèmes causés par Tâ­
chât et la vente des automo­
biles. les infractions, les acci­
dents, etc.

Et tous ces automobilistes 
se plaignent de la complication 
des diverses lois qui les guet­
tent ... au coin de la rue. et 
dont Tignorance n'est jamais 
une excuse devant le tribunal.

Le juge Ouimet est clair 
sur ce point: “Mais le commun 
des mortels ne parait guère 
au courant des dispositions lé­
gislatives. de Topinion des au­
teurs ou des décisions des tri­
bunaux. Pourtant nul n'est 
censé ignorer la loi. Evidem­
ment, il ne suffit pas de légi­
férer :il faut éduquer la mas­
se”.

C'est dans cette perspective 
que Me Sheppard a rédigé son 
manuel qui est aetuellement 
en vente dans toutes les li 
brairies. dans les dépôts de 
journaux, ou chez l’éditeur: les 
Editions du Jour. 3411, rue 
Saint-Denis, Montréal.

ment ceux que Ton reconnaît 
au premier ministre et a ses 
collègues dans un cabinet en 
regime parlementaire britan­
nique

La Chambre rie commerce 
est d'avis que Texécutil doit 
être debarrassé des fonctions 
de routine dont il est surchar 
gc actuellement, mais que par 
contre certain; pouvoirs admi- 
nistralifs qu'exerce présente­
ment le con -cil lui soient con­
fiés.

L'exécutif, son président et 
se; membres doivent avoir la 
confiance du conseil. Dès lors, 
il est essentiel, comme pour 
le premier ministre, que le 
pré-ident de l'exécutif choisis­
se scs collaborateurs parmi les 
conseillers élus sous Tétiquet- 
t- de son parti. Tout comme 
dans le régime parlementaire 
fédéral, il n'1 peut y avoir de 
p'ace dans l'exécutif pour un 
membre qui n'a pas été choisi 
par le president.

Selon la Chambre, le prési­
dent du comité exécutif occu­
pe à la tête de la municipalité 
le poste que le premier minis­
tre occupe a la tète d'un gou­
vernement. Chef du parti ma­
joritaire il est le chef incon­
testé.

La maira
Dans ces conditions, le mai­

re ne s'-urait faire parti" de 
Tcxècutif 11 importe donc, 
selon la Chambre de redéfinir 
les fonctions du maire afin 
d'éliminer les conflits possi­
bles.

Président des débats du con­
seil. le maire ne devrait plus 
être élu par toute la popuia 
tion, mais être choisi parmi 
les conseillers élus. S'il est du 
parti de la majorité, il doit 
garder dans les débats la plus 
stricte impartialité. En plus de 
diriger les débats, il serait 
chargé de l'accueil des hôtes 
de marque. Le bien être des 
membres du conseil serait aus­
si sa responsabilité.

Un chef de l'opposition
T.e chef du parti municipal 

minoritaire le plus important 
porterait le titre de chef de 
l'opposition avec ses émolu­
ments, le personnel, les bu­
reaux, les privileges de docu­
mentation. de recherches 
qu'on reconnaît à un person­
nage portant ce titre

Il lui appartiendrait de fai 
re connaître les faiblesses de 
l'administration et assurer une 
étude attentive et sérieuse au 
conseil et informer la popuia 
tion.

Autras réformai
La Chambre appuie les re 

commandations de la Cnmmis- 
(Suite à la page 2)

La comm. Salvas 
rendra jugement 
le 27, dans les 

causes de mépris
La Commission Salvas a 

renvoyé hior au 27 mara ta 
decision dans les affaires 
d'outrage présumé à la ma- 
g stratura qu'alla a prises en 
délibéré.

L'ajournement est imputa­
ble a la maladia da l'un dt 
scs trois membres. Me Jean- 
Marie Guérard, de Québec, 
qui est actuellement en con­
valescence, après un long sé­
jour a l'Hôpital.

Les rapports de le commis­
sion sur les méthodes d'achat 
et la venta du réseau da dis­
tribution dt gaz da ('Hydro* 
Québec a la Compagnit da 
gaz naturel, en 1957, devaient 
en principe paraître le 15 
mars. Le conseiller juridique 
de la Commission, Me Geor­
ges Pelletier, a déclaré a la 
presse qu'un délai supplé 
mentaire avait été demandé 
au gouvernement. L'avocat 
s'est refusé à préciser le du­
rée du délai demandé.

RENE LEVESQUE :

Prévenir le 
détournement 
des eaux

Le minis:-e des ressources 
rrturclles a affirme que a 
Québec prend dea mesures 
pour sauvegarder scs richesses 
hydrauliques — notamment 
celles du Saint-Laurent — con­
tre les pertes résultant de Tar- 
croissement de la diversion 
des cours d'eau par les Etats- 
Unis.

M. René Lévesque a fait ob­
server au cours d'une entre- 
s ue à Montréal que la provin­
ce est à former un comité 
qui aura pour tâche d étudier 
s il es! possible que des muni­
cipalités situées près des 
Grands Lacs songent a pren­
dre de nouvelles mesures dans 
le but de détourner une par­
le des cours d'eau à des fins 
industrielles et a l'évacuation 
des eaux-vannes aux Etats- 
Unis.

Nous sa: on s qu'on fait pres­
sion actuellement a Washing­
ton pour obtenir plus d'eau et 
il se peut que le gouvern-- 
ment américain autorise ees 
municipalités riveraines à pu ■ 
ser une plus grande quantit» 
d eau d’ici deux ou troi* an».

“Noua endossons toutes les 
mesure# visant à prévenir tout 
autre détournement de Teau 
des Grands Lacs aussi long­
temps qu'un accord n'aura pas 
été conclu à ce sujet entre le 
Canada et les Etats-Unis, ainsi 
que le Quebec et TOntario.
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EDITORIAL A la conquête de l'espace

; Le club des deux Grands
C’est une concession importante aux 

.liera partis que le premier ministre Le­
sage s'est déclaré disposé à faire durant 
•l’entrevue avec les représentants de la 
Tédération du travail du Québec. 
dispositions du bill 15 limitent les dé­
penses électorales et en assurent le rem­
boursement en partie à tout groupement 
^politique ayant des candidats dans soi­
xante pour cent des comtés. Cette res­
triction crée en quelque sorte un Club 
des Grands. I>es partis traditionnels, le 
libéral et l’Union nationale, se font la 
lutte dans tous les comtés; donc pas d’in- 
quiélude de ce côté. Mais les partis nou­
veaux arrivent difficilement à trouver 

.des candidats et surtout a les financer 

.dans tous les comtés de la province. Ri 
on faisait un relevé du nombre des can- 
olidats mis en lice depuis vingt ans par 
Iss tiers et les uuarts partis. Bloc popu­
laire. PSD. Crédit social, on constaterait 
.qu'ils n’ont jamais réussi, sauf excep­
tion pour le Bloc populaire, a présenter 

'de« candidats dans la moitié des comtés 
de la province. I^e Nouveau Parti dé­
mocratique sera vraisemblablement prêt 
à subir l'épreuve du feu en 1901. Trou­
vera-t-il assez de candidats por*- en’rer 
en lice ('ans soixante comtés? ( "est dou­
teux. Même chose pour les créditistes 
ou toute autre formation qui pourrait 
naitre d’ici deux ans.

•
Le but d’une législation comme celle 

du bill 15 est de permettre a toute opi­
nion politique raisonnable de s'exprimer. 
II y aurait sûrement lieu de définir ce 
qu’il faut entendre par opinion nolitique 
raisonnable. L’évolution des idées est 
tellement rapide que ce qui parait absur­
de aujourd’hui pourra devenir demain 
de sens commun. Mais disons qu'à l'ex­
clusion des idées extrémistes, fascistes 
H'une part et communistes de l’autre, 
toutes les théories ont le droit de s* fe're 
entendre et de subir l'épreuve de la dis­
cussion publinue. Inversement, c’est le 
droit de l’électorat d’en prendre connais­
sance, d'en discuter et de porter un juge­
ment. Cette confrontation est nécessai­
re à la vie politique. Elle peut paraître 
Inutile à certains, dangereuse à d’autres. 
Mais l'expérience prouve qu'il vaut 
mieux prendre L risque d’une liberté 
trop grende une (l’une censu -e trou s - 
vèro. A loivui ■ échéen \ la .-anté d ■ 
l'on'nion publioue y pagne.

En démocratie britannimie, les tiers 
partis n’ont pas la vie facile. La tradi­
tion politique favorise plutôt des partis 
à large éventail, avec une droite, un cen­
tre et une gauche, qu'un morcellement de 
partis comme en France (t on !':'.l’’c. La 
vie politique canadienne est fortement 
influencée par la tradition britannique. 
Le Nouveau Parti démocratique, héri­
tier du PSD, devra s’imposer d’ici une 
génération en éliminant un des deux 
grands partis, ou disparaître. Dans un

cas comme dans l'autre, il représente une 
philosophie politique, une conception de 
la vie sociale qui a droit de s’exprimer. 
On pourrait en dire autant des autres 
formations qui existent déjà ou qui pren­
dront naissance à l’avenir. Elles de­
viendront l’opposition officielle ou elles 
disparaitront. Mais dans les deux cas, 
il est sain que ces groupements, porteurs 
de parcelles de vérité et d'erreur, aient 
la chance de s’exprimer. La nouvelle loi 
électorale doit en permettre l’éclosion 
sans pour cela favoriser l’émiettement 
des formations politiques.

Enfin, il est sain de tendre, au risque 
de ne jamais y arriver, à briser le mono­
pole des vieux partis. C’est fort possi­
ble que si l’un ou l'autre venait a dis­
paraître, son remplaçant s’enliserait à 
son tour dans la routine. La politique 
britannimie serait-elle bien différente si 
le parti libéral avait tenu le coup contre 
le parti travailliste et formait aujour­
d'hui l’opposition officielle? Car le La- 
hour Pnrtu est devenu un groupement 
solidement conservateur sous des appa­
rences extérieures radicales, de sorte 
mie rien ne le distingue essentiellement 
de c° qu’était, il y a deux générations, le 
parti réformiste des Grits. Mais, si le 
parti travailliste n'avait jamais existé, 
c'est tout un chapitre passionnant de 
l’histoire d'Angleterre qui n'aurait pas 
été écrit. Un grand nombre de lois n’au­
raient jamais été votées par les Commu­
nes britanniques sans la présence, à la 
tête du gouvernement, du parti travail­
liste. Donc, même si l’histoire nous en­
seigne oue les nartis vieillissent et 
s’usent, leur contribution au progrès so­
cial est rarement négative. Briser le 
monopole des vieux partis n'est pas un 
idéal qui s'inspire de sentiments très no­
bles; c’est simplement la poursuite d'un 
moyen honnête de régénérer 1e v'* 
tique.

«
Le? dispositions du h’M 15 sur la limi­

tation et la prise à charge par l’Etat de 
certaines dépenses électorales doivent 
être considérées comme une simple éta­
pe vers l’avènement d’une saine démo­
cratie. Mais étant donné nos habitudes 
politiques, nous aurions tort de nous fai­
rs illusion sur les résultats de la premiè­
re confrontation avec la réalité électo­
rale. En 19'it. comme en 19(10, comme 
en 1956 et précédemment, il se passera 
des choses pas très édifiantes durant la 
campagne électorale et le jour des élec­
tions. Les organisateurs des partis trou­
veront moyen de contourner la loi et de 
se livrer à des pratiques peu recomman­
dables. Ce n’es* pas une raison pour 
tout, lâcher. La loi ne crée pas par sa 
seule vertu des moeurs nouvelles. Elle 
aide simplement à corriger les habitudes 
qui sont peu recommandables.

Cérard FILION

De notre correspondant particulrer Yvan Philip

L’Amerique ett encore tout en proie i l’exaltation 
bien compréhensible qui a suivi l'exploit de son premier 
astronaute. Le grand public respire plus librement 
depuis que les Russes n'ont plus le monopole des 
satellites habités ; déjà l'on reparle de la prochaine 
étape, la course à la lune, un peu comme si c'était pour 
demain. C'est aller un peu vite.

1! est vrai que tout s'e*t 
bien passé pour le colonel 
Glenn comme i! faut le sup­
poser. pour ses devanciers 
Gasarine et Titov. Mais les 
Américains, moins secrets que 
leurs rivaux d'outre-Oural. 
ont déjà laissé entendre que 
ces trois petits tours d'ionos­
phère ont causé, dès le dé­
part, des émotions qu'on n’a­
vait pas prévues, l'n- comrole- 
radio automatique avait si­
gnalé aux équipés du cap Ca­
naveral que le revêtement 
plastique destiné à protéger 
l’habitacle de Glenn de la cha­
leur inhumaine consecutive à 
la rentrée dans l’atmosphère 
n'était plus solidement atta­
ché à l’envei ppe métalli- 

ue . .. Or. seul ce revêtement 
e près de 2 m. d'épaisseur 

empêchait que Glenn ne se 
volatilise au retour.

Faussa alerta, mais
On sait maintena ; que ce 

fut une fausse alerte; le con- 
trûie-radio avait mal fonction­
né. Glenn vit bien une “bou­
le de feu” : c'était l'armature 
des rétro-fusées qui brûlait; 
au lieu de la lâcher, comme 
prévu, sitôt les rétrofusées 
utilisées, on préféra la garder 
dans l'espoir qu elle aiderait 
à maintenir en place la masse 
isolante dont dépendait la vie 
de l’astronaute. Si cette pro­
tection avait disparu, le rov.e 
n'aurait pas résisté à une tem­
pérature de 2.900 "F, et ce­
lui qu'on acclame aujourd'hui 
aurait été carbonisé.

En réalité, les savants esti­
ment que la chaleur est beau­
coup plus intense qu’on ne l'a­
vait d'abord cru. Dans le cas 
de Gienn, la compression et 
le choe des molécules au­
raient porte la température 
ambiante a la rentrée dans 
l atmosphère a plus de 9.000 , 
celle de la masse isolante a 
2.900\ celle de l'enveloppe 
métallique à 2,000 °; à l'inté­
rieur de l'habitacle, elle au­
rait été maintenue au-dessous 
de 120' mais Glenn lui-même 
était “isolé" à la température 
normale.

Mais si l'on envisage de ré- 
cupéver un satellite habite re­
venant de la lune, la rentrée 
dans l'atmosphère s'effectue­
rait non plus à 10 ou 12.000 
kmh, mais peut-être a 40.000 
kmh. ce qui pourrait créer 
des températures deux fois 
plus élevées que eelles citées 
plus haut. l,a question est de 
savoir dan quelle mesure et

à quelle vitesse de telles cha 
leurs se propagent jusqu'à 
l'inférieur du satellite par la 
force des électrons et des 
ion». Certains affirment que 
ce taux peut être de deux à 
trois fois plus élevé qu'on ne 
l'avait supposé.
Plus haut, d'autres inconnues

I.es experts prétendent qu'il 
est possible de parer à des 
éventualités de cette sorte, 
mais ils reconnaissent qu'on 
est loin entire d’avoir pénétré 
tous les mystères de l'exos- 
phère. Le premier obstacle, 
c'est la ceinture ou bande 
Van Allen, dont il faudrait 
traverser la masse de particu­
les atomiques en protégeant 
les astronautes des dangers de 
radiation. On analyse actuelle­
ment les données recueillies 
par dos engins spatiaux non 
habités, afin de determiner 
l'épaisseur de la masse isolan­
te qui devrait entourer un sa­
tellite lunaire.

Mais la bande Van Allen 
n'est qu'une étape; après se 
pose le problème des taches 
solaires; ces énormes érup­
tions de particules atomiques 
ont une telle force quelles 
peuvent passer au travers de 
plusieurs mètres de couche 
protectrice. Les experts ad­
mettent que certaines de ces 
éruptions sont si violentes 
qu’il serait impossible d'assu­
rer la protection des astronau­
tes tout en maintenant le 
poids de l'engin spatial dans 
des limites raisonnables.

Que faire alors? La théorie 
actuelle est de tenter la chan­
ce: les grandes taches solaires 
ne se produisent pas souvent 
et il serait possible d en pré­
dire a peu près la date. 
Mais tout porte à croire qu'il 
faudra étudier la question de 
beaucoup plus près . ant de 
songer sérieusement à un dé­
barquement de l'homme sur la 
lune, que certains envisa­
geaient déjà pour 1 9 66 ou 
1967. De tels voyages ne se 
mesurent plus en heures mais 
en semaines et exigent un de­
gré de précision dans la navi­
gation aérienne dont on est 
encore fort éloigné, comme 
les experts américains d'as­
tronautique en ont déjà fait 
l'expérience ... Mais il n'y a 
que le premier pas qui coûte, 
dit-on, et ce premier pas. de­
puis que l'Amérique l a fran 
chi à son tour, ouvre déjà la 
voie ici aux chercheurs de 
planètes.
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Le bill de Montreal
C'est aujourd'hui eue s'ouvre à Québec devant 

le Comité des bills privés de l'Assemblée legislative 
le débat «lassicue et traditionnel sur le bill de Montréal, 
ou plutôt »ur lo» doux, cor la métropole en a aussi 
présente un a orooos de la Corooration de Montréal 
Métropolitain, jusqu'à la semeine dernière, l'on s'atten­
dait que le débat principal porterait sur la C. M. M. 
et le conflit autour d'un gouvernement régional. Le bill 
16 a d'evanee réglé la question.

Verne si c'etl à titre prove 
aoirc. le gouvernement a pris 
position et décidé de donner 
à l:i Commission municipale, 
des pouvoirs quasi judiciaires 
qui m feront un arbitre des 
conflits entre Montréal et ^ 
villes satellites. Le débat sera 
donc fort simplifié et la 
< M M n'aura pas de pouvoirs. 
Dans le domaine des proble 
mes métropolitains il restera 
toutefois un litige de première 
importance: la demande de 
Montréal de conserver tout le 
produit de la taxe de vente 
municipale peryne sur son ter­
ritoire. Les quatorre villes in­
téressées vont s'y opposer, 
mais tout indique que le gou­
vernement va permettre aux 
contribuables de Montréal de 
garder 1rs $4 millions verses 
jusqu'ici chaque annee aux 
villes voisines.

La Conseil municipal
S"ur le plan municipal, un 

débat anime s'annonce à pro­
pos de la réforme adntiniatra- 
tive. Il y a deux ans. le gou­
vernement avait décidé, faute 
de temps, d'ajourner l'adop­
tion d'un nouveau système 
d'administration Seule la clas­
se “C” a disparu par suite d'un 
référendum. Mais on devait 
cette année compléter le tra 
vail à la lumière des recom­
mandations de la Commission 
Champagne

Or au lieu des réformes at- 
tendues, l'administration 
montréalaise réclame des 
changements limites, comme 
l’abolition des deux classes A 
et R; mais elle recommande 
de conserver pour les prochai 
ne.s élections municipales le 
conseil de 66 membres élus 
dans les onte districts actuels 
à raison de six conseillers par 
district.

l e parti civique et scs ad- 
ve-salres sont d'accord que 
cette formule n'est pas idéale 
et qu'il faudra la modifier; 
toutefois les vues diffèrent 
sur le> changements à effec­
tuer. Il y a des divergences sur 
plusieu:» points, notamment

quant au role du maire, mais 
pour nous en tenir au Conseil 
municipal, la Ligue d'action 
civique demande qu'on suive 
les recommandations de la 
Commission Champagne, c'ost- 
r lire la division de la ville en 
4â quartier» élisant chacun un 
conseiller.

(> serait un retour au ré­
gime des 3.1 conseillers qui a 
existé à Montréal durant une 
vingtaine d'années entre les 
deux grandes guerres. A l'ap­
pui de cette formule, on sou­
tient qu'il vaut mieux que les 
électeurs votent pour un seul 
conseiller qu'ils connaissent, 
et non pour six qu'ils ne con­
naissent pas et dont le man­
dat devient plus vague.

l'n grand nombre de mé­
moires soumis à la Commis­
sion Champagne dénonçaient 
le système actuel de représen­
tation multiple et optaient 
pour l'élection d'un conseiller 
par district. C'est ce que “Le 
Devoir” a appuyé à l'époque.

L'intérêt général
Or si cette forme de repré­

sentation semble plus logique, 
l'administration Drapeau- 
Saulnier y voit aujourd'hui un 
grave inconvénient, et ce point 
de vue nu-rite qu'on s'y arrê­
te La division de la ville en 
41 quartiers selon la popula­
tion. donnerait pour les quar­
tiers les plus densément peu­
plés des unités de faible éten­
due En outre, chaque con­
seiller représentant un quar­
tier souvent restreint, ces con­
seillers se trouveraient plus 
liés à l'intérét local du quar­
tier, parfois au détriment des 
besoins d'ensemble de la ville.

Avec le< exigences de la ré 
élection, il y aurait danger 
que des groupe* de conseillers 
se fomrent par un marchan­
dage où chacun aiderait ceux 
qui l'aident: ainsi des cartels 
grouperaient en faisceaux des 
intérêts particulier» «useepti- 
bles de faire échec à des ré­
formes ou à des mesures d’in­
térêt général.

Le Parti civique estime que 
six conseiller* par district.

c'est trop, mais il voudrait 
qu'on ne descende pas en bas 
de trois, de telle sorte que les 
districts soient assez étendus 
et la représentation assez am­
ple pour que les décisions né­
cessaires à l'ensemble de la 
ville mais désagréables à cer­
tains secteurs puissent quand 
même être acceptées.

Et comme une nouvelle car­
te conçue dans eette perspec­
tive demande du temps, l'ad­
ministration préfère ne pas 
aller trop vite et ajourner le 
changement. Il y aurait un 
moyen terme; c'est que sans 
rechercher tout de suite la 
formule définitive, le législa­
teur pourrait améliorer sensi­
blement la situation. Il est évi­
dent que les districts actuels 
sont trop inégaux: si l'on di­
visait l'inTmense district nu­
méro onze en trois ou quatre 
districts, ce serait déjà une 
bonne amélioration. Avec 
quelques changements du 
même genre, on pourrait arri­
ver à 15 districts élisant cha­
cun trois conseillers, avec le 
total de 45,

Le point de vue de l'admi­
nistration mérite examen, car 
l'ancien régime des 35 se prê­
tait à des solidarités d'intérêts 
locaux. En tout cas, il y a là 
un problème de base qui pro­
voquera peut-être le principal 
débat ccs jours prochains sur 
le bill de Montréal.

P. S.

mauvais patron
Par Jacques Simard

' L'état est un patron qui appartient à tout le 
monde et qui est responsable devant tout le monde . . 
"L'Etat c'est aussi le seul patron qui soit capable de 
prendre certaines initiatives que les autres ne pour­
raient envisager". Ces deux phrases sont tirées d'un 
texte de M. René Lévesque, reproduites en troisième 
page du "Devoir" de vendredi, 23 février.

Disons d? suite que ces 
idées. M. Lévesque les appli­
quait à son département. les 
richesses naturelles: mais elles 
sont valables pour tout ce qui 
regarde le gouvernement, pour 
le département de la voirie, 
par exemple, comme pour les 
autres.

J'ai déjà, dans ccs pages, 
essayé de démontrer que le 
tracé de la route sur la Rive 
Sud. de Boucherville à Can- 
diac, était une erreur gros­
sière. et plusieurs esprits 
clairs ont déjà commenté fa­
vorablement ma position.
Qu'on me permette d’y reve­
nir, même après l'annonce 
flamboyante d'un programme 
de voirie à 30 millions.

L'Etat serait un patron... 
qui, p satisfaire aux be­
soins de certains de ses socié­
taires liquiderait son capital ?
Il est evident que si l’Etat 
agit ainsi, et qu'au surplus 
son capital est une richesse 
unique et non remplaçable, 
l'Etat est un mauvais patron.

Je m'explique.
On admet difficilement que 

la cité de Montréal située sur 
une ile n'ait ni accès ni vue 
sur le fleuve: que ses citoyens 
soient obligés d'aller ailleurs 
pour voir le fleuve s'explique 
mal à des étrangers. La crois­
sance de la ville, sans prévi­
sion dans l’utilisation de son 
territoire, a voulu qu’une rue 
s'étende en bordure et que 
son port, empêché de se dé­
velopper en bassins, comire 
dans tous les grands ports du 
monde là l'exception d’ New 
York dont la géographie de 
Manhattan rend la chose im­
possible! utilise la rive sur 
une distance de dix milles.

LE DEVOIR
Fuis ce que dois
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Or. sur la Rive Sud. Lon- 
gueuil, une pointe de Jacques- 
Cartier. Saint-Lambert. Pré- 
ville. Brossard. Laprairie sont 
des villes situées sur le fleuve 
ou sur le bassin créé par la 
voie maritime.

Mais le tracé de l’auloroute 
à six voies, clôturé, qui peut 
assez, bien s'assimiler à un 
chemin de fer à opération 
continue, par le bruit, la trépi­
dation. les odeurs, passerait le 
long de la rive, ou à 200 pieds 
dans l’eau, ou à 200 pieds en 
dedans du rivage.

Je maintiens que l’Etat est 
un mauvais patron s'il permet 
un tel gaspillage d'une valeur 
irremplaçable.

Je maintiens que l'Etat e t 
un mauvais patron s'il donne 
comme raison à sa derision 
que toutes les municipalités, 
sauf une. sont en farcit,.

Je maintiens que l'Etat est 
un mauvais patron s'il donne 
comme raison à sa décision 
que “(a coûte moins cher. "

Je maintiens que l'Etat est 
un mauvais patron s'il renvoie 
sans etude sérieuse, sans con­
sultation. le tracé d'un urba­
niste compétent.

Je maintiens que l’Etat est 
un mauvais patron si. encoura­
geant l'urbanisme avec l'ar­
gent des citoyens, il en fait fi 
et détruit même ce qui a etc 
fait.

En effet, dire que le bord 
de l'eau n'est pas intéressant. 
— parce qu'on l'a négligé. — 
et qu'on peut done y apposer 
le scellé irréductible d'une au­
toroute. au lieu, au contraire, 
de le valoriser;

dire que les municipalités 
acceptent i autoroute alors 
qu'elles n'ont pas la compé­
tence pour en juger toù sont 
les urbanistes?):

dire que le coût au bord de 
l'eau est moindre q .'un autre 
tracé (non estime d'ailleurs) 
alors qu'il s'agit de détruire 
un bien inestimable:

dire que le projet d'un ur­
baniste n’est pas réaliste, etc. 
alors qu il met de l'avant des 
valeurs humaines que la voirie 
n'est pas habituée à considé­
rer:

démolir ce qu les urbanis­
tes ont réalisé iPreville). fai­
re un usage pour le moins ré­
trograde du sol alors au'on fon­
de une ecole d'urbanisme 
avec les fonds publics et 
que le ministère des Affaires 
municipales encourag. l'urba­
nisme par des octrois, voila 
qui n'est pas riche pour l'Etat 
patron !

On sc plaint que nés vil e*

Pearson : Vous serex vite conquise. Ha Ha Haxen !

lettres au DEVOIR

Chère Claire Veils,
Votre lettre m'a en.hantée. 

Vous dites qu'elle . t dure? 
Je ne crois pas et je vous 
comprends. Ceci devrait vous 
inéiter à relire ma lettre; vous 
y trouveriez pc it-être. entre 
les lignes, d< es qui vous 
ont échappées a premiere 
vue?

D'abord laissez-moi vous 
rassurer sur l'initiale C,. elle 
est bien la mienne.

Pour ce qui est de mon der­
nier paragraphe, on peut le 
lire de bien des façons, je 
vous assure.

Premièrement, qui vous dit 
que je ne suis pas un peu sur 
la brèche à na façon’ Cette 
lettre n'en était-elle pas déjà 
uns preuve?

De plus, le fait d’admirer le 
courage des champions de no­
tre cause, (parce que nous en 
avons et beaucoup), de les en 
courager, de leur faire voir 
combien nous, les femmes de 
leur race, nous les aimons 
dans ce rôle, combien nous et 
les nôtres avons besoin d'eux, 
n'est-ce pas là. le plus gra­
cieux des rôles? le plus doux 
des combats et celui qui nous 
convient toujours le mieux?

Cela n'exclut pas non plus 
que je sache, le fait que peut- 
être. j’emploie quand même, 
dans la mesure de mes moy­
ens, toute mon intelligence et 
ma volonté (c’est vous qui le 
dites) au succès de la cause 
commune, ne pensez-vous pas?

Et puis, il fallait bien faire 
un peu honte à ce miteux, 
qu'est celui à qui j'adressais 
cette missive!

Ensuite, je ne pars pas en 
guerre pour la défense d* la 
cause féminine! Je veux avant 
tout l'épanouissement, le pro­
grès de ma race. Tous les ef­
forts, si minimes qu'ils soient, 
ne sont pa à dédaigner, se­
lon moi pourvu que l'on ne 
perde pas de vue l'objectif, le 
but que nous nous sommes 
assigne.

Et si je pense que nos Ca­
nadiens français peuvent me­
ner à bien ecLe tâche, qu'ils 
ont la dignité et le talent né­
cessaire, je m en voudrais pro­
fond émeut d'endommager 
leur confiance en nix-mêmes 
et de jeter du 'ois dans les

Rôle des femmes
roue* d'une affaire qui leur 
tient tellement à coeur, en in­
sinuant même d une façon in­
fime qu'ils auraient besoin de 
nous, l'élément féminin, dans 
la bataille qu'ils livrent pré 
sentement, pour la mener à 
bien.

Rien nempéche que nous 
pouvons, vous et moi et nous 
toutes, les aider quand même 
dans notre sphé-e, en s'éveil 
lant à la chose nationale, en 
suivant leur tra'ail pas à pas. 
en s'intéressant à leurs ef­

forts, en un mot, m arsvaA 
lant avec eux.

Pour terminer chère amt*. 
laissez-moi vous dire que su 
moment où. peut-être je me 
désespérais un peu du man­
que d’intérêt féminin pouf 
notre cause nation*le, com­
bien. votre tntérewante lettre 
m* causa de Joie.

Je voua en remerde e* J*» 
père que votre message ser» 
entendu ainsi que le mien.

Mm# G. Perron.

En Belgique

Monsieur Laurendeau,

Ayant pris connaissance 
dans votre numéro du 24 oc­
tobre 1961, d’articles sur le 
drame de la romanité à Bru­
xelles — deuxième ville frun 
çaise d'Europe — rivalité 
wallo - flamande, c'est-à-dirc 
germano-latine.

1) Il est faux que nous de 
mandions à la minorité fla­
mande en cette ville de de\e 
nir culturellement des Wal­
lons

2) Bruxelles n'est, malgré 
les dires contraires, situé ni 
géographiquement, ni .juridi­
quement à l’origine, en pays 
flamand. Bruxelles est sur la 
frontière linguistique;

3) le ‘‘carcan” belge ne 
sanctionne pas l'inégalité des 
cultures au détriment de la 
culture flamande:

4) Les flamands ne sont pas 
les seuls “dits” bilingues. Ils 
le soûl d'ailleurs de t-ès loin 
(voir fonctionnaires imposés 
par le Nord à la capitale;

5) Le texte: “Le petit négo­
ciant fl... est un homme qui 
subit l'influence du français 
à Bruxelles" est faux. Il est 
intelligent et pratique.

6) Remplacez, dites-vous 
“flamand par canadien-fran- 
çais et français par canadien- 
anglais" est faux, car le fla­
mand domine comme l’anglais 
et chasse les francophones 
(Bruxellois et Wallons), c'est- 
à-di-e que la latinité est re­
foulée:

7) A propos de “frontière
linguistique de plus en plus 
élastique”, c’est faux, car elle 
est immuable depuis 1000 ans 
et ce sont les maîtres flamand» 
qui veulent y bilinguiser 20 
localités homogènes françai­
ses. parce que cela le» sert et 
qu'ils sont fâché» de reculer 
sans que 1* force y soit pour 
quelque chose Alors ils «'ac­
caparent des levier* de com­
mande et crient encore à l'in­
justice.

Pour vous documenter, vous 
pouvez vous adresser à un des 
20 groupes (unis) de défense 
de la latinité et spécialement 
du Bloc Francophone.

Avec nos salutation* vis-à- 
vis d'un défenseur du monde 
latin, au milieu du monde 
américano-canadien anglo-sa­
xon. comme nous sommes d»s 
marches latines aux portes de 
la Germanie croyez, monsieur 
Laurendeau, à nos sentiments 
hautement francophones.

G. de Froidmont.

N.D.L.R.; Nus corresnon- 
iants ont l’entière respon­
sabilité tant des idées qu'ils 
expriment que de leur vo­
cabulaire et de leur style.

Li Bible vous parle
Si vous avez un zèle amer 

et l'esprit de brigue dans vo­
tre coeur .évitez la complaisan­
ce en vous-méme. (Jac 3, 14)

Textes choisis oar la Société 
catholique de la bible.
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sont laides; elles le sont; elles 
sont dénaturées; elles avilis­
sent. L'espèce humaine n'est 
pas faite pour vivre sur l'as­
phalte entre des masses géo­
métriques; il lui faut un brin 
de nature pour faire le point.

J'ai devant moi une étude 
sur Unidad Independence, 
près de Me. ico. où malgré 
une haute densité de popula­
tion on a réussi à aménager 
des espaces verts nombreux. 
Quelle leçon ! (House & Home, 
fév. '62). Qu'on pens à l e' 
fet d’un milieu comme la cité 
moderne sur la délinquance 
et aux problèmes qu'étudie 
l'hygiène mentale.

Exemen positif
Vn examen positif du fleuve 

en bordure des villes eue 
touche l'autorout noue donne­
rait quelque chose comme ce­
ci:

Longueull
Vieille ville dont on achève 

de liquider les vieilles maisons 
a un bout (on on remplace 
une par une succursale de 
banque qui s'appellera "Le- 
moyne"; quel symbole!) oeti- 
dant qu'à l'autre bout s'ins 
tallent les postes d'essence; 
j'en ai compté neuf.

Assise derrière son mur 
béotien elle a perdu toute 
vue sur le fleuve. Pourquoi 
pas une promenade sur le 
remblai comme à Verdun 
Le passage des océaniques, 
l’activité du port, autant d'at- 
traits négligés. Néglige aussi 
le plus vieux club nautique 
du pays qui. bien aménagé, 
pourrait dev oir une “mari 
na" à l’entrée du port, connue 
par tous les plaisanciers amé­
ricains. Si en ne sait pas 
comment s'y pr ndre. qu'on 
aille voir à Sorel ! Trente 
mille bateaux de plaisance 
dans la région de Slont-c.il, 
s-ns parier des 7.000.000 aux 
Etats-Unis.

Fini à tout jamais si l'au­
toroute y passe.

S»int-L»mbert
Cette ville hérite grâce à 

la vois maritime d'un im­

mense espa- oii s amorce 
déjà un terrain de jeux et 
où on prévoit un t, ain de 
golf. La vue sur Montréal est 
la plus belle qui soit. Les ba­
teaux y passent lentement 
avant d'entrer dans l'écluse. 
Peut-on imaginer une incom­
patibilité plus grande qu'une 
autoroute en bordu e d'un 
parc qui possède de tels 
atouts ?

Préville
Ville fondée par la Légis­

lature avec le statu! de ville 
1 pop. (i. au début1 pour lui 
permetlrc un développement 
prescrit par l'urbanisme. 
Axée sur le plan d'ea'1 de la 
Voie Maritime. Cinq vieilles 
maisons de pierre en bordure. 
Yachting. La ville ect dépré­
ciée et perd son sens.

Brossard
L'autoroute s'éloigne légè­

rement de la rive et coupe le 
territoire en deux. Problème; 
l'accès étant limité, comment 
les deux tronçons seront-ils 
desservis par les écoles, maga­
sins. pompiers, clc. ?

Mais ;eut-àtre plus grave 
encore, l’Etat ne s'intéresse 
pas au développement nu- 
rire possible dans le bassin 
de Laprairie nu momer.t même 
où IV.ude d Richelieu, au 
dire de certain.- ingénieurs, 
pourrait relier St-Jean à La­
prairie. Des bassins de vire­
ment y sont déjà en place. 
Or. ce silo qui ferait la jonc­
tion avec l'Est d"( Etats-Vr « 
l'Outaouais et le -laurent 
pourrait être appelé à un dé­
veloppement portuaire et in­
dustriel important... condi­
tion qu'une autoroute sur la 
rive n’empèehi pas un élarsis- 
sement dans les terres du bas­
sin. Quant à un dé'elonpc- 
ment portual-e «ur la Rive 
Sud en aval de Longueuil. on 
est mal informe si on croit 
que c'est possible. Le dépla­
cement d'eau des navires qui 
y passent rend la chose im­
praticable.

On démolit simplement la 
partie historique cie la ville 
tandis qu'on pourrait y faire

à peu de frais une petit#
ville-musée.

L'Etat est un mauvais pa- 
t on 'il dilapide les richesses 
qui appartiennent à tous; et 
ec te richesse qui est due 
à la géographie de la région 
de Montréal, utilisable sur le 
plan humain comme sur le 
plan de l'industrie, n'est pas 
une richesse renouvelable et 
l’autoroute sera un fait irré­
versible.

Mais “l'Etat est le seul pa­
tron qui peut prendre cer- 
laines initiatives"... l'Etat peut 
faire passer l'autoroute ail­
leurs. même s'il en coûtait 
plus cher.

Disait aussi M. Lévesque: 
"Si on veut dans dix ans sortir 
d'où on cri. il faut changer 
de mentalité". Amen ! et tout 
de suite !

Nous .sommes en face de 
deux plans, irréconciliables 
parce que d'esprits différents.

La voirie, qui n'a pas les 
pouvoirs d'homologation de la 
moindre petite ville, ne peut 
prévoir ses tracés de longue 
date. Son esprit est condition­
ne per l'expropriation, i'im- 
n Mat. la course à la répa­
ration d'erreurs sans cesse ac- 
eunnù'rs par le manque d'etu- 
d rs à longs termes. .<ar de.» 
coûts parfois exorbitants im­
putables à la spéculation.

L'urbaniste cherche à voir 
plus loin, considère t sentiel- 
les le> valeurs humaines con­
cernées. fait entrer dans ses 
calculs des imponderables qui, 
pour lui, valent le ;

Lu système e t établi; Tau 
t-e est tout nouveau pour nous 
dans notre bonne province.

Qui a r-ison ? Je l’avoua 
carrément; je suis pré<ugé; 
mais je suggère, pour éviter 
que le jugement de l'Etat 
sombre sur l'écueil des per­
sonnalités. d'inviter un person­
nage comnétent et désinté­
ressé de l'extérieur pour ap­
précier les deux thèses.

Qui oserait après coup ac­
cuser l'Etat d'être un mauvais 
patron ?

Jacques SIYARD
« I f
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AUX QUATRE COI K S DU MONDE

CUBA : Fidel Castro annonce que son gouvernement
supprimera prochainement la base américaine 

de Guantanamo
KEY WEST, Floride. — Le premier ministre Fidel Castro 

a annoncé au gouvernement soviétique que son gouvernement 
reclamera bientôt des Etats-Unis qu'ils abandonnent leur 
grande base navale de Guantanamo, en soL cubain. C'est ce 
que Radio-La Havane a rapporté lundi soir au cours d'une 
émission captée a Key West. Castro aurait dit notamment, 
dans une lettre au gouvernement soviétique : "Cuba exercera 
son droit légitime de réclamer des Etats-Unis l'abandon de la 
base navale de Guantanamo, seule base étrangère actuellement 
installée en sol cubain... Notre gouvernement ne permettra 
ensuite l'établissement sur notre territoire d'aucune base étran- 
guère de quelque sorte que ce soit". On sait que dans le 
passe, le gouvernement américain a dit qu'il n'acceptera pas 
de se retirer de la base occupée en vertu d'un bail de 99 ans 
aigné au cours de la deuxième guerre mondiale.

RHODE5IE DU NORD : le cabinet fera connaître 
aujourd hui le nouveau projet de constitution

LONDRES. — I^1 cabinet britannique a adopté finalement 
nier au cours d une sranre qui a duré prés de trois heures le 
nouveau projet de constitution pour la Rhodésie du nord : le 
texte en sera probablement présenté aujourd'hui à la Chambre 
des communes. |,e cabinet a été longtemps divisé sur cette 
question et 1 accord n'a pu se faire que de justesse. Les 
observateurs prévoient une rude discussion au Parlement ou 
1 aile droite du parti conservateur entend mener la bataille 
contre le projet gouvernemental. Il parait entendu que ce 
projet permettra à la population africaine d’avoir la majorité 
des sieges à l’Assemblce législative, contrairement à ce qui se 
posait jusqu’ici. Le premier ministre de la Fédération dos 
Rhodesies et du Nyassaland (dont la Rhodésie du nord fait 
partie), sir Roy Welensky est attendu à Londres aujourd'hui. 
On prévoit qu’il tentera lui aussi d'empécher l'adoption du 
projet gouvernemental.

CONGO : Tschombe demande des garanties à 
Washington, Paris et Londres avant de 

se rendre à Léopoldville
ELISABETHVILLE. — Le président du Katanga vient de 

demander aux gouvernements américain, français et britan- 
nique de se porter garants de sa sécurité pendant le temps 
qu il passera à Léopoldville. On sait que Tschombé a déjà 
accepté de se rendre dans la capitale afin de discuter avec 
le chef du gouvernement central, Adoula, des moyens d'assu. 
r.tT la réunification politique du Congo. Il a déjà obtenu de 
l'ONU l'assurance que sa sécurité sera garantie et qu'il pourra 
à n'importe quel moment quitter la capitale pour aller où il 

Lei cercles diplomatiques et les représentants de 
I ONU, à "Léo" croient généralement que Tschombé désira 
Sincèrement conférer avec Adoula et espèrent que les entre* 

commenceront cette semaine même. Un porte-parole de 
I ONU a dit que celle-ci espère que les deux chefs politiques 
engageront le dialogue avant que de nouveaux incidents ne 
se produisent dans le nord du Katanga entre les troupes katan- 
gaises et celles du gouvernement central.

ETATS-UNIS : Roosevelt croyait que l’URSS 
dominerait toute I Europe après la deuxième 

guerre mondiale
NEW-YORK. — Le président Franklin D. Roosevelt (qui 

est mort en avril 1945) croyait que l’Union soviétique domi­
nerait l'Europe entière après la deuxième guerre mondiale et 
espérait que les pays européens, n’en souffriraient pas trop 
et sauraient s adapter à cette situation. Voilà ce que révèle 
une biographie du cardinal Francis Spellman, archevêque de 
iNew-York; l’ouvrage doit être publié dans quelques semaines 
•mais des extraits en ont paru dans une récente livraison du 
magazine ‘ Look C est le rév. Robert Cannon, président de 
1 université catholique Fordham, qui est l’auteur de l'ouvrage 
intitule “L’extraordinaire aventure du cardinal Spellman’. 
En septembre 1943, rentrant d'une tournée d'inspection de 
six mois aux divers fronts, Mgr Spellman (qui n’était pas 
encore cardinal) a eu un long entretiên avec le feu président. 
Roosevelt lui a dit qu il voyait le monde de l’après-guerre 
comme ceci ; la Chine dominerait l’Asie, les Etats-Unis, l'ensem-

VIETNAM DU SUD ; APRES L’ATTAQUE

ble de l’Amérique et le Pacifique, tandis que la Grande-Breta­
gne et l’URSS se partageraient l'Europe et l'Afrique.

ALGERIE : la construction du nouveau centre 
administratif de Rocher Noir est 

presque terminée
ROCHER NOIR. — En dépit das difficultés at de la tension, 

un milliar d'ouvriers achèvent la construction du nouveau 
centre administratif de Rocher Noir à environ 35 milles à 
l'est d'Alger. Les travaux avaient commencé voici un an et 
demi et quand tout sera terminé, il en aura coûté près do 
$250 millions au gouvernement français. Les autorités fran­
çaises y voient l'équivalent, dans l'Algérie de demain, de ca 
qu'est le district Tédéral de Washington aux Etats-Unis. Et 
c'est probablement le gouvernement musulman d'une Algérie 
indépondante qui s'y installera d'ici un an ou deux. En atten­
dant, des milliers de fonctionnaires s'y rendent travailler 
chaque jour et environ 200 hauts fonctionnaires à commencer 
par la délégué général lui-méme y vivent. L'ensemble Rocher 
Noir est ultra-moderne et comprend, outre les grands bâti* 
ments administratifs, des villas en grand nombre, des écoles, 
des immeubles d'appartements, un centre commerciel, un grand 
hôtel, etc. Les fonctionnaires sont transportés d'Alger et y 
sont ramenés chaque jour à bord de trains spéciaux.

ALBANIE : le premier ministre invite son peuple 
à se tenir prêt à lutter contre l’URSS

VIENNE. — Le premier ministre Mehmet Chehu vient 
de demander au peuple albanais de se tenir prêt à combattre 
l'Union soviétique par les armes au besoin. Dans un discours 
qu’il prononçait dimanche soir devant un groupe de militants 
communistes (discours rapporté par Radio-Tirana), le chef du 
gouvernement albanais a également accusé le premier ministre 
Khrouchtchev d’imposer un blocus commercial à l’Albanie. 
‘‘Khrouchtchev a déclenché une agression contre l’Albanie 
socialiste, multipliant les menaces et recourant à des métho­
des de subversion et de chantage ... Mais toutes ces entre­
prises diaboliques contre notre peuple et contre notre parti 
ont échoué et continueront d'échouer grâce à notre réalisme
Îiolitique et à notre fermeté idéologique”, a notamment affirmé 
e premier ministre albanais.
DESARMEMENT : la presse soviétique accuse les chefs 

occidentaux de mauvaise foi
MOSCOU. — L'organe official du gouvernement soviétique 

"Irvestie” a violemment critiqué hier le nouveau refus opposé 
par les gouvernements américain et britannique à la sugges­
tion de M. Khrouchtchev relativement à une conférence "au 
sommet" sur le désarmement dès le 14 mars. "Izvestie" a 
accusé le président Kennedy et le premier ministre Macmillan 
de mauvaise foi et e dit qu'ils se servent des négociations sur 
le désarmement comme d'un écran pour masquer la poursuite 
de la course aux armements et la reprise des expériences 
nucléaires. "Bien sûr, leur refus est exprimé en des formules 
onctueuses... bien sûr, ils affirment désirer ardemment un 
accord sur la désarmement et être disposés à participer plus 
tard à une réunion des chefs de gouvernement... Mais chacun 
voit bien ce qui se cache derrière ces excuses hypocrites et 
ces erguments sans fondement". On sait que "K" a demandé 
par deux fois aux dirigeants de Washington et de Londres de 
participer à une réunion "au sommet" le mois prochain et que 
ceux-ci ont refusé chaque fois.

ASSISTANCE A L’ETRANGER : le gouvernement 
américain invite les pays sous-développés 

à “s’aider davantage eux-mêmes”
WASHINGTON. — Le gouvernement Kennedy vient de 

demander aux pays sous-développés de s'aider davantage eux- 
mêmes en appliquant diverses réformes et en metttant en 
route des plans réalistes d’expansion de sorte que l’assistance 
économique et technique des pays développés atteigne pleine­
ment ses buts. M. W. Rostow, directeur de la planification au 
secrétariat d’Etat, a fait une déclaration en ce sens lors de 
la séance inaugurale d'une session de trois jours de l'Organi­
sation du centre (Cento), alliance défensive qui associe aux 
Etats-Unis et à la Grande-Bretagne, le Pakistan, la Turquie et 
l'Iran. Soulignant que ces propos concernaient tous les pays 
sous-développés, le haut fonctionnaire américain’ a dit que 
"ce qui manque, c’est beaucoup moins l’argent que des plans 
réalistes et rigoureux d’expansion nationale... et diverses 
formes indispensables à l’accomplisseï vent de ces projets”.

GRANDE-BRETAGNE

Augmentation de 
$1 milliard du 

en 62-63

ONU : vif débat sur la Rhodésie du Sud
NATIONS-UNIES, N.-Y. — Le ] très complexe et un véritable | te ou tutrice dans 42 des 50

statut de la Rhodésie du sud a ! fait de colonisation auquel il | territoire* encore dépendants, 
fait l’objet d’un vif débat hier j faut mettre fin avant que la si- sir Hugh avait dit que Londres 

a a _ _ _ _ au sein de la nouvelle commis- tuation ne devienne explosive”, | ne saurait faillir à sa responsa-
budflpt pli n/-n Vslon des ;salions unies sur le a dit M. Traoré, ajoutant qu’il ! bilité ni la partager avec un
MVUtjd vil MA Vw colonialisme où les éléments espère que les entretiens pré- autre Etat ou avec un group*

Londres afro-asiatiques paraissent peu vus à Londres en mai prochain ! d’Etats: “Nous ne pouvons to-
—— *--------4''- -'“ entre les représentants britan- lérer aucune intervention dans

niques et les dirigeants guya- l’administration des territoires 
nais aboutiront à l’octroi immé- dont nous avons la responsabili» 
diat de l’indépendance à cette té et s’il devait y avoir des ten- 
colonie anglaise de l’Amérique I tatives d’intervention, sous une 
latine. forme ou l’autre, la Gde-Breta-

Pour sa part, le représentant i gn® serait forcée de renoncer à 
de l'URSS. M. Zorine. a dit que coopérer” (avec la commission 
a commission devrait deman- i sur le colonialisme) avait dit

de< finances a admis hier soir a„^e|5“,„u
qu'il evait péché per optimis-1 L?n.dr«* selon laquelle la Rho-
me en juillet dernier lorsqu'il i def,e du. sud ,30Ult de, la

-- - H I autonomie interne et légalité
raciale régnerait dans ce ter­
ritoire.

Intervenant dans la discus-

promettait que les 
de l'Etet pendant

dépenses
l'exercice 

1962-Ô3 ne seraient pas aug­
mentées de plus de 2Vi%. Or,
les prévisions budgétaires pour: ?10n’Je délégué du Mali. ! am 
cet exercice, qui doit commen-1 bassadeur Mamadou Traoré
car le 1er avril, sont de 5,611,-1d<rc!ar® que la situation en Rho der aux puiss__.es administrant notamment le représentant bn. 
000,000 d* livret (environ $15,-! de1s.,e du s , er cor?P*r, ,, ? tes de supprimer immédiate- . tannique.
400,000,000.): cela représente ce*ie qul Prevaut .cn Angola .ment les bases militaires dans ! ,
un accroissement de 384 mil- a den2anJe fl0® Ja commission jes pay4 sous icur tutelle et a ~
lions de livres per rapport 4 entende des représentants de la appUyé la requête du Mali pour |
l'exercice en cours alors qua le population africaine de la Rno-|qUÇ ja commission donne prio-
ministre avait prédit qua la desie e\. envoie meme une mis- nt£ aux problèmes du colonia- :

sion dans ce territoire pour y , lisme en Afrique. n a é?a!e. 
faire enquete. L ambassadeur ment affirmé que le représen ! 
malien a ajoute que la paix et Unt de !a Gde.Bretagne, sir

pas 111haussa n'excéderait 
millions da livres.

M. Selwyn Lloyd a ajouté 
que cela ne l'empêcherai! pas 
da tenter de maintenir dans 
des limites raisonnables les 
dépenses de l'Etat et de pour­
suivra l'application de sa poli­
tique da "pause" des salaires 
et traitements, malgré l’oppo­
sition du syndicalisme ouvrier. 
Le ministre e ajouté que la 
Grande-Bretagne doit faire j 
pendant encore longtemps des 
efforts considérables pour ac­
croître la productivité et ré- j 
duire les importations si elle ! 
veut redresser sa balance des 
paiements et conjurer le dan­
ger d'une dévaluation da la 
livra.

Coupe au rasoir

la sécurité sont menacées par 
I les récents événements de l’An­
gola. du Mozambique, de l'Ou­
ganda; il a même dit que la 
commission ne doit pas se désin­
téresser de ce qui se passe en 
Guyane britannique.

"Ce n'est pas la un pays afri­
cain mais il y a un problème

La coiffure pour messieurs 
' prend de plus en plus d'im» 
; portance aux yeux d’une dien* 
télé qui a enfin compris qu’un 
homme devrait être bien coif. 

: fé et qu'il lui fallait en censé* 
I quence recourir périodique» 
ment aux soins des barbiers» 

j coiffeurs du Palais du Gommer» 
Rappelant que la Gde-Breta- ' ce. 1600. rue Berri. local 2, (au 

gne est puissance administran sous-sol). VI. 9-0173.

■Bretagne, 
Hugh Foot, avait tenté de gê­
ner le travail de la commission 
en posant des "conditions” à sa 
coopération.

Londres se rebiffe

Le président de 
la bourse de N.Y. 
accusé de fraude

NEW-YORK. — M J Truman 
Bidwell. président de la Bourse 
de New-York a été accusé hier 
d'avoir fraudé le fisc d'une 
somme de $55,908. L’intéressé a 
aussitôt donné sa démission, tout 
en se disant victime d’une per­
sécution ayant son origine “en 
haut lieu, à Washington”.

Rien dans l'acte d’accusation 
ne permet de croire que le pu­
blic ait été spolié. Bidwell a 
quant à lui affirmé qu'il s’agis­
sait d’une affaire strictement 
personnelle.

Suivant le document, l’accu­
sé aurait dissimulé certains ac­
croissements de capitaux — im­
posables aux Etats-Unis — et 
invoqué des frais de déplace­
ments, de philanthropie et de 
représentation fictifs. La senten­
ce sous ce chef d’accusation 
peut aller jusqu'à 10 ans de pri­
son.

L'administration fédérale s’est 
empressée de démentir qu’une 
campagne massive de répres­
sion de la frande fiscale soit en 
cours à Wall Street.
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WILLIAM

PHARMACIEN

__  VOUS ÊTES entièrement satis­
fait de votre pharmacien actuel, c'est heureux pour vous et 
pour lui ■ Si vous n'avez pas entière confiance en ses 
services, ses prix et son souci de vos besoins, nous vous 
saurions gré de nous permettre d’ajouter votre nom à la 
liste de nos distingués clients à travers le Grand Montréal 
■ Livraison consciencieuse —partout ■ Comptes courants 
acceptés ■ Spécialités pharmaceutiques, ordonnances, 
médicaments, remèdes, articles divers, accessoires pour 
chambre de malade, cosmétiques, sans oublier 
la collection la plus distinctive au Canada de parfums 
provenant de toutes les parties du monde.

MEDICAL ARTS PHARMACY
IA PHARMACIE OU l'ON TROUVE TOUT

• ÉDIFICE MÉDICAL ARTS. WE. 7.4 20 1
■ AUSSI CHEZ MORGAN. Utilisez votre ’Cherg a Plate" Morgan.
■ ET BIENTOT A PLACE .VILLE MARIE

CONTRE LA PRESIDENCE

Le calme est revenu à Saigon; le 
geuvernement dit que l'attentat 
a été l'oeuvre de deux officiers

COLLEGE NOTRE-DAME
3791, Chemin Reine-Marie, Montréal 26 

PENSIONNAT — DEMI-PENSIONNAT — EXTERNAT

Sous la direction des Frères de Ste Croix
COURS CLASSIQUE COMPLET (latin-sciences)
COURS SCIENTIFIQUE (8a . 1ère collégiale)

SAIGON — Tout indique que 
l’attentat infructueux perpétré 
dans la nuit de lundi à mardi 
contre le président Ngo Dinh 
Diem était un acte isolé com­
mis par deux aviateurs hosti­
les au chef de l'Etat et n était 
pas le fait d'un groupe de quel­
que importance. Le gouverne­
ment a annoncé hier que l'at­
taque aérienne contre le palais 
présidentiel a été l'oeuvre de 
deux jeunes officiers de l'avia­
tion: ils ont réussi à mettre le 
feu à une aile du palais mais 
le président Diem s'est tiré in­
demne de cette attaque.

La vie normale a repris son 
cours hier à Saigon mais l'a­
lerte avait été chaude, et l'é­
motion très grande. Des céré­
monies d'actions de grâce ont 
eu lieu dans les principaux 
temples catholiques et boud­
dhistes du pays et le président 
Diem a lui-même attribué son 
salut à “la protection de Dieu”. 
11 a reçu des témoignages de 
sympathie et de solidarité du 
président Kennedy et d’autres 
dirigeants occidentaux, tandis 
que de nombreux diplomates 
allaient lui exprimer leur satis­
faction de ce qu'il ait échappé 
à l'attentat.

Les deux appareils (de fa­
brication américaine) ont 
bombardé Je palais avec des 
roquettes et des bombes in­
cendiaires, pendant près d’une 
heure, en volant en rase-mot­
tes. Une aile du palais a été 
complètement détruite, une 
autre partie a été lourde '.ent 
endommagée; une dizaine de 
membres de la garde prési- j 
dentielle ont été blessés plus ' 
ou moins grièvement, et la \ 
belle-soeur du président (qui 
agit également comme l’hôtes- ; 
se) a été légèrement blessée. J 
Le président et ses autres col­
laborateurs, dont son frère, en 
ont été quittes pouè la peur.

Un des deux avions a été 
abattu par la chasse vietna­
mienne: son pilote a été, cap­
turé. L’autre s'est écrasé près i 
d'un aéroport du Cambodge ou 
il tentait de se poser; le jeu­
ne aviateur, blessé, a été ar­
rêté mais on ignore si les au­
torités cambodgiennes le re­
mettront à la polic^ vietna­
mienne. A Saigon, des sol­
dats en armes appuyés par

AVIS DE DÉCÈS
ST-M1CHEL — A Valleyfield, 
est décédé M. Wilfrid St-Michel, 
époux de feu Rose-de-Lima 
Sauvé, autrefois de 2239, Jac- 
ques-Hertel, Ville Emard. Il 
était le père de M. Ernest St- 
Michel. principal à l'école Jac­
ques Viger. Les funérailles au­
ront lieu vendredi, le 2 mars, 
à 9 heures à l'église Notre-Da- 
me-du-Perpéluel-Secours. Inhu 
mation au cimetière de la Côte-, 
des-Neiges.

des tanks ont monté la garde 
pendant toute la journée 
d’hier dans les principales ar­
tères et il était interdit de 
s'approcher du palais prési­
dentiel.

Eléments français : préparatoire aux 2 cours

GYMNASE - PISCINE - CHAMBRES
Examens d'admission : à 1 h. 30 p.m.

Las samedis, 17 février, 10 et 24 mars

Acta isolé
Le gouvernement craignait 

évidemment de voir se repro­
duire, à la suite de l’attaque 
contre le palais, un soulève­
ment analogue à celui de Tau- t 
tomne 1960 alors que cinq ha- j 
taillons de parachutistes j 
avaient tenté de renverser le 
régime et qu’on avait bien cru 
pendant un jour ou deux que 
c'en était fait du président 
Diem. Il ne semble pas d'au- | 
tre part que les rebelles pro­
communistes du Viet Cong- 
aient profité de l'incident 
pour intensifier leur activité. ! 
Mais cet incident vient souli- ! 
gner une fois de plus le malai­
se qui règne dans une partie 1 
des jeunes officiers, hostiles 
au régime “personnel” de 
Diem qu’ils accusent d'avoir 
institué une sorte de dictature 
familiale.

Le ministre de l'intérieur a 
dit que les deux officiers re­
belles étaient le lieutenant 
Pham Quoc et le sous-lieute­
nant Nguyen Van Cu. Tous 
deux avaient décollé à bord de 
leurs appareils (des avions de 
l’aéro navale américaine de la 
deuxième guerre) de la gran­
de base de Bien Hoa, à 20 mil- j 
les au nord-est de Saigon. 1

Demander le prospectus à : RE. 9-3371

DYNAMIQUE DES GROUPES 
ET TRAVAIL D'EQUIPE

Stage de formation 
du 22 juillet au 3 août 1962

Les exposés porteront sur les sujets suivants :

Processus de socialisation Discussion de groupa 
Formation de groupe Sociogramme et sociodrame 
Psychologie des préjugés Clinique des rumeurs

Pour informations et formules d'inscriptions, écrire à:

BERNARD MAILHIOT, 0. P.
Centre de Recherches en Relations Humaines

2765, chemin Sainte-Catherine — Montréal 26

Les inscriptions doivent être faites avant le 1er juin 

Le nombre des participants est limité à 70

Pour faciliter les enlignements sur chantier

NIVEAUX DE CONTRACTEUR

I’ Jiljl»**

“FENNEL KASSEL’*
Niveau de haute qualité avec TREPIED 

— DANS UN COFFRET DE BOIS

• Télescope 11”
• Sensibilité, 40 secondes à 2 minutes
• Cercle horizontal de 3”

Graduations en degrés
• Vernier pouvant se lire à 5 minutes

L’EQUIPEMENT COMPREND : Trépied 
de bois franc, protecteur empêchant le 
soleil de pénétrer dans la lentille et 
plomb d’oscillation

*168°°
Oitier DeSerres

A TERMES SI DESIRE

Matériel d'artistes, 343 E. Ste-Catherine 
Aussi 6955 St-Hubert

500, est Ste-Catherine /*CJ 2140 de la Montagne

AUBAINE FORMIDABLE!
ALBUMS D’OPËRAS

rcaVictor
(3 DISQUES 33Va • 12" DANS CHAQUE ALBUM)

4570
AUJOURD'HUI, JEUDI, VENDREDI ET SAMEDI SEULEMENT

AVEC PLUS DE DE REMISE!

MONO
Prix régulier
$14 98 POUR " *7$798

CH.

STEREO
Prix régulier
$17 98 P0UR ’

$098
CH.

STEREO

LSC-6135

LSC-6140

LSC-6141

LSC-6150

LCS-6154

MONO
LM-6102 — CARMEN (Bizet) Albanese Stevens, Peerce, Merrill
LM-6106 — CAVALLERIA RUSTICANA (Mascagni) PAGLIACCI (Leoncavallo)
LM-6111 — FALSTAFF (Verdi) Carelli, Rossi, Toscanini
LM-6114 — DAMNATION DE FAUST (Berlioz) Munch — Symphonie de Boston 
LM-6116 — MANON LESCAUT (Puccini) Albanese, Bjoerling, Merrill 
LM-6122 — AIDA (Verdi) Milanov, Barbiéri, Bjoerling. Warren
LM-6123 — LES 4 CONCERTOS (Rachmaninoff) / RHAPSODIE SUR UN THEME DE 

PAGANINI. Rachmaninoff au piano. Orch. Philadelphie

LM-6135 — MADAME BUTTERFLY (Puccini) Moffo, Elias, Carlin 
LM-6136 — ORPHEE ET EURIDICE (Gluck) Stevens, Peters, Dalla Casa 
LM-6139 — LA GIOCONDA (Ponchielli) Milanov, Elias, Stefano, Warren

LES SIX CONCERTOS BRANDENBURG (Bach) Munch — Symphonie de Boston
LUCIA DI LAMMERMOOR (Donizetti) Peters, Peerce, Tozzi
LM 6143 — BARBIER DE SEVILLE (Rossini) Valetti, Merrill, Tozzi, Peters
LM-6147 — MACBETH (Verdi) Warren, Bergonzi, Rysanek

LM-6149 — TURANDOT (Puccini) Nilsson, Bjoerling, Tozzi 

LM 6150 — IL TRAVATORE (Verdi) Tozzi, Elias, Warren

LM-6154 — LA TRAVIATA (Verdi) Moffo, Tucker, Merrill 
LM-6156 — VAISSEAU FANTOME (Wagner) Elias, Rysanek, Tozzi

LE MAGASIN DE MUSIQUE LE PLUS COMPLET AU CANADA

500 EST. STE-CATHERINE - VI. 9-6201 2140 DE LA MONTAGNE - VI. 5-6202
Ouverts jeudi et vendredi jusqu'à 9 heures p.m.
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FESTIVAL CAMUS — Hier soir, à la Comédie Canadienne, le Théâtre-Club a inauguré son Festival Camus par la 
présentation de "Caligula", Sur notre photo. 2 des pnnripaux interprètes Robert Cadouas et Cisèle Schmidt.

$30.000 POUR 45 PEINTRES

Quand l'industrie se penche 
intelligemment sur les arts

Nouvelles de la danse

l.r.t meilleurs travaux dis­
ponibles d'un groupe dartis 
1rs canadiens reputes ont ete 
acquis par la Canadian Indus 
tries Limited. C'est probable 
ment la plus ituporlante soi» 
i.ir iiu'une société commercm 
le a t jamais déboursée pour 
vue telle collection au Cana 
da

M. Lean Turner, directeur 
du Sfusee des beau.r-urts de 
Montreal, qui a participe au 
projet à titre de conseiller, 
affirme qu’emtron 40 "chefs 
d'oeurre" de la peinture ca­
nadienne constituent le iioiia» 
de cette collection "cirante' 
puisqu'elle doit s'accroître et 
rcoluer au cours des années

La compagnie a igalemeut 
lait l'acquisition d'un grand 
nombre de gravures originales 
prorenant d'artistes canadien-

Plusieurs oeuvres d'environ 
■t.'i peintres canadiens de tou 
les les regions du pays ont. été 
assemblées par M. Turner pour 
monter cette collection qui 
décorera le nouvel edifice 
<' I I., de 34 étages, sur le bon 
Irrard Dorchester.

Le choir fnuil a rte établi 
par un jury dirigé par M. 
Turner et comprenant A/M 
,4/an Jarms. ancien directeur 
de la Galerie nationale du 
Canada: Richard R. Simmins. 
de la Galerie nationale: ainsi 
que Peter C Allen et W T. f> 
Ross, president et vkepresi 
dent respectivement. de la 
C I L.

La CIL songea a faire appel 
au artistes canadiens îles 
11)5!). lorsqu'il fut décidé que 
le siège social serait transput

position et a la décoration ries 
bureaux amena le projet d ac­
quérir des oeuvres d'artistes 
contemporains.

l.a collection servira d'abord 
a garnir le nouveau siège so­
cial et plus tard, les suceur 
sales que la CIL compte par­
tout au Canada.

Llle sera aussi exposer de 
temps à autre dans differen 
tes parties du pays, ou Ton 
compte acheter des oeuvres 
d'artistes locaux afin de les 
ajouter a la collection.

Ce sera une "collection ri 
vante'' en ce sens qu elle s ang 
in eut era constamment de nou­
veaux tableaux.

La plupart seront accroches 
dans les bureuu.i des titrer 
leurs et des chefs de service, 
dans la salle du conseil, ainsi 
que dans des endroits publics.

Ch montant de $30.000 a été 
assigne au projet.

Les tableaux seront montrés 
nu public pour la première 
fois au Musée de Montréal 
ou ds seront exposes peu 
liant quatre semaines, à partir 
du 28 février. Ils seront ensui­
te transportes a l'édifice C-l-L.

l.es peintures ne. sont pas les 
seules oeuvres d'art originales 
de l’édifice C LL.

Selon le plan initial, environ 
$10.000 devaient servir à Tac 
quisition de gravures des 
estampes originales faites par 
les artistes eux-mêmes afin 
d'orner certains bureaux, les 
salles de conférences, les sal­
les de rei eption. etc.

Les Jeunes associés du mu­
sée ont fourni n la compagnie 
quelque 250 gravures.

te au nouveau gratte ciel Le 
soin qu'on apporta d la dis-

mâtiné* i 1 H.30

AU STELLA

RIDEAU VERT

WEEK-END
Mr. BENNETT

VI. 4-1793

Les Grands Ballets canadiens
'Les Grands ballets cana­

diens'' viennent de s'envoler 
de Montréal pour leur pre­
mière tournee dans l'ouest du 
continent. Us visiteront huit 
villes canadiennes et dix vil­
les des Etats-Unis. "Lc.s 
Grands Ballets canadiens” 
présenteront quatre balloLs 
de leur répertoire, a savoir: 
"Etudes ". sur une musique de 
Schumann. "Jeux d'Arle- 
quins". sur une musique de 
Gretry. "Sea Gallows ", de Mi­
chel Perrault, et enfin, "l.a 
fille mal gardée", de J W. 
Ilertcl. Les villes canadien­
nes visitées sont Fort Wil­
liam, Winnipeg, Regina. Ed­
monton. Calgary, Vernon, 
Vancouver et Trail. Les vil­
le. américaines sont: l’ort An 
geles, Helena. Moorhead. Ja­
mestown. Yanktown. Cedar 
Rapids. Fort Madison. Stone 
ham. East Providence el Wal­
lingford.

L* Royal Winnipeg Ballet
La saison de printemps du

Royal Winnipeg Ballet débute­
ra les 9 et 10 mars au Play­
house Theatre de Winnipeg.

La compagnie présentera alors 
deux nouveaux ballets: "Bal- 
lad". dont la chorégraphié est 
duc à Agnes de Mille, et “Pas 
de dix'', de Georges Balan­
chine Mlle de Mille et G. 
Balanchine assisteront à la 
première de leurs ballets.
Ballad" est un ballet d'ins­

piration écossaise tiré de la 
comédie musicale a néricaine 
"Brigadoon", de Lerner et 
Loewc. dont Mlle de Mille 
avail accuse la partie choré­
graphique. “Pas de dix" est 
considéré comme l'un des 
chefs-d'oeuvre de la danse 
pure. Balanchine en a régie 
la chorégraphie sur une musi­
que de Glazounov. Le pro­
gramme du 0 mars compren­
dra également “Intermède", 
d'Arnold Spohr, “Un et un

Parmi celles-ci, les employés 
eux memes plutôt qu'm
jury professionnel — ont choi­
si celles qui leur plaisaient 
pour leur bureau.

Les tableaux sont sans dou­
te ‘des chefs-d’oeuvre de Tari 
canadien, dit M. Turner, mais 
les gravures représentent 
peut etre mieux le domaine 
des arts graphiques en gêne­
rai.'

Une exposition des gravures 
choisies sera présentée à la 
même date à la galerie de 
l'Etable du musée.

CE SOIR PREMIERE de REQUIEM POUR UNE NONNE

LE THÉATRE-CLUB

FESTIVAL

CAMUS «

CALIGULA \v 
REQUIEM POUR UNE NONNE

m
Mise en scène : Louis-Georges Carrier Décors et costumes : Jean-Claude Rinfret

Avec : Monique Lepage. Dietreh Thomas, Yves Tétourneau. Benoit Girard.
Henri Norbert, Guy Godin, Jean-Louis Paris

A LA COMEDIE CANADIENNE - UN. 1-3339
Vendredi, è 8 h. 45 p m. : CALIGULA — Samedi è S h. 4S : REQUIEM POUR 

UNE NONNE — Dimanche, è 7 h. 30 p.m. : CALIGULA

-.«DAMNANT ___.ceCllYl

pRÈTRt
BELMONDO

2 dernières
iema»nes

«•; jj ftaa
« M **4nu neontiti 
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B
heatre

ESÙ

Le Barbier de Seville
ml** «n scène 
Jean Dalmain

François Tasse, Geneviève Bujoid. 
ftonaltf France. Yvan Camiel. 

Jean Dalmain

A compter du 1 mars 
•H.30 précités • matinée le 

samedi è 2H.30

UN. 6-3611

font deux", de Michel Comte, 
“Le pas de deux de Don Qui­
chotte" d'après Petipa, emin. 
“Variation pour un homme 
seul”, d? Michel Comte. Sa 
modi, outre “Pas de dix” et 
“Intermède", le programme 
comprendra: "The Darkling", 
de Brian McDonald, et "The 
Comedians ", de Ruthanna Bo 
ris.

National Ballet of Canada
Mlle Kay Ambrose, conseii- 

1ère artistique du National 
Ballet of Canada. prendra 
quelque temps de vacances 
afin de pouvoir travailler aux 
quelques livres qu'elle se pro­
pose d'ecrire sur le ballet. 
Mlle Ambrose a signe les dé­
cors de “Coppélia ", ainsi que 
de nombreux antres ballets.

Concours international 
d'exécution musicale 

de Genève 1962
Le llie concours internatio­

nal d'exécution musicale de 
Genève aura lieu du 22 sep 
tembre au 6 octobre 19G2 et 
portera sur les branches sui­
vantes : piano, chant, alto, or­
gue et quintette à vent.

Peuvent y participer les 
jeunes artisles de tous pays, 
âges d. 15 à 30 ans (pour ics 
quintettes, âge moyen 35 ans). 
Le montant des prix à décer­
ner aux lauréats s'élève a Fr 
suisses 28.00 — auxquels s'a­
joutent plusieurs prix spé­
ciaux pour diverses catégo­
ries. Le concours sera de nou­
veau organisé en collaboration 
avec Radio-Genève et l'Or­
chestre de la Suisse romande.

I/es prospectus contenant le 
règlement et le programme du 
concours viennent de paraître 
et seront expédiés gratuite­
ment à ceux qui en feront la 
demande au Secrétariat du 
concours, Conservatoire de 
musique de Genève. La liste 
des jurés, composée de mai- 
tres éminents, sera publiée à 
ia fin de mars. Les inscriptions 
seront reçues jusqu'au IB juil­
let, dernier délai (pour les 
quintettes à vent, jusqu'au 15 
mai).

LE sXlARS

Récital du pianiste 
Gilles Gauthier

Un récital sera donné par 
monsieur Gilles Gauthier, pia­
niste, le jeudi 8 mars prochain 
à l'auditorium du Centre No­
tre-Dame. 3791 Chemin Reine 
Marie. Pour réservation, télé­
phoner à LA 6-6904

LE 4 MARS

Catherine Sauvage 
à "Music hall"

Tous les Canadiens connais­
sent déjà CATUERISE SAU­
VAGE pour l'avoir vue à la té­
lévision il y a deux ans. Ils se­
ront heureux de la recevoir d-’ 
nouveau dans leur foyer, di- 
n anche prochain à 8:30 p.m . 
par le truchement du reseau 
français de la télévision.

CATHERINE SAUVAGE est 
hnierprète rêvée de Léo fer 
ré. qui composa pins de soixan­
te chansons pour elle. Son dis- 
t ue "Catherine Sauvage chan­
te Léo ferré" a gagné le 
Grand Prix du Disque en 1961. 
Elle chante également des 
compositions de Bert hold 
Brecht et Sage Gai.ssbonrg. Sa 
ro x. son charme et sa person­
nalisé lui ont gagné Tappré- 
c'ation spontanée des critiques 
et du public lors de sa derniè­
re visite. C'est CATHERINE 
S Al i AGE. l'interprète de 
chansons modernes, oue nous 
verrons à MUSIC-HALL. Mais 
il ne nous faut jmis oublier 
'l’t elle est aussi une corné-

enne de grand talent.

Admission au PEN (lu'1)
MM. Pierre Baillargeon. es­

sayiste et romancier, Charles- 
Marie Boxssonnault. m.s.r.c.. 
historien de la faculté de mé­
decine de Laval et président 
de la Société des poètes cana- 
diens-franyais, et Hugh McLen­
nan. m.s.r.c., auteur de Two 
Solitudes et de plusieurs au­
tres romans, viennent d'être 
admis dans les rangs du P.E.N. 
Club international dont le siè­
ge social est à Londres.

CE SOIR

&u college Sainte-Croix: 
conférence sur 
le cinéma et les 
genres littéraires

Dans le cadre des Conféren­
ces culturelles du College Ste- 
Croix, le R. P. Gilles Blain, c 
s c., présentera un court expove 
intitulé: LE CINEMA ET LES 
GENRES LITTERAIRES et 
fera suivre sa causerie de la 
projection d'un des grands clas­
siques de l'art cinématographi­
que: JEANNE D'ARC, de Cari 
Dreyer. La soirée aura lieu à 
l'auditorium du collate Sainte- 
Croix f3800 rue Sherbrooke est), 
ce soir, et commencera à 8 heu­
res. Le public des cinéphiles y 
est invité. Pour plus de rensei­
gnements, téléphoner à CL. 4- 
7131.

COTES MORALES
Voici la liste des cotes mo­

rales des films présentement 
a l’affiche à Montréal, telles 
qu'établies par l'Office catho­
lique national des Techniques 
de diffusion.

Bachelor Fiat — Adultes, 
des réserves: Scènes osées

C'est arrive à Naples -Adul­
tes, des réserves: Danses et 
costumes suggestifs.

Comancheros, the — Adultes 
et adolescents.

Dragée haute. La — Adultes 
et adolescents.

Errand Boy —Adultes ot ado­
lescents.

Dolce vita. l.a — A décon­
seiller: Condamnation de
moeurs dissolues. Pont faire 
réfléchir. Peinture très réalis­
te. Subtilité des éléments de 
reflexion. Film très diificile 
d'accès.

Innocents. The —Adultes, des 
réserves: Présence de puissan­
ces maléfiques de nature à je­
ter de la confusion dans les es­
prits.

Invasion Quartet Adultes
et adolescents.

Jungle Cat — Tous.
King and i, The — Adultos

et adolescents.
Léon Morin, prêtre — Adul­

tes, des réserves: Prêtre à la 
conduite toujours digne et sur­
naturelle. Détails inopportuns. 
Scène troublante.

Rocco and his brothers — 
Adultes, des réserves: Person­
nage central et orientation du 
film positifs. Réalisme cruel de 
certaines scènes. Amoralisme 
de quelques situations.

La vif tint si cale

• Le 6 mars : Beaudry au Plateau
• Le 11 mars: André Navarra
• J.-P. Jeannette au “Mai 

musical de Bordeaux”
• Le 8 avril: Micheline Tessier

uéuoc tout

présente

VEN. SOIR. 2 MARS — THEATRE ST-DENIS

ERROli- GtaRNeR
le pianiste insurpassé du ja:: f

II
VEN. SOIR. 16 MARS — THEATRE ST-DENIS >

UPetits CKanteucs 6e\ienne
"le choeur aux voix angéliques"

chansons de folklore, opérettes, chants religieux j

La Symphume en rv mineur 
de César Franck, l'une des 
oeuvres les plus pu; xiaires e 
tout le répertoire sy l'oni 
que. sera jouée par l'Orchc. 
tre Symphonique de Montréal 
au concert hors sér e que diri­
gera Jacques Beaudry. • b. 
le 6 mars, à 8h.30 p.m. au Pla 
teau. Ce ponccrt est lace 
sou» le» auspices d ■» Cham­
bre» de Commerce des Jeunes 
d- Hampstead. Outremont. 
Ville Mont-Royal et West- 
mount.

Cette oeuvre a été composer 
en 1338 alors que l'auteur 
avait soixante-six ans. Elle est 
de conception cyclique, ce qui 
désigne une forme de syme- 
t ie thématique: les m ’Ye­
menis n'apparaissent plus 
comme des parties indépen­
dantes mais la symph nie for­
me un to L’art de César 
Franck e-t la fusion du ger- 
maln el du français et a mar­
qué le renouvellement de 
l'école symphonique française 
moderne. Elle oppose l'angois­
se et l'espérance, la nuit et 
la lumière, le sombre et l’écla­
tant. A la fin, c'est l'esperan- 
ce qui l'emporte.

Le langage musical de la 
Symphonie en ré mineur eom- 
po te une abondance d'idées 
mélodiques ou rythmiques 
étrangères aux thèmes princi­
paux. Ces derniers eux-mènie.s 
.sont rarement exposés en leur 
entier: on les presse d'abord 
par sections, comme si la pen­
sés recherchait sa propre for­
me.

Jacques Beaudry di-igera 
également la Suite de “Water 
Music” de Haondcl, l'ouvertu 
re-fantaisie. "Romeo et Juliet 
te" de Tchaikovsky ainsi que 
“Le Diable dans 1 Beffroi", 
oeuvre du compositeur car ; 
dien Jean Va liera, nd qui fut 
créée à l'Orchestre Sympho­
nique de Montréal il y a plus 
de dix ans et qui sera reprise 
à cette occasion.

André Na’ arra d'autre part, 
le réputé violoncelliste fran­
çais que la Société Pro Musi- 
ca présentait pour la premiè­
re fois en Amérique du Nord 
il y a deux ans. reviendra se 
faire entendre pour les mem­
bres de la société, dim rhe. 
le 11 mars prochain, à 4h.3ü 
de l'après-midi, au Ritz-Carl- 
ton. M. Navarra accomplit pré­
sentement sa première tour­
née aux Etats-Unis où il s'est 
fait entendre comme soliste de 
l'Orchestre Symphonique de 
Boston, sous la direction de 
Charles Munch, à Boston et à 
New-York, ainsi qu'avec l'Or­
chestre de Cleveland, sous la 
direction de George Szell.

M. Navarra aura cette fois 
comme collaborateur le pia­
niste Erwin Herbst et tous 
deux feront entendre des so­
nates de Fauré. Brahms. Pro- 
kofieff et Martinu.

Né à Biarritz. André Navar­
ra passa son enfance à Toulon 
se et c'est dans cette ville 
qu'il commença l'étude du vio­
loncelle. à l’àge de neuf ans. 
Il donna son premier concert 
à onze ans et à treize ans. 
commençait à étudier au ton 
servatoire de Paris, où il ob-

BIENTÔT DU
9 AU 12 MARS

Festival
■ N g ^

mitamer
de

CHRYSLER CORPORATION
ARTISTES ET AUTOS 

SENSATIONNELS!

HÔTEL REINE 
ELIZABETH

^ DENISE DARCEI. 
Artiste chanteuse du théâtre, 

de l’écran et de la TV !

Vjr BOB RUSSELL
Fameux MC des ' 

grands concours Miss America 
et Miss Univers !

T TT
f gEN. SOIR. 30 MARS — THEATRE ST-DENISyuwv* A» IH"T1

un festival de Musique Viennoise

^^ENd"7"IAVrT^""",™I^™^4Ea7r^^En1s^^

IGOR OISTRAKH
▼totoniste

le fils d’un père célèbre. David Oistrakh

BILLETS EN VENTE AUX ENDROITS SUIVANTS :
■— %u rontrAI* du théAire
— Canadian Concerts A Artists, IS'!» ouest, rue Sherbrooke
— Fd. Archambault Inc.. :>0è est. rue Ste-Catherine et 

214è, rue de la Montagne
— Salon de I Horlogerie. 6960. rue 8t-l>enis
— Mavdeck Travel Service, 1450. rue City Councillor*

3lt ouest, bout. Henn-Hourassa
— Pinaflor Shop. 4SS2. ouest, rue Sherbrooke

tint son pro. ier prix en 
1927. ILux ans plus tard, il 
faisait ses débui» avec orches­
tre dan» le L'once do de l.alo. 
»ous la direction de Gabriel 
Picrné. H continua sa carrière 
it. en 1937. ii était nommé 
violonve ie-».lo a 1 Opéra-Co­
mique. li gagna Je premier 
prix d'un concours internatio­
nal a Vienne qui lui permit 
de jouer dans plusieurs pays.

Aussitôt après la guerre, il 
donna deux concerts à Paris 
qui confirmèrent le fait qu'il 
était parmi les grands violon­
cellistes de notre ep .uc. En 
1949. il était nommé profes­
seur au Conservatoire de Pa 
ris et. peu après, à l’Acadé­
mie l'higiana. de Sienne, où 
il enseigne chaque été. Après 
la présente tournee, il se rend 
au Japon, pour participer au 
Festival d'O ka. en compa­
gnie de Nica. or Zabaleta. har­
piste qui a joue également à 
Pro Musica cette saison.

Côté chant, le tén.r mont­
réalais Jean-Paul Jea-notte a 
été engagé pour donner un 
récital au cours du treizième 
Mai Musical d. Bordeaux, qui 
se tiendra du 11 au 27 mai 
dans cette ville française. M. 
Jeannolte chantera à la Gale­
rie des beaux-arts, le mardi. 22 
mai, en même temps que se 
tiendra une exposition “L'Art

DEMAIN

au Canada". Les autres arti 
tes qui participent au festival 
sont Robert Casaiesus, ie Qua­
tuor Loeuenguth, l'Orchestre 
l.amoureux dirige par L'harl- s 
Munch, les Lucerne Festival 
Strings avec Ni anor Za' alela 
et Arthur Grumieux comme 
solistes ainsi que Marie-Ma­
deleine et Maurice Duruflé. Un 
donne aussi • ux représenta­
tion de "Mitridate Eupatore’’ 
de Scarlatti ai-si que troi» u 
"Marchand de Venise" par la 
Théâtre de France.

Enfin. Micbeiine Tessier, 
soprano canadien qui a chante 
sur les scènes lyriqj- locales 
et en L rope. donn. a son 
premier récital, à ’a sails 
Holdcn-Fisher. du "AV.C'.A. 
rue Do, Chester ouest, diman­
che. le 8 avril, à 8h.30 p.m. 
John Newmark sera au piano 
et le programme comprendra 
des oeuvres de Haendel, G,uck, 
Vivaldi. Mozart, Rossini, Cchu- 
bert. Wolf et Stravinsky.

Les soupers-théâtre
Les "soupers-théâtre", une 

organisation des amis du thea­
tre. recevront, demain, au res­
taurant "LE MAZ0T ". 1633, 
rue St-Denis, à 6 h. 30 p.m.,, 
la dynamique directrice-fonda­
trice du Rideau Vert. Mme 
Yvette BRIND AMOUK.

Après la période de ques­
tions. les personnes qui le dé­
sirent pourront assister à la 
pièce "BON WEEK-END. MR. 
BENNETT." mettant en w 
dette Mme Béatrice PiCARI) 
et M Jean DUCEPPE

Pour toutes informations 
supplémentaires ou réserva­
tions. prière d'appeler à : VI. 
43317. mercredi soir, de 7 
heures à 9 heures p.m.

Line explosion rie rires...

"VIRGINIE"
45e REPRESENTATION 

JEUDI, A 9 H.

THEATRE ANJOU
1204 DRUMMOND 
UN. 1-7494-5

SI.50 - S2.00 - S2.50
Complétez axtealilt-tnrnt votre 

soirée en venant souper a

L'ANJOU
(.Menu complet, *1.50)
1204 rue Drummond

HORAIRES
THEATRES

ANJOU — ••Virginie” — 9h. — 
midi et dimanche, à 8h.30 —.
KHache lundi.

LA HOLla%NGEIvIE — l.es Apprentis.* 
Sorciers — “Capitaine Bada” le* 
jeudi, vendredi et samedi a Sh.TO
- dimanche a 7h.30.

(. OMI Dll. C ANADIENNi: — l e 
Théâtre-Club — “Caligula.” ! 
mars, à 8h.45 — “Requiem pour 
une nonne." 1er mars, à 8h.t5.

ST T 1.1 \ — le Itideau Vert — “Bon 
Week-end Mr. Bennett” — Ou lun­
di au samedi, a 8h.30. et le di­
manche. a 2h.30 et 7h.30 très pre­
cises.

CINEMAS
4I.Ol.KTTE — “West Side Stop” — 

Sh.30: mats: mer., sam. et dim. ,» 
heures: dim., a 8 heures.

B1JOL' — “La draçée haute” — 1?.\4
- 3.48 - 6.47 - 10.08 — “Le aecrei 
du chevalier d’Eon” — 1.47 - 5.07
- 8.?S

CANADIEN - ,,M"n dernier t »
- 12.00 - 3.25 - 6.30 - 10.15 — ‘l e* 
Magiciennes" — 1.30 - 4.55 - 8.20.

CAPITOI — -The I rrand lio'” —
10.25 - 12.45 - 3.00 - 5.15 - 7.30 - 
TTi

Cl' N Till M 4 It T UK I 'Fl.4 SEE - 
Salle Main II-1 nais — “Tu ne tue­
ras point” d’Autant-l.ara — j -
7.30 - Ht — Salle Kisenstem — 
-Moderato Cantabile” — 5 - 7.30
- 10

lit 4 NC Al S — “psvehose" — 2.lo - 
l.’.O - 9.40 — “C’est arrive a Na­
ples" — 12.20 - 4.05 - 7.55 

IM IT. It 1.4L — Judgment at Nurem­
berg" — Mats: mer. sam., dim. a 
lh.30 p.m. — du lun. au sam. a 
8h. p.m. — Ilimanches à 7h.30 p.m. 

LAV 41. — “Léon .Morin, pretre'
1.30 - 4.00 - 6.30 - 9.00 — “L'Arbre”
- 1.00 - 3.30 - 6.00 - 8.30.

LOEWS — -Tender Iv the Night- —
10.15 - 12.55 - 3.35 - « 20 - 9.00 

OI TRKMONT — -La Dolce Vita” - 
2 00 - 5.00 - 8.15.

PALACE — -One. t*o. three' — 
10.20 - 12.35 - 2.45 - 5.00 - 7.15 -
9.30.

PI. 4/4 — -Mon dernier tango” —
1.40 - 5.10 - 8.35 — “Les Magi­
ciennes” — 12.00 - 3.25 - 6.50 - 
10.15.

PIMM ESS — -The wonders of Alad­
din" — 11.45 - 3.05 - 6.25 - 9.50 — 
“Dead to the world” — 10.05 -
1.25 - 4.45 - 8.10

RITZ — l e Capitan” — 1.00 - 4.34
- 8.03 — “L'n taxi pour Tobrouk”
- 3.02 - 6.31 - 10.05.

KIVOI.I — “Psychose" — 2.35 - 6 "0
- 9.30 — “C’est arrivé à Naples” — 
12.50 - 4 20 - 7.45

SAINT-DEMS — “Le secret du che­
valier d’Eon” — 12.15 - 3.36 - 6. M
- 9.58 — -l a dragée haute” — 1.55
- 5.16 - 8.37.

i d *ei i-m iH'PJ
Unt femme peut-elle passer pour

CinimaSc

l J«/J*ti It plut 'stty'
it I kitfiin_it frjnet

Dany ROBIN 
Andrée DEBAR- 
Isa MIRANDA 
Bernard SUER 
Gabriel flRUTJI

» IN COULiilR^i

LE SECRET DU 
CHEVALIER D ÉON

hommt pendant 20 an,
lu (riminoli 

ont-ils II bras 
Uns long goa 

colei do

ODHE VERSOIS 
YVtS VINCENT 

MICHEL PICC0LI 
DANY SAVAl

le jnstid?

L’Association Générale des Etudiants 
de l'Université de Montréal

présente le

CH9EUR BLEU ET OR
dans le

REQUIEM ALLEMAND
Solistes : Sylvia Saurette. soprano 

Marcel Allard, baryton 
Choeur et orchestre sous la direction de

de
Fernand Craton

Eglise N.-Dame - Mercredi, 7 mars, - 8H.30
Réservations; HE. 7-6561 — 2222, rue Maplewood, chambre 306 

ou chez Ed. Archambault

AUSSI EN VEDETTE
Taramo et Savina, 

les Honey Dreamers et les 
marionnettes sophistiquées.

l’AUTO À TURBO-MOTEUR
de Chrysler Corporation 
—pour la première fois 

au Canada.

L'UNIQUE CELLA I
—un nouveau concept 
révolutionnaire dans le 

domaine de Vautomobile.

10 AM à 11 PM tous les Jours

GAGNEZ
UNE CHRYSLER 

SARATOGA 
HARDTOP À 4 PORTES

ADMISSION GRATUITE

Abonnez-vous au Quartier Latin
C. P. 6128 — MTL

(Journal officiel des étudiants de l’Université d* 

Montreal et détenteur du trophée "Le Droit" pour 

excellence generale en 19Ô7-5S-Ô9.

Prix : $3.00 par an (50 numéro*)

NOM ................................. ..

ADRESSE ....................................

SIGNATURE ..................................................................

(Découpez et pestez dès aujourd'hui)
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| Parterres liàlif> <*l réel' malgré la 

neige et le \erglas de la saison

Exposition féerique de fleurs naturelles, jeudi, 
1er mars, au rez-de-chaussée, chez Eaton

AU *=0 V C n ET DANS t-E MONDK

En préparant I exposition de fleurs naturelles qui aura 
lieu au rez-de-chaussée chez EATON, à partir de jeudi. 
1er mars. De gauche à droite ; Mme Irène Dénommée, 
“Irène Fleuriste ', Mlle Julienne Leans, “Valois Fleu­
riste et Mlle Lucille Charland. Cette exposition a été 
préparée en collaboration avec le Club des jardiniers 
et des fleuristes de Montréal, et présentera plus de 
25.000 fleurs naturelles expédiées des différents pays 
de l'univers, courtoisie de AIR CANADA, BOAC, AIR 

FRANCE

HORAIRES DE6 
LA TELEVISION

2
C

12.30
1.25
1.30

S 00

4 00
4.30
5.00
5 30 é.00
é.u
4.25
4.30 
4 45 
7.15
7.301.00
1.30

*.00

*30 
10.00 
10.30 
11.00 
11.15 
11.74 
11 34

MERCREDI
• FEVRIER 
B F t — Canal 2 
Musique 
Téléjournal 
Long métrage 
"La duchesse oe 

Langeais", avec 
Edvige Feuillère et 
Pierre R.. Wilm 

Votre cuisine, 
madame 
Bobmo
La Boite à surprise 
Roquet belles oreilles 
Au bout du monde 
Edition
métropolitaine
Nouvelles sportives 
Ce soir 
Téléjournal 
Présence de l'art 
Une '.emame avec... 
Sur deux notes 
La Côte de sable 
Dans les rues de 
Québec
Les Ouare Justiciers
"L'homme sur le 

route"
Droit de cité
Récital
Vous, famille
Téleiournal
Nouvelles sportives
Commentaire
Echos du cmema

CFTM-TV ~ Canal 10 CBMT — Canal 4
2.20
2.30

2.45
3.30

5.OC 
5.30
4.00 
4.50
7.00 
7.15

7.30 
7.45 
1.00

1.30 
4.00

10.00 
10.30 
10.45 
10.54 
11 00 
11.10

Ouverture — Horaire 
Cme-revue 
"Danuoe Bleu"
Tout pour la iemme 
En matinée 
"La grande meute", 

avec Jacques Du 
mesnil, Jacqueline 
Porel, Aimé Clarion 
et Brochard.

Les p'tits uonhommes 
Les 3 mousquetaires 
Télé-metro 
Sport-images 
Les nouvelles 
Ciné-roman 
'La revanche de 

Roger la honte" 
Pattes de mouches 
Yves Christian 
I a pluie et le beau 
îemps
Le troisième homme 
5»*r le matelas 
Remous 
Avec plaisir 
En première page 
La couleur du temps 
La ronde des sports 
Cinéma
"Le gardien '. avec 

T i n o Rossi, Lilia
Vetti et Loleh Bei- 
lon.

Fermeture

1.10
1.15 
2.00
2.15
2.30

3.00 
3 30
3 55 
4.C0
4.30 
4.45
5.00
5.30
4 00 
4 30
4.45 
4 55
7.00
7.30
7.45 
I 00 
* 00

10.00
10.30
11.00
11.15 
11.21

11.33

Today on CBMT 
Montreal Matinee 
Cher Helene 
Nursery School Time 
Mademoiselle de 
Pans
Music Break 
The Verdict Is Yours 
Cross Section 
The Broken Arrow 
Fnendly Giant 
Maggie Muggins 
Razzie Dazzle 
Huckleburry Hound 
Phil Silvers Show 
Metro
CBC TV News 
Sports
Seven O One 
Nation's Business 
Mr. Fix-It 
Piavdate
Perry Com©
News Magazine 
Explorations 
CBC TV News 
Viewpoint
Final Edition News 
Final Edition Sports 
Eleven Thirty- 
Three Mystery
"High Wall' , avec 

Robert Taylor cf 
Audry Totter.

En collaboration avec le Club 
de» Jardiniers et de., Fleuristes 
de Montré EATON, de nou­
veau cette année, apporte un 
peu du printemps au Mont­
réalais fatigués de l'hiver, en 
leur présentant un spectacle 
féérique de fleurs naturelles 
cueillies un peu partout dans 
le monde.

A dater de jeudi, le 1er ma'rs 
et se continuant toute la semai­
ne prochaine, l'immense rez-de- 
chaussée EATON occupant tout 
un quadrilatère de la ville, sera 
transformé en un jardin enchan­
teur. Le parfum de •'lus de 
25.000 fleurs naturelle- se mê­
leront à des masses de verdure 
formant, avec des arrangements 
de fleur» rares, des massifs sus­
pendu» d'une grande beauté et 
d'une exquise fraîcheur.

Des mois de préparatifs ont 
été consacrés à cette exposition 
merveilleuse qui doit surpasser 
de beaucoup le spectacle gran­
diose qui a mérité tant d'élo- , 
ges l'an dernier.

En plus de la longue liste 
de fleurs printanières, une ve­
ritable lecture encyclopédique,
^ exposition présentera égale- j 
ment des fleurs exotiques, expe- 

| dices par la voie d airs, des 
I pavs où elles sont cultivées. 
AIR FRANCE, AIR CANAf A 

! et BOAC eontribuent gracieuse­
ment leur temps et leurs ef­
forts pour livrer à EATON ces 

i fleurs qui doivent être soigneu- 
j sèment protégées des rigueurs 
de l’hiver.

Plus de 400 orchidées, repré­
sentant un nombre d'espèces 
rares de TRINTD, D. . .d'exoti­
ques oiseaux de paradis, du 
muflier et d'autres fleurs tro- 

1 picales seront mis en lumière. 
Des oeillets aux coloris chauds 
et du delical mimosa du sud 
de la FRANCE, du lilas et des 
tulipes de la HOLLANDE..

, des lis de pàques des BER 
' 'IL'DES et bien d'autres encore 

De la bruyère, du ododen 
dron. de l’eucalyptus, de l'ai 
relie du sud e la CALIFOR 
NIE. créeront le fond magni 

1 fique de v.rtude qui saura met 
tre en beauté toutes ces fleur» 
splendides.

• O-
Voilà le spectacle e nbau' e 

et féerique qui vou» attend, au 
rez-de-chaussée chez EATON, a 
compter de jeudi, le 1er mars 
et qui se continuera toute la 
semaine.

Conférence sur les 
carrières féminines

Mme Claire Kirkland Casgrain 
parlera sojs les auspices de V 
Société Saint-Jean-Baptiste de

Québec.
Le Comité féminin diocésain 

de la Société Saint-Jcan-Bapti.s- 
te de Qué c a le plaisir d'an­
noncer que Me Claire Kirkland- 
C'asgrain, avocat et député de 
Jacques-Cartier à l'Assemblée 
Législative donnera une confé­
rence. lu. le 12 mars pro- j 
chain. Cette conférence intitu- ! 
lée: “CARRIERES FTMINI- 
NES". sera précédée d'un buf­
fet froid » 6h,30 au Restaurant 
La Fayette, Boulevard Chare-t' 
Est. Tous les membres de la ! 
Société Saint-Jean-Bapllsle et 

i leurs amis sont cordialement 
; invités.
I Toutefois, le nombre de car- ; 
tes étant limité, ceux et celles ; 

: qui projettent d'y assister doi- I 
i vent réserver leurs cartes dé» ! 
I maintenant: en téléphonant soit 

a Mme Collins, à 652-1236 ou au 
I secrétariat de la SS.IB, a 529- 
8941. On et prié de prendre 
note qu'aucune carte ne sera 
vendue à la p-rte de la salle.

C

~^y (Jc/wnr

amet mont

Le z oie est ouvert pour le elioix
de la Mere canadienne de l’année

•
Tous les bulletins de vote devront 

être rendus pour le 31 mars

DEPLACEMENTS
M. et Mme J M. Boivin. de 

St-Joseph d'Alraa. Lac St-Jean, 
passent quelques jours a Mont­
real. inscrits à l'hôtel Reine 
Elisabeth.

MUSEE CES BEAUX ARTS
M. John Owen Woodward, 

conservateur de» “City Mu­
séum and Art Gallery”, de 
Birmingham. Angleterre, don­
nera au Mu see des Beaux- 
Arts de Montréal, lundi, le 5 
mars, à huit heures et demie 
ou soir, une conférence inti­
tulée: “Pre-Raphaelite Rain 
ting", sous les auspices de la 
Galerie nationale du Canada.

Les Jeunes associés du Mu­
sée présenteront lundi soir une 
avant-première de l'exposi­
tion des tissus imprimes qu’ils 
ont choisis parmi la collection 
des Canadian Industries Limi­
ted. à la Galerie de l'Etable, a 
huit heures et demie. 

GALERIE AGNES LEFORT
Des artistes canadiens con­

temporains tiennent actuelle­
ment. et jusqu'au 17 mars, une 
exposition de dessins, aqua­
relles, gouaches, gravures, à la 
Galerie Agnès Lefort. 1504 
ouest, rue Sherbrooke. La liste 
de ces artistes comprend les 
noms de Alleyn, Bellefleur, 
Bergeron, Braitstein. Charbon- 
neau. Daglish. Dumouchel, 
Ferron. Fox. Gaucher. Gen- 

i dron, I-acroix, 1-andori, Mal-

i

* m
L'ex-roi Siméon de Bulgarie s'est marié religieusement 
en l'église russe de Vevey. Après le mariage civil qui 
s'était déroulé samedi, la cérémonie religieuse du 
mariage de l'ex-roi Siméon de Bulgarie avec Dona 
Margarita Gomez Aceba et Cejuela s'est déroulée hier 
matin en l'église russe de Vevey selon le rite orthodoxe 
Le couple sortant de l'église de Vevey après la 

cérémonie.
(Photo Keystone)

Les mots croisés du "DEVOIR"
2 3 4 5 6 7 8 9101112

lais. McEven. Petry Wargin. 
Reppen, Steinhousc Voyer.

PARTIE DE CARTES
Lundi, le 5 mars à deux 

heures, les Dames patrones­
ses du Centre social Sainte- 
Brigide. 1593. rue Maisonneu­
ve. Il y aura prix de présence 
et goûte:-. Le public est cor­
dialement invité. Information 
LAfontaine 2-1791.

LATINS D'AMERIQUE
Sous les auspices de l’Union 

des Latins d'Amérique, ce soir, 
au salon Vendôme, du maga­
sin Simpson, une revue de mo 
des en six tableaux aura lieu, 
a huit heures et demie, avec 
commentaire» par Michèle Ti»- 
seyre. Une soixantaine de mo­
delés de New-York, Paris. 
Montréal et plusieurs creations 
de Jean-Raoul Fourc.

Musique et prix de présence.
Information: Mme Urgel

Mitchell. CRC'Cent 2-1327 
PARTIE DE CARTES

Sous la présidence d'hon­
neur de son directeur fonda- 
ieur M J. Oscar Seguin et le 
Comité de la section sociale «le 
l'Institut culturel, organise sa 
grande partie de cartes an­
nuelle. le 1er mars à huit heu­
res et demie à la salle de l’é­
cole secondaire St-Stanislas. 
1220 est. rue Laurier.

Cordiale invitation à tous 
les membres et à leurs amis. 
SV.P. apporter cartes et 
trayons. Information Mme A - 
P. Grégoire. LAfontaine 4-4752, 
Mme G. St-Jcan, CLairval 5- 
6114

GALERIE GEMST
Une exposition des peintures 

d'Alexander Kwartlcr. aura 
lieu a la Galerie Gemst. 5380 
oue»t. rue Sherbrooke, du 1er 
au 14 mars.

Vernissage jeudi. 1er mars, 
de sept a onze.

RECEPTION
Mme Jean Drapeau est l'm- 

vitée d'honneur a un the de 
recrutement que donneront 
la présidente et les membres 
du Comité des dames auxiliai­
res de l'hôpital Saint-Jeanne- 
d'Arc. a la re.-ddence des in­
firmières. mardi, le 6 mars, à 
trois heures de l'après-midi

Information: CLairval 6-
8932 ou KEae.it 8 2442. 

MODES PRINTANIERES
Le Club soroptimiste de Ver­

dun organise un grand défilé 
de modes qui aura lieu mercre­
di. le 28 février, à huit heures 
et demie, au sous-sol de l'egli- 
se St-Thomas More, coin» Ban 
nantync et Avenue Moflat. a 
Verdun.

Les recettes de cette soirée 
serviront à Tadoption d'enfants 
abandonnes dans un village 
S.O.S. de Vienne.

Les collections sont fournies 
par des maisons repommees.

Mme Janette Bertrand fera 
les commentaires en français: 
M Larry Fredericks, agira 
comme commentateur anglais. 
Mme Gisèle Charuk est la 
coordinatrice.

Information: POntiac 8-6761 
le jour ou POntiac 8-8665 le 
soir.

CONCERT
La directrice et les profe- 

seur» de l'Ecole normale de 
musique de l'Institut pedagogi­
que présenteront le célèbre 
violoncelliste français, André 
Navarra, en récital, jeudi, le 
8 mars, à huit heures et demie 
du soir.

Chaque année, une Canadien­
ne est proclamée “Mère cana­
dienne de l'année."

N'importe qui au Canada peut 
proposer une mère qui mérité 
cet honneur. Il suffit d'envoyer 
son nom. tout en décrivant scs 
mérites, à l'Association de li­
vraison télégraphique des fleu­
ristes. On peut aussi obtenir o?s 
formules de présentation en 
s'adressant a ce journal.

Cinq ou six juges qui prési­
deront au choix de la “Mere 
canadienne de 1962 " sont des 
mère» de famille. Ce sont la 
sénalrice Josie yuan, mere de 
c.nq emant»: la sénalrice Ma­
riana Jodein, quatre enfants: 
Mme Roland Michener. épouse 
du président de la Chambre des 
communes, trois enfants: Mine 
Jean Lesage, épousé du pre­
mier ministre du Québec, qua­
tre enfants, et Mm? Claire 
Kirkland-Casgruin. la première 
femme-député à la législature 
du Québec, trois enfants.

Le sixième juge est Gerald 
McKenna, de Montréal, direc­
teur régional de l'Association de 
livraison télégraphique des fieu 
ristes. un organisme sans but 
lucratif qui organise le choix de 
la mere canadienne de 1 année.

Il ne faudrait pas croire tou­
tefois que celle qui sera choisie 
Mère canadienne de l'année1 de­
vra nécessairement avoir une 
carrière exlra-iamiliale

Au contraire, le choix de la 
Mère de l'année est plutôt des­
tiné a honorer une femme qui 
a rendu de grands sendees a 
ses semblables en plus d'avoir 
élevé une famiile.

Les femmes qui ont été choi­
sies mere de l'année par le pas­
sé n'étaient pas spécialement 
connues du grand public. L'une 
d'elles a été choisie pour avoir 
confectionné de» jouets pour 
les enfants arriéres tout en éle­
vant sa famille. Elle -commen­
çait a fabriquer des jouets dès 
le mois de jan\ ier. A Noël, elle 
avait de.» centaines de jouet», 
confectionnes de ses propres 
mains et qui apportaient un peu 
de bonheur aux enfants désa­
vantagés.

Une autre femme qui a été 
chosie Mère de l'année a ou­
vert une école pour les arrié­
rés mentaux, avant elle-mém? 
un entant qui soutirait de cette 
affliction.

Une autre Mere canadienne 
de l'année ouvrit un jardin d'en­
fants dan- sa résidence afin d? 

.pouvoir garder avec elles ses 
quatre jeunes enfants après le 
décès de son mari.

Celle qui sera choisie Mère 
canadienne de 1962 recevra en 
cadeau un voyage a Ottawa 
Elle sera reçue a 24. Sussex 
Drive, résidence du premier mi­
nistre et de Mme John Diefen­
baker. ainsi qu'à l'Hôtel de vil­
le. Un déjeuner auquel assiste 
ront des députés, sénateurs et 
autres dignitaires, sera donné 
en son honneur à La Touraine.

Elle recevra un magnifique 
bouquet rie la Fête des Meres 
et aura le privilège d'en en­
voyer un pareil à une person­
ne de son choix, n'importe ou 
dans le monde Elle recevra éga­
lement un bouquet spécial à 
chaque mois de l'année.

11 faut adresser les Candida

blés auxquelles elle a travaillé 
en mentionnant le nombre d'an­
nées.

Prochaines reiraites 
fermées

A Mane-Reparatrice
V. a «ra de# retraite# fermera 

-sw de Mar. -Re-
;*rtTaTri ** ' ;2. oue#*. boni Mo »-

dare* «uUaotæ du 
mars, pour dames de plu» 
is de ménage, préchèe par 

Mturioe Lamarche. B.j-l 
a IS mar*. retraite de • 
e. précbèe par le Pera 
Laznarchr a.J.; du 16 au 

pour Jeune» filles, pré- 
e Pere Vincent Montv. s ;

‘ -
hée p.ir le Père Maurice 

e. *.J : du 30 mars au let* 
>'ir leune» fille», prêche# 
ère Vincent Montv. s.J : d i 
avril, retraite de splrttuali- 
Inflrmlére prèchee par la 

•
"Ri cent 1-07*76

A G. anby
ra retraites fermée» che* 

onnaires de l lmmacu- 
■n. j5 rue Duffertn, 
datez1 suivante» pour 

4 mars Jeun'1»

5 au 8 
de 13 az 
le Pere 
du 12 a 
Intérieur 
Ma u ne ■
18 mars

te pour 
P- re M-v

I! v aura 
les SS. Ml. 
1. e-Concept 
Grantor, au

wàém
fille du 9 au 11 mars Jeune* fill's, 
du 16 an 18 mar# retraite '*or.. - 

• •• du 23 au 25 ma - retraite d# 
p|é*T. pour dame* et demolael.ei. du
25 au 28 me'*.

On s ir. r:* • n €•■ riv.tn: ou •
planai, a a Dire ri e de ret' * 

fera.' Grmhv. FRontena» 
2-3201 mi FRontenac 2-5Î15.

U» MUfURF CHEZ SOI

9148
NO 9143

La jupe indispensable à tou­
te gaidc-robe bien montée: li­
gne droite mais ampleur dissi­
mulée dan» les plis de côté».

Le pa'.ron imprimé NO 9143 
est offert pour les tours de tail­
le de 24. 25, 26. 28. 3ü et 32 
pouce» La grandeur 28 re­
quiert 7 verge et sept huitiè­
me d'un tissu de '5 pouces de

turcs à : FTD. C P 40-,.4. Ottawa, largeur.
Ontario et s'assurer au'elles (c patron e.-t en vente au 
seront à la poste au plus tard P:',x (l(- -?0 sou' ;,u service des 
le 31 mars. patrons. Le Devoir, 484 est. rue

On est prié de donner le nom Notre-Dame. Les commandes 
complet et l'adresse exacte de doivent etre faites par écrit en

avant soin d inclure un bon dela per»onne proposée, le nom 
bre de ses enfants et le genre 
d'activités sociales ou charita-

L’ORCHESTRE SYMPHONIQUE 

DE MONTRÉAL

SOUS LA DIRECTION DE

JACQUES BEAUDRY
(CHEF D'ORCHESTRE ASSOCIÉ)

Choix de morceaux figurant

AU PROGRAMME DE LA TOURNÉE EUROPÉENNE

HANDEL—WATERMUSIC 

VALLERAND—LE DIABLE DANS LE BEFFROI 

TCHAIKOVSKY —ROMÉO ET JULIETTE (ouverture lantaisie) 

FRAMCK—SYMPHONIE EN HÉ MINEUR
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1
La recette de la tourtière doit 
être exacte dans toutes ses 

quantités
Dans la transcription de la tout colle en.»'mb'r. 

recette de tourtière primée, une balle, envelopper de 
parue vendredi, on nous daman- cire ei réfrigère 1-2 

: de de corriger 3-4 tasse d’eau (par p us). Aba »scr 
par 1-2 lasse, au paragraphe de pa> trop mince ' 1-S 
la "Garniture '.. . Voici donc de seur).

j nouveau la recette dans son ._
entier, cette recette qui a valu /*- 

jà Mme Colette Beer le p 'x de 
S 1.000.

Former 
papier 
heure 

la pâle 
d'epais-

poste.

Comment faire du 
succès une habitude
Vous senlez-vous "eroprirtonné* 
dans votre emploi actuel? Vou» 
êtes-vou* demandé quelle car­
rière vous pffrirait les meil­
leure* chances de réussite? 
Dans S É T. K C T 1 O N du 
Reader’s Digest de mars, un 
conseiller en orientation pro­
fessionnelle vous indique de* 
techniques éprouvées pour dé­
couvrir en vous les talent* 
insoupçonnés dont, la mise en 
oeuvre n ous conduira de suct e* 
en succès. Achetez Sélection 
de mars aujourd’hui même!

1-

AUDITORIUM LE PLATEAU. MARDI, 6 MARS, 8 H. 20 P.M.
BILLETS EN VENTE:

chez Ed. Archambault. 500 est, rue Ste-Catherine, 2140, rue de la Montagne 
•u siège de l'Orchestre Symphonique de Montréal, 1476 ouest, rue Sherbrooke

SOUS LES AUSPICES DE

la Cttamhrc De (Commme tirs Jrutifs 
lÉpamettaD — ©utremont 

Ville jRont-ftopal — ÏBeatmount

SOUS LE PATRONAGE DE

^Stuyvesant

HORIZONTALEMENT
Qui ont des idées souvent 
extravagantes

2— Sans mouvement — Repro­
duction

3— Condiment — Dans la ma­
tinée

4— Séparé — Ne pas mention­
ner

5— Victimes prélevées dans la 
masse — Parent

6— Infinitif Inverse — Grec­
que

7— Vieux démonstratif — In­
dique par son nom

8— Obtenu — Prendre un re­
pas

9— Qui viendront ensuite
10— Pressa — Réactions joyeu­

ses — Article
11— A donné son nom a un 

complexe — Colère
12— Aride — Epoques — Arti­

cle
VERTICALEMENT

1— Qui ont triomphé
2— D’un langage que l'on ne 

peut saisir
3— Utilisée en peinture — 

Echange de marchandises
4— Sur laquelle on ne peut se 

baser dans le temps
5— Enlève — Abri pour na­

vire
6— Qui a vu le jour — Hardie 

—Fin d’infinitif
7— Dans la matinée — Petit 

outil pour couper l’herbe

8— Possède — Radieuses
9— Copie — Dangereux ani­

mal des bois
j 10—Divinité égyptienne — Cel­

le d'Eustache est dans l’o­
reille — Personnel 

! 11—Perd — Prend les dimen­
sions

I 12—Jette des graines — Inver 
tébré — Au monde

Solution d'hier
Horizontalement:—

1— UHARLAYANTS E
2— OISEAU — EAUX
3— LE — S — MA - L — C
4— ORME — ABRITE
5— NAVIRES — AO — D
6— IRREDUCTIBLE
7— SCELERAT - RE
8— AH — INTRUSES
9— TIEN - O - TIR

10— IE — ERUPTION
1 l—O — S — TRENNES 
12—NUIT — EST — RU 
Verticalement:—

1— COLONISATION
2— HIERARCHIE — U 
3"—AS — MIRE — E — SI
4— RE — EVELINE — T
5— LAS — EDEN — RE
6— AU — SURTOUT
7— T — MA — CAR — PRE
8— A — ABATTU — TES
9— NE — ROI — S — INT

10— SALI — BRETON
11— U — T — LESINER

, 12- EXCEDE — R — SU

GARNITURE. - 1 livre de 
porc haché. 1 petit oignon. 1 

i gousse d'ail émincé. 1-2 c à thé 
de sel. 1-2 c. a thé de thym. 14 

I de c. à thé de sauge. 1-4 de c. a 
thé de moutarde sèche. 18 de 
c. à thé de clou. 1-2 tas:e d'eau,

1 1 petite pomme de terre bouil- ; 
lie cl écrasée.

Mélangez tous les ingrédients 
dans une casserole excepte le» 
pommes de terre. Amener a 

| l'ébullition et laisser cui-e à 
| découvert °5 minutes, ou le 
| temps voulu pour réduire le 
i surplus d'eau. Ajouter la pom- 
: me de terre cuite et écrasée, et 
mélanger le tout. Refroidir et 
étendre entre les deux pâtes. 
Sceller les bortL. L'abaisse su­
périeure doit être perforé? oour 
permettre l'échappeoi'. it de la 
vapeur. Cuire a four chaud 
450 K.. 10 minutes; réduire
la chaleur a 350 F et cuire 
20 minutes ou jusqu'à surface 
dorée Servi avec betteraves 
marlnées à l'ail

PATE — 2 1-4 tasses de fa 
nne tout usage p"é-tamise? Ro 
bin Hood. 1 e. a thé de sel, 3 4 
de tasse de saindoux, 5 1-2 c. a 
table d'eau froide.

Mesurer 2 tasses de f rine et 
te sel, ajouter le saindoux et 
couper avec de \ cou*, aux jus­
qu'à ce que tes mrrccaux de 
gras ressemblent à d1 p.'tits 
pois. Dans un petit bol. ajouter 
1-4 de tasse de farine à l'eau 
froide et brasser jusqu'à consis­
tance lisse. Ajoute c mélange 
à ta première préparatii. . et à 
l'aide de deux fourchettes sou 

j lever la pâle jusqu’à ce que le

HOT P.'TZ CAP.l.TCU

ICtfc Ô0fô Co* ... 

DINER ET SOUPER
ij\uùou'Z du p^4ak£

Pou? (matt et
JiÀmij (jaUfamt aupiMifr

PREMIERE CE SOIR

Réservations: Alex — VI 2-4212 

Service de stationnement 

Préposé aux automobiles à l’entree
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Le président de l’IDAC réclame le concours du travail, du capital et de TEtat
Pour lo r0rJr0<çsement des .................. .........................

potins financiers
On notait cartaino résitfanca, 

hiar sur la Boursa da Toronto, 
après 5 séances a la baisse. Il 
en était de même sur la Bourse 
dt Montréal. Wall Street, qui 
avait perdu $1,900,000,000.00 la 
veille, paraissait un pou plus 
soutenu hier. Le cslme régnait 
on maitra sur la Bourse de 
Londres.

-O-
La moyenne des industriels 

ds DJ gagna 3 points hier a 
719.22, a N. Y En dépit de pré- 
é étions peu optimistes énoncées 
cas jours-ci par certains cour- 
t ers que nous avons cités, voici 
q/Arthur Wiesenberger A Co., 
és N.-Y., laisse entendre que la 
reprise est commencée et que la 
moyenne de DJ pourrait bien at­
teindre 760. Elle baisserait, en- 
tuite, eus environs de 741, pour 
remonter en f n d'année au- 
dessus de 800. Dans de telles 
circonstances, il pourrcit bien 
s'avérer avantageux d'avoir un 
portefeuille bien garni.

■ O
La président du Bureau des 

gouverneurs de la Bourse de 
fl-Y a été accusé de frauder le 
fisc en 1956 et 1957. Il a démis­
sionné de ton poste. A son dire, 
il a payé $500,000 en impôt sur 
le revenu depuis 5 ans.

-O
Les actions de Can. Brewe 

ries se vendront aujourd'hui ex­
dividende 42Vs cts l'action.

O-
Wast Canadian Brewory réu­

nira set actionnaires aujour­
d'hui é Vancouver.

-O-
Les entreprises suivantes plie­

ront aujourd'hui à leurs action­
naires les dividendes ci-dessous: 
Can. Cernent, .25: Can. Int. Inv. 
Trust, .20; Can Int Iny. Trust 
extra. .2$; CPR., .75; Catelli 
Food A 13 et .25; B, 25 et .25.

-O
Quebec Power Co publiera de­

main son rapport annuel et ce 
dernier se comparerait bien 
avec la précédent.

■O-
L'IDAC présentera en juillet 

un mémoire é la Commission 
royala sur la finança.

-O-
Canada Iron Foundries Ltd a 

gagné $2.43 l'action en 1951 vS 
$1.92 précédemment.

-O
Price Bros, and Co. a réalisé 

un profit de $2.68 l'action en 
1961, au regard de $2.37 en 
1960.

O-
Royal $ecurities Corp. vient 

d’effectuer des études intéres­

santes sur la Brasserie Molson 
et sur Canadian Breweries.

Dominion B. idge Co vient 
d'obtenir un contrat do $630.090 
de la Saskatchewan Power Co.

-O-
Les actionnaires de Canadian 

Breweries Ltd ont approuvé le 
26 février le fractionnement des 
actions ordinaires è raison de 
5 nouvelles actions pour chaque 
action détenue. L’on s'attendrait 
a ce que le fractionnement soit 
ratifié par lettres patentes qui 
seront émises vers le 8 mars. 

-O-
306.666 actions ordinaires ad­

ditionnelles d'une valeur au 
pair de $1.00 chacune de Blue 
Bonnets Raceway Inc., émises 
conformément è leur souscrip­
tion a $15 chacune par la Cor­
poration des valeurs Trans- 
Canada ont été inscrites sur la 
Bourse Canadienne è l'ouverture 
de cette dernière hier.

■ O .
La Mutuelle-Vie de l'U.C.C. 

célébrera ce soir son 25ième an­
niversaire de fondation par un 
souper dansant è l'hôtel Shera­
ton Mont-Royal. Incidemment, 
nous ferons ressortir l'importan­
ce des activités de cette institu­
tion dirigée par M. Marcellin 
Tremblay, directeur général, 
lors ds la publication sous peu 
de son 25ième rapport annuel. 

-O-

C'est ce midi que la Brasserie 
Dow Ltée réunira ses actionnai­
res pour la tenue de son assem­
blée annuelle.

O •
M Harry Crevby président de 

Atlas Copco Canada Ltd tien* 
dra une conférence de presse .è 
5 heures cet après-midi, è l'hô­
tel Windsor. Comme on sait, 
cette importante entreprise se 
spécialise dans la fabrication de 
matériel d'air comprimé et ses 
machines sont é l'oeuvre aux 4 
coins du monde, d'où son carac­
tère international.

• O*
Les actions privilégiées con­

vertibles, 4Va% de Massey-Fer- 
guson Ltd peuvent être conver­
ties en 8 actions ordinaires jus­
qu'au 1er mars et, après, en 7 
actions, selon l'avis qui vient 
d'être donné è Is Bourse de 
Montréal. Les achats d'actions 
privilégiées les 27 et 28 février 
et le 1er mars par les parties 
qui désirent convertir leurs ac­
tions au taux précité devront ef­
fectuer leurs transactions au 
comptant.

Pour le redressement des 
conditions économiques

Le president de l'Association I nous reste des obstacles à sur- ! 
! canadienne des courtiers en va- monter, le plus important étant 
| leurs mobilières. M. Arthur J. ; dû à notre déficit budgétaire qui . 
I Milner, président de Mills, Spen-1 l . montre aucun signe de redres- 
| ce A Co. Limited, de Toronto, ! sement. De fait, suivant l opinion 
était de passage hier dans notre des journaux, notre déficit bud- 

i ville. Il était accompagné par M. gétaire fédéral cette année de- 
I H. L. Gassard. de Toronto, di- vrait être supérieur à celui de 

recteur général de l’Association 1961.
canadienne des courtiers en va- Nos amis à l'étranger com- 

I leurs mobilières. Au cours de mencent a douter de la stabilité 
son séjour de deux jours le pré- , de notre dollar et nous pourrions 

| sident rendra visite a M. Mau-1 avoir à faire face à une légère 
| rice Désy. président. Commission j fuite de capital du Canada. Si 
, des valeurs mobilières du Que- . l'on admet que le gouvernement 

bec; M. Eric W. Kierans, prési- fédéral fait tout ce qu'il lui est 
dent de la Bourse de Montréal et possible en vue de pallier à la 

! de la Bourse Canadienne, et M. situation du chômage et que tou- 
W. D. Mulholland, président de tes les dépenses supplémentaires 

; la Canadian Bankers’ Associa- | sont faites pour poursuivre cette.
; tion et vice-président et directeur politique, par contre il est clair

Bourse de Toronto
Métaux et industriels, 

plus soutenus
TORONTO — Les industriel-

Bourse de New-York
Wall Street regagne une 
partie du terrain perdu 

antérieurement
NEW-YORK. — Le marché a

les ont recouvré leur équilibre progressé hier. La démission 
I hier après s ètre maintenues jp y J.-', ruman Bidwell, pré* 
! en baisse durant les cinq séan- sjdent du conseil d’administra* 
ces précédentes. (lon (je ia Bourse de New-York,

Federal Grain a été particu- a certes été la nouvelle du jour 
lièrement en faveur dans ce sec- ^ yv-aii street, 
leur, haussant de quatre points Lp marche a enregistré sa 
à 55. Canada Iron Foundries a prcmière hausse depuis une se- 
gagné l'a. United Fuel Invest- lnaine \ ia fermeture, les ail­
ments B l'a Holt Renfrew et to-moteurs présentaient une al* 
Trans-Prairie Pipe Line et Mac- jure irrégulière. North Ame* 
laren B, un chacun. i rican Aviation, le principal en*

Imperial Life a subi une lour- treprcneur dans la mise en oeu* 
de perte, cedant trois points. vrp (]u programme B-70 n’a ga* 

Le virement a été de 2.838.000 gné que 1-8. Boeing, fabricant 
actions au regard de 3.551.000, 1 du Mmuteman. a haussé de 5-8. 

| lundi. j Chrysler, DuPont. Fastman
Parmi les titres de p-emier Kodak et General Electric ont

L'hon. Leslie M. Frost
L'hon. Leslie M. Frost, C.P., C. 
R., LL.D , D.C.L., M.P.P., pre­
mier ministre de l'Onterio de 
1949 è 1961, » été nommé ad­
ministrateur de la Banque de 
Montréal, ainsi que l'a annoncé 
aujourd'hui M. G. Arnold Hart, 
président et directeur de l'ex­
écutif. Homme remarquable 
dans de nombreux domaines, 
M. Frost fait partie de la Lé­
gislature ontarienne depuis 
1937 et il continue d'y repré­
senter le comté de Victoria. M. 
Frost, l'un des associés de l'é­
tude d'avocats Frost, Frost and 
Richardson, est administrateur 
de la Canada Life Assurance 
Co.; la Victoria and Grey Trust 
Co.; du poste de radio CKLY; 
et d'autres compagnies. En no­
vembre dernier, il a démission­
né comme premier ministre de 
l'Ontario et a été assermenté 
en décembre comme membre 
du Conseil Privé.

Le commerce de 
gros au Canada

En augmentation de 6.5%
Iji valeur des ventes des gros- 

«istes proprement dits a atteint ! 
environ $780.827,000 en octo­
bre, augmentation de 6 5 p. 100 
sur les $732.069,000 d’un an au­
paravant. L’avance a porté le 
chiffre de janvier-octobre à $7,- 
458,257,000, contre $7,411,408,- 
000, légère augmentation (0.6 p. 
100).

Parmi les 17 commerces dont

bres de l’association de la région 
de Montréal donné hier à l’hôtel 
Windsor. Des certificats d’étude 
ont été présentés aux gradués du 
cours Ul) d’éducation de l’asso­
ciation.

MM. R.-B. Breton, de Baker,
Weeks & Co.; Vianney Joannet- 
te, de L.-G. Beaubien et Cie, Li­
mitée ViJi,- Godon Jai jues 
Loubier, Florent Riooel du Crédit dû à la coopération entre les gou-

gouvernements qu’ils soient fédé­
ral, provinciaux ou municipaux, 
devraient être limités dans la 
mesure du possible à stimuler 
l’embauchage

Interprovincial Limitée; F. I 
Hellyer, de Equitable Securities 
Canada Ltd; C. E. Butterworth,
D. F. Dwyer, Hubert Mockler et 
A. Suche, de Greenshields Incor­
porated;' J.-C. Paradis, P.-G. 
Vien, de René-T. Leclerc. Inc.; 
P. C. Andrews, B. H. MacDou- 
gall, de MacTier & Co. Ltd; Ro­
bert Comerford. David Hackett,
G. J. Sheward, de McLeod, 
Young, Weir & Company Lted; 
P -E. Beauvais, de Morgan. Os- 
tiguy & Hudon Ltd; H. R. Bry­
ant. Mme Helen Stuppel, G. b. 
Sutton, de Nesbitt, Thomson & 
Co. Ltd; P D. Consmueller, F.
E. Dormann, W. R. Howell. Mme 
Miriam Kastner, Simon Senécal, 
J. V. Summerlin, de W. C. Pit- 
field & Co. Lted; G. L Barry et 
J. K. Nixon, de James Richard­
son & Sons; R. R. Gale et Mme
H. J. Lawson, de Royal Securi­
ties Morp. Lted.

Voici un bref exposé du prési­
dent, M. Arthur J. Milner:

"Seuls les événements à venir 
nous permettront de juger la si­
tuation économique de 1962 La 
nouvelle année a commencé sous 
de bons auspices et l’activité 
dans le secteur industriel conti-

, „ , - , . , .----------- — en pros.^
dollars. La solution de ces pro Co. Lfd., qui était de passage C()n50ijdated Paper et Le virement a été de 3.110,*
blrmcs n’est pas chose facile à hier dans notre ville, afin de walker - Gonderham. qui accu- 000 actions comparativement » 
trouver mais les dépenses de-; rencontrer les courtiers locaux. sajent également des gains frac- 2,910.000 lundi.

___________________________ tionnaires. ' Royal Dutch a été le stock le
Dans le secteur des métaux plus en demande, haussant de

PorofFac f"NP communs. International Nickel : S '* a sur. un dePlace*
KGC6TTGS GU et pa]conhridge ont haussé cha- ment de 7*.,100 actions

, ................ 'cnn de l'j Hudson Bav Mi- Sur le marche des valeurs ca*
Le succès du Marche commun ^0jnl considérables en janvier ■ , pa<Mié 1 ' et Geco 'i nadiennes, International Nickel européen est en majeure partie itation I £alfs leg dcs valeur4.s et Hudson Bay Mining ont.ga-

du Canadien National se sont spéculatives, Arcadia a haussé fne chacun __ 3-4.^ Aluminium
élevées à $54 878,000 en jan- I de cents a 76 cents- 
vier 1962. '.es frais d'exploi- Dans le secteur des pétrolifè- 
tation, les taxes et les loyers res, Calgary and Edmonton a 
ayant atteint $58,988,000, il en baissé de % et Dome de 38. 
est résulté un déficit r.ct d’ex-

vernements. employeurs et tra 
vailleurs. Ces trois groupes ont 
fourni un travail d'équipe et 
c'est cette même coopération 
dont nous avons besoin ici.

Les problèmes auxquels l’Amé­
rique du Nord a à faire face au­
jourd’hui, particulièrement ceux 
qui ont été suscités par l'établis­
sement du Marché commun en

Cours des changesploitation de $4.110,000.
En janvier 1961. les recettes 

d'exploitation avaient été de ,
$51.868.000. les frais, les taxes New' 5ork, dollar 

Europe devraient nous inciter à et les lovers s’étaient élevés à Angleterre, livre 
faire l’effort nécessaire en vue $56.830.000 et le déficit net 
de créer l’union de ces trois1 d’exploitation avait été de $5,- 
corps tant aux Etats-Unis qu’au $12.000.
Canada, nous permettant ainsi I
d’affronter les problèmes aux- j Ci>« chiffres n» co-nnrennent

1 04 31/32 
2.95'2

quels nous aurons à faire face.

Denrées alimentaires
MONTREAL (PC). — Cours 

des denrées transmis à Mont­
réal, hier, par le ministère fé­
déral de l’agriculture:

OEUFS : prix de gros aux 
centrales de campagne, cageots 
de bois: extra-gros 45 à 46; A- 
gros 43 à 44; A-moyen 40 1-2 
à 41; A-poulette 38; B 37; C 28.

BEURRE; arrivages courants, 
admissible 63 1*4 à 63 3-4; de 
stockage, non-admissible 63 1-4 
à 63 34; frais, de crémeries,

pas les charges fixes. 
Voici le sommaire:

Mois de janvier
1962

les chiffres sont disponibles, 14 nue à progresser. Cependant, il enveloppé 64 à 65; frais en 
ont indiqué des ventes supé-1 i gros, admissible 63 1-2 à 64.
rieurcs en octobre à celles d’un > | FROMAGE: livré à Montréal.

Recette» d’expl.
1961

Frai» d'expl. 
taxe» et lover»

$M.878.000 S51.868.000

53.988.000 56.880.000

Déficit net d'expl.
$ 4.110.000 S 5,012,000

France, franc .2143
Belgique, franc .0211
lialie, lire .002692
Espagne, peseta 0176
Suisse, franc .2423
Hollande, florin .2903
Norvège, couronn» .147.5
Danemark, couronne .1526
Suède, couronne .2037
Allemagne. DM 
Tchécoslovaquie,

.2624

couronne .1471
Mexique, peso .0847
Venezuela, bolivar .2305

Ltd., et Distillers Seagrams ont 
gagné respective...ent 1-4 et 1-8. 
Granby Mining et McIntyre Por* 
cupine ont cédé chacun 3-8. Pa­
cifique Canadien et Dome Mi­
nes ont perdu respectivement 
1-4 et 18.

La Bourse Américaine pré­
sentait une allur. irrégulière, 
Preston et Molybdenite ont ga­
gné respectivement 3-16 et 1-16 
tandis que les autres stocks 
étaient inchangés.

Cours du dollar
Le dollar américain était h 

une prime de 5 1-32 pour cent en 
devises canadiennes, en progrès 
de 3-32. hier.

La livre sterling a haussé de 
1-4 à $2.95 11-16.

Dollar américain: offert $1.05; 
demandé $1.05 1-32.

Compagnie de Fiducie Prêt el Revenu 
a tenu sa première assemblée annuelle

Son président, M. J.-P. Tardif, M.Sc., commente 
le bon départ de l'institution

La compagnie de fiducie Prêt et Revenu vient de tenir sa 
Ire assembler annuelle sous la présidence de M J Paul iardif, 
M Sc Ce dernier déclara en partie ce qui suit aux actionnaires 
• Secondée par 2 organisations distinctes définitivement établies 
di groupe Prêt et Revenu, lesquelles possèdent 34 années d ex­
périence dan» l'administration et le placement, nous avons cru 
qu il riait possible d'entrevoir la formation de l’institution pre; 
citée, la première fondée depuis 22 ans dans noire province 
incidemment, à peine celle-ci vient elle de prendre naissance 
que nous annoncerons, sous peu, la formation d’une autre du 
même genre, aussi contrôlée par les nôtres. La bouge évidem­
ment au pays du Québec dans tous les domaines. Dès ses debuts, 
la compagnie ci haut mentionnée a pu bénéficier de l'expenence 
ries techniciens dos 2 institutions apparentées Leur coopération, 
par scs officiers ou autrement, garantie gratmlement pour les 
premières années, sssure sa rentabilité, car son coût d opération 
est des plus modestes.

L'institution précitée a débuté «vee 
un cipital-actions de $500,000.00

Il ressort, en outre, du message présidentiel, que Compa 
gnie de fiducie Prêt et Revenu possède un capital actions sous­
crit et payé de $500.000 représentant 5,000 actions Classe ’’B,' 
ce qui oemontre le sérieux de la fondation, car les lois gouver­
nementales lui permettaient de débuter avec $250,000. Avec un 
capital excédant les exigences initiales statutaires, l'organisation 
ne manquera donc pas de fonds. C en est assez pour expliquer 
1» bienveillant accueil, rencontre chez le public dès sa tre année 
d'operation 11 s'est manifesté, tout d'abord, chez les souscrip­
teurs de fonds, qui ne pouvaient pas souscrire plus de $5,000 
chacun quelque 200 actionnaires s’empressèrent de fournir 
les argents nécessaires. En limitant le montant de souscription, 
l’institution a permis h un plus grand nombre des nôtres de 
n'y intéresser et c'est là une fort bonne politiauc. d autant plus 
qu'eux et leurs amis seront portés à y faire affaires et que leur 
exemple ne peut qu’être suivi du grand public, comme on le 
constatera par ce qui -suit.

Prés de $19,000,000.00 de bien$ actuellement 
confiés à son administration compétente

t’omme on sait, les actifs d'une compagnie de fiducie com­
prennent : a) ses actifs réels comprenant les dépôts garantis 
ainsi qu-' b) les biens sous administration de personnes vivantes 
ou décédées, les valeurs en garde, etc. Durant les premiers six 
mois d’opération de l’institution précitée, les dépôts garantis 
entre ses mains ne se totalisèrent qu’à $42,500. puis, durant les 
autres six mois du 1er exercice fiscal clos le 31 décembre 1961, 
ils montèrent jusqu’à $907.098 17, d’où un actif global de $1.409. 
303 54 Quant aux biens confiés à ses soins, ils formaient un 
total de $8 185,473 09 lors de l’assemblée sur le milieu du
mois courant, il était de $19 000,000 — lesquels, ajoutés à l’actif, 
signifient donc que dès sa Ire année d’operation la Compagnie 
de Fiducie Prêt et Revenu a eu à administrer nour $9.594.766.63 
le biens. C’est un fort beau début et un tel départ est de bon 
augure et ce n’est pas sans raison que son président a déclaré 
publiquement "que les résultats sont des plus satisfaisants puis 
que le 1er exercice financier laisse même voir un surplus." De 
telles données révèlent une direction compétente.

Néct$$il’é d une saine gestion de ses biens, après 
ton décès aussi bien que de son vivant

Puisqu’il s’avère que les sociétés de fiducie au P»'s admi­
nistraient pour $8.693.552.414 de bien.» a la fin de 1960. contre 
$4.281.367.115, il y a 10 ans. il est donc logique d'en conclure 
qu'ils sont de plus en plus nombreux le.» Canadiens qui recon­
naissent la nécessité de recourir à leurs bons offices. Comme il 
v a moins de 5 sociétés de ce genre contrôlées par les nôtres sur 
la trentaine en opération au nays et comme les premières insti­
tutions gèrent moins du dixième du premier chiffre précité, il 
est donc évident que l'on ne realise pas assez chez nous l'impor­
tance de» bons offices qu’un trust ou société de fiducie est en 
resure d? leur rendre. Qu'il s agisse d'usufruit, de substitution, 
de testament, de mandats, de donations fiduciaires, de fonda­
tions d'assurance, de placements, de garde des valeurs, d’admi­
nistration de succession, de transfert d’actions, de prêts hypo­
thécaires. etc . les service» des sociétés de fiducie sont toujours 
la pour répondre aux besoins d'un chacun Leurs progrès, à 
rette époque de complexité des affaire», sont tels dans ce do­
maine qu'il semble superflu d’insister davantage. Avant de clore 
notre chronique, nous tenon.» à dire que l'importance de leurs 
bon» offices, pour la conservation des biens, doit être réalisée 
aussi bien dans nos milieux modeste» que par no.» gens fortunes. 
Cette conservation de.» biens est profitable, non seulement aux 
intéressé», mais encore à toute la communauté québécoise, en 
définitive

MARCEL CLEMENT

Papeteries, plus en demande 
sur la place locale

gros, québécois blanc 32.
POMMES DE TERRE: Qué­

bec $1.10 à $1.15 les 75 livres. 
.70 à .75 les 50 livres, .23 à .25

an plus tôt. Les gains ont varié i .
de 1.3 p 100 (appareils électro- BoUFSe UG MOfltréa 
ménagers) à 12 p 100 (medica 
ments et produits divers de 
pharmacie). Les reculs ont été
les suivants : vêtements et ar Bourse de Montréal et la 'il^ io livres- N'ouveau-Bruns-
cessoires (1 p 100) viande et Bourse canadienne ont repris w,ck $135 a ' $1 45 1es 75 1- 
produits laitiers (3.2), et machi- Dari,p tprr»in nerdn wl K . a ,51 „ ^ '°ne» asrieole» (26 61 lu Parue. au terrain perdu vres 8a „ 95 ies 59 l,Vres, .24nés agneo es uo.oi. . hier a la faveur d une reprise

Sur les 17 commerces, 12 ont tardive 
indiqué des ventes accrue* en | ^5 pcrles avaient prédomi.
janvier-octobre, par rapport a nance sur les gains dans la pro- 
un an p us tôt Les augmenta-1 portjon de 81 contre 70 
lions ont varié de 0.6 p. 100j Les métaux communs ont fait 
(textiles divers et accessoires foonne contenance. International

Marchés aux bestiaux
MONTREAL — Les prix des 

bestiaux étaient réguliers sur 
le marché de l’est ce matin. 
Le commerce était passable-

ciré, arrivages courants, québé- ment actif et la demande bon- I
Icois blanc 31; coloré 32 1-4; en nc- , „ !1----  -..il*--:- u,— n» | |jes arrivages, ce matin; 30 1

bovins, 77 veaux, six porcs et

à .26 les 10 livres; I.P.E.: $1.55 
à $1.65 les 75 livres.

À noter...

trois agneaux et moutons. Hier, 
les arrivages étaient de 849 bo­
vins, 598 veaux, 364 porcs et 12 
agneaux et moutons.

Les génisses communes se 
vendaient de $18 à $18.50 sur 
le marché de l’est ce natin.

Les bonnes va hu. étaient à 
$17, les moyennes de $15.50 à 
$16, les communes de $13 à $15 
et les viandes detinées à la 
conserve à $11.

Les bons boeufs se vendaient
------------- —----------- ------ , - ausse par ^ jjg ^ jjg 25, les movens et
Dans le secteur des services : ?.ultÇ.dun i°rt mouvement de | les cornrnuns de $j7 à $18.

Les bons veaux se vendaient 
de $30 à $33, les mo; ens de $26 
à $29. les commun.» de $18 à 
$25 et les veaux d’herbe $15.

Il n’y a pas eu de vente 
d’agneaux ni de moutons et les 
prix des porcs et des truies 
n’étaient pas établis.

Cours des grains
CHICAGO. — Le marché à 

terme a perdu de la vigueur
vestimentaires) à 14.5 p. 100 Nickel a haussé de 1 14 à 80 et hler- Certains contrats de sei- 
(appareils électro - ménagers), ! ^jumjnium de j.2 a 27 1-2. i ont fermé à la hausse par 
tandis que les diminutions se j Dans le secteur des services suite d’un fort mouvement de
sont échelonnées de 0 4 p. 100 publics. Shawinigan a haussé de liquidation, qui s’est manifesté
(pièces et accessoires d’automo-: j 4 ^ 23 14. BC Telephone a vers la fin de la séance, 
bile) à 11 1 p. 100 (charbon et haussé de i-g a 5g j-g au milieu I b,c a perdu du terrain, 
coke). d’une forte activité. WINNIPEG. - -Le lin a été

Dans le compartiment des pa- l’objet d’un fort courant d’in- 
j peteries. Price et Consolidated térêt hier sur le marché à ter- 
ont gagné chacun 1-2. Fraser aime, qui présentait une allure 
baissé de 1-4 à 26 1-2 tandis que terne.

Prie» Bro». Ltd a fait savoir Macmillan a haussé de 1-8 à 19 Da Plupart des céréales accu- 
é la Bourse de Montréal qu'elle 3-4. saient des pertes fractionnai-
prolongeait au 30 avril la date Canada Iron a haussé de 1 s PCS-
finale d'acceptation de l'offre 14 à 24 1-4 au milieu d'une for- ; On signale la vente d une pc- 
faite le 28 avril 1961, compor- le activité. Stelco a haussé de üte quantité de lin au Royau- 
tant l'acquisition de» actions or- 1-2 à 73 3-4 tandis que Trans- me-Uni. L’avoine et l’orge ont 
dinaires d'Anglo Newfoundland | Canada Pipe Lines et Trans-C’a-| fsit bonne contenance dans 
Developments Co. Ltd. A ce nada Fund ont cédé chacun 1-2.1 l’ensemble. Le seigle a varié 
jour, les détenteurs de 98% Dans le secteur des banques. 1 dans les deux sens,
de» actions d'Anglo ont accepté Canadienne Nationale a haussé - Les prix du blé de toutes ca­

de 1-2 à 77 et Royale de 1-4 àl'offre.
• O- 84

Les actions privilégiées 5% | Simpson’s a baissé d'un point 
i cumulatif, d'une valeur au pair à 29 3-4 tandis que Seagrams a 
j de $100 de Simon Cigar Co. haussé de 1-2 à 48. Industrial 

Ltd., seron* rayées de la lista Acceptance et Laurentide Fi­
la la fermeture des affaires sur nance A ont cédé respectivc- 

la Bourse de Montréal, le 28 ment 1-2 à 1 1-2 tandis que Hud- 
février, vu leur rachat. son s Bav Company a haussé de

-O- 1-8 à 12 3-4
5,802 actions ordinaires sens Dans le compartiment des mi- 

valeur nominale de Du Pont of nés, Mount Pleasant a baissé de 
Canada Ltd, émises é $26.25, en 15 cents à $2.40. Baie de Fundy 
vertu du plan de boni adopté a baissé de deux cents à 15 
par la compagnie, ont été in», cents tandis que Westville a 
crites sur la liste de la Bourse haussé de 2 1-2 cents à 10 cents.
de Montréal é l'ouverture de -----------^-----------
cette dernière le 27 février. j __ . , ..0. Fruits et legumes

La Bourse Canadienne a été pnx payé aux cultivateurs et

tégories ont baissé de 1-8.

Chèques, échangés 
plus considérables
$26,049,482,000.00 en 1 mois.
La valeur des chèques échan­

gés dans les chambres de com­
pensation en octobre a atteint 
$26.039.582,000, soit 11 p. 100 
de plus que les $23.457,001.000 
d’un an plus tôt. Durant jan­
vier-octobre. l’avance a été de 
7.6 p. 100 ($246.190,286,000 con 
tre $228.763,055,000).

Les échanges ont augmenté | 
de valeur en octobre et durant 
la période janvier-octobre dans 
toutes les régions économiques. 
Voici, en milliers, les chiffres 
du mois, avec les gains pro- 
centuels entre parenthèses: pro­
vinces Atlantique, $625,699 (11. 
4); Québec, $7.594.037 (8.9); On- j 
tario, $12,040.516 (12.7); provin

Voir autres 
nouvelles de 

finance, 
page 10

Vous serez le bienvenu...
... en tout temps, quand vous viendrez chez Merrill 
Lynch pour demander conseil en matière de placements. 
Ne craignez pas pour autant d’etre assailli dès l’entrée. 
Il est même possible que personne ne vous demande ce 
que vous désirez: beaucoup de gens, qui viennent 
en simples curieux, préfèrent — nous le savons — qu’il 
en soit ainsi.
Mais si votre visite a un but plus précis, si vous 
avez besoin d’une aide quelconque qui soit de notr» 
ressort, n’hésitez pas à la demander.
Peut-être voulez-vous seulement quelques renseignement* 
pertinents sur une industrie, une compagnie on un 
titre . . .
Peut-être aimeriez-vous examiner avec un expert la 
possibilité d’entreprendre un programme de placements 
raisonné, conçu pour vous en fonction de votre situation 
financière . . .
Peut-être souhaiteriez-vous faire procéder à une analysa 
complète et impartiale de votre portefeuille actuel.
Quel que soit le cas, nous serons heureux de vous 
être utiles — sans frais ni obligation pour vous.
Notre aide vous est acquise. Pourquoi ne pas en 
profiter?

Service françaisui Ml RRILL LYNCH,
PIERCE, FENNER & SMITH INC»

MEMBRES DES BOURSES DE MONTRÉAL ET DE 
NEW-YORK ET AUTRES GRANDES BOURSES.

635 ouest, boulevard Dorchester, Montréal 2 
Téléphone: UNiversity 1-8241

Directeur régional: Paul J. Suluvan

avisée que l'option par verse- aux grossistes en fruits et légu 
i ment due le 23 février et cou- nies au Marché central. Ces
| vrant 200,000 actions de Marcon prix sont fournis par le ministè-

Mines Limited è 15 cts chacune, re provincial de l’agriculture, 
en verfu d'un accord conclu le service de l’horticulture, divi- 
6 novembre 1961, avec J. Brad- sion de l’inspection, 306 rue 
ley Streit Co. Ltd en son nom et Craig est, Montreal, 
en celui de clients a été proion- POMMES. —- McIntosh, belles ces des Prairies, $4,139,491 (10.
gée de 3 mois. Toutes les op 1.50, entrepôts réfrigérés 2.00- i 1); et Colombie-Britannique, $1,
fions subséquentes consenties en 2.25, Cortland 2.00, pommes à 639,839 (11.0).
vertu dudit accord ont aussi été cuire 1.00-1 25 le boisseau. Et voici les chiffres de jan-
prolongées pour la même pé- BETTERAVES — -75-1.00 le vier-octobre: provinces Atlanti-;

; riode de temps. i sac de 50 Ibs. i ques, $5.888,765 (3.9); Québec, j
■ O. (CAROTTES — No. 1, 1.25-1.50 $72,652,930 (7.6); Ontario, $113,-

New Davies Petroleums Limi- 50 lbs 2.25 2.50 celles de 50 1b. 879.820 (6.1): provinces des
fed e notifié le Bourse Cana* CHOI X — 2.00 50 Ih. Prairies, $37.231.473 (11.4). et
dienne que l'option échue le 23 NAVETS — No 1, 1.10-1.25, No Colombie-Britannique, $16,537, j
février, couvrant 200,000 action» 2. 90c 60 Ib. _ 298 (112). ___
è 15 cts chacune, en vertu de OIGNONS — No 1. petits 2.25-
l'accord conclu le 21 novembre 2.50 50 1b. No 1. minimum 1-34

j 1961 avec Morgan Securities , 3.75 - 4.00, jaunes, gros 5.00 50 
Company Ltd, en son nom et en 1b.
celui de clients, ont été pro- PANAIS — 2 25 le boisseau, 1.25

les 12 cellos de 24 onces.
POMMES DE TERRE - MO­
MS les 75 Ibs.
POIREAUX — .75-90c, moyens 
50c la douzaine

longeas de 3 mois. Toutes les 
options subséquentes en vertu 
dudit accord ont donc été pro­
longeas aussi pour 3 mois.

•O
Falconbridge Nickel Mines 

Ltd e fait savoir è la Bourse 
Canadienne que 4 options sur 
14,992 actions de Ventures é 
$23.36 chacune, consenties è 4 
employé-», ont pris fin par sui­
te de l'octroi eux mêmes em-

Dominion Steel and 
(oal Corporation

Waite Amulet Mines 
omet son dividende

Absorbe 60®o de son propre 
minerai de fer

SYDNEY (PC) — La Domi­
nion Steel and Coal Corporation 
Limited s'alimente à 60% du 
minerai de fer tiré de ses mines 
sur Bell Island, Terre-Neuve.

C’est ce qui ressort d’une 
mise au point prononcée par un 
porte-parole de la compagnie 
en réponse à une declaration 
faite à St-Jean, Terre-Neuve.Waite Amulet Mines Ltd a a ^ 

ployé» d'option» sur 15,592 ac- déclare que les directeurs de la par ^ Claude K House, repré 
fions é $27.27 chacun*, suscap* compagnie ont décidé d omettre sentant de la Iron Ore Com- 
tibles d'étra axarcéas la ou le versement du dividende tri- panv 0f canada selon qui Do- 
avant la 30 avril 1969. mestnel habituellement payable min'ion Steel achèterait 60% de

-0- le 10 mars. j son minerai de Iron Ore au La-
Vanguard Explorations Limi- Dans une lettre aux action- brador et seulement 40% de ses 

tad a notifié la Boursa Cana- naires expliquant la raison de propres mines sur Bell Island, 
dianna da l'amission d'actions cette omission. M. J. R. Brad Lea mines de Dosco à Terre 
du Trésor è 15 cts chacun*, an field, president rie Waite a dé Neuve doivent fermer leurs por 
satisfaction d'avances è la corn- claré que la decision des diroc- tes pondant sept semaines, éli- 
paqnl* pour un montant d* leurs avait etc prise en prc\ i- minant ainsi les emplois de 
$5,787.00. A la suit* d* Tamis sion de l’offre de Noranda Mi- 1.500 ouvriers La direction sou 
sion desditat actions, la total nés Ltd, pour l’acquisition de la tient que c’est la concurrence 
an circulation sera da 3,226.085 balance des actions de Waite étrangère qui la force à agir 

| actions. Amulet non-détenue*. ainsi.

COMMUNIQUE

Les associés tic Hugh Mackay & Company annoncent 

qu'ils ont formé une compagnie limitée sous le nom tie Hugh 

Mackay & Company Ltd. laquelle prendra en main toutes les 

a ffaires de la société.

Les officiers et administrateurs sont les suirants:

Président du conseil
Président
V ice-président
Vice-président et secrétaire
Vice-président
Trésorier

Arthur S. Torrey 
Sydney J. Langill 
Hugh H. Mackay 
Harold A. Wheeler 
Thomas W. Beauclerk 
Kenneth A. W right

Administrateurs

Arthur S. Torrey 
Sydney J. Langill 
Hugh H. Mackay 
Hsrold A. Wheeler 
Thomas W. Beauclerk

David L. Torrey 
Eric S. Morse 
P. Reginald Payn 
Percy J. Smith 
Joseph A. Weldon

Hugh Mackay & Company Ltd.
Bourse de Montréal 
Vancouver Stock Lxchange

The Toronto Stock Exchange 
Calgary Stock Exchange 

Winnipeg Grain Exchange

Bourse Canadienne 
^ innipeg Stock Exchange

Hahta

Sièpe social
235 ouret, me St-Jacque§, Victor 9-9121 

MONTRÉAL
>amt John Ottawa Cornwall Toronto

Winnipeg Calgary Edmonton Vancouver
Sauit-Ste-Marie

Victoria
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VOTRE CONFIANCE L F. MARTEL 
directeur

A FAIT MERVEILLE...
H8i

et nous vous en remercions
Le« succès obtenus durant notre première année d’opéra­

tions dépassent les résultats espérés. Lp montant des dépôt* 

garantis s’élève à près de $1,000*000 et le total des actifs 3^, 

sous administration qui, au 31 décembre 1961 se chif­

frait & plus de $9,500,000, atteint aujourd’hui plus de 

$19,000,000.

Un grand nombre de concitoyens se sont déjà prévalus 

de nos différents services et ont choisi notre Compagnie 

pour l’exécution de leur programme successoral et pour 

l'administration de leurs placements et de leurs propriétés.
'_ _ y
Noa centaines d’actionnaîrés et de clients qui ont fait 

affaires avec notre Compagnie depuis sa formation, seront 

certainement fiers de ces réalisations et heureux d’avoir 

fait confiance à une organisation progressive dont les 

résultats positifs laissent entrevoir pour l’avenir un 

accroissement rapide.

La Compagnie de Fiducie Prêt et Revenu est le résultat 

du travail collectif et de la coopération de la magnifique 

équipe formée par le personnel du Groupe des Compa­

gnies Prêt et Revenu qui administre maintenant plus de 

$42,000,000 d’actifs et qui compte 34 ans d’expérience 

dans le domaine du placement.

Une belle réalisation 
ties nôtres au 

service des Canadiens.

FRANK N. SPENARD 
DIRECTEUR

JACQUES TASCHEREAU, n.r. 
DIRECTEUR

JEAN-PAUL GUIMONT c.s.A.
DIRECTEUR

MARCEL BtlANGER, C K
DIRECTEUR

NOS SERVICES A VOTRE DISPOSITION
• Dépôts garantit

• Exécution te<umentaire

• Garde de valenra ^

• Programme successoral

• Gérance de fonds de pen fi on

• Prêts hypothécaires

• Administration d'immeubles

• Administration de placements

• Agence de transfert d'actions

• Pi dur i aire d’émissions d'obligations

NOTRE EQUIPE ADMINISTRATIVE

J.-ALBERT GAGNON C.G.R. 
DIRECTEUR GÉNÉRAL

LOUIS MORRISSETTE, CJi.
RELATIONS EXTÉRIEURES

JEAN GAUVIN, l l.l.
SERVICE (.ÉGAL

RENÉ GABOURY
COMPTABLE EN CHEF

COMITÉ DE PLACEMENT

JACQUES TREMBLAT 
JULES M0RENCV

J.-P. TARDIF 

JULES BÉLANGER
J.-ALBERT GAGNON 

CLAUDE BOULANGER

SERVICES EXTÉRIEURS ET PUBLICITÉ

P.-E. DUHAMELJACQUES BARIBEAU PIERRE BEWm

Une autre réalisation du GROUPE DES COMPAGNIES PRÊT ET REVENU

Actifs sous administration $42,000,000.

COMPAGNIE DE FIDUCIE 
PRÊT ET REVENU

CORPORATION 
DE PRÊT ET REVENU

FONDS MUTUEL CORPORATION DE 
PRÊT ET REVENU DU CANADA LIMITÉE

%£ DBP” eT **<-PRFK^HBl
SIÈGE SOCIAL: 850 PLACE D’YOUVILLE. QUÉBEC, P.Q.

SUCCURSALES DANS LES PRINCIPALES VILLES DE L’EST DU CANADA.

<£/
/0 u G ' %TO*V
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1305 8237 t 23' 
31V*
?8«« 
19’,
23

8 • V
73V4 - *i
31V* — «i 
?nié v- «i
19-•
24 41

300 834 i 
700 837 
500 87

1000 275 
1600 87
300 813V* 
415 810’ 7 
l7S 87’ 7 

Gas En pr S00 8t .
Ç Gat In 
CGE
CG Sac A 
C Husky 
Ç Husky w 
C Hydro 
C lmp Bk C 
C ind Gas 
CIL
C Marc 
Cdn OH 
Cdn OH I
CPP
Cdn Pe» pr 
Cdn Tir*
C Tir* a 
C Vlckars 
C WN Gai 
C WN G f i 
Chrytler 
Can W Prd 
Chrysler 
Coch D A 
CKP Dav Lt 
Col Cad 
Comb Ent 
Con B idg 
Con Btdg pr 
Con B'da * 
Con M S 
Con Gas 
Con Gas A 
Copp Clark 
Corby vt 
Coronation 
Cosmos 
Craln RL 
Crastbrk pr 
Crstbrk 4» 
Crush Int 
Crush pr 
Data
Dale* pr 
Dlst Saag 
D B'idga 
O Can o»n 
Oom Elect 
Pom El wts 
O Fndry 
D Fndry pr 
Dosco
Pom Stores 
Dom T ar 
Dom Tant 
Ou Pont 
Fddy MtcB 
Eddy 
E mp L Ita 
Cria A 
Ç xquislta 
Exquislta pr 
F am Play 
Fanny F 
F ad Farms 
Fed Grain 
Float Mfo 
F laatwood 
F ndtn 
Fraser 
Fr Pete pr 
Gatineau id

54’a 54 .
1?'2 12’
78>n 7$>,
59 59

9V»
14V,
34’*
17 

7
760

é3'. 7
13’• 13'» + 
10'• 10’2 + 
7', 7'7
;r/, 77/* _

10
14V.
34'. 4 h 
37 4 V

7
270 41

150 390 375 390
/!» 839*4 39*41 39*'4 
100 811V* 18V* If* — 

1035 87' , 7H 7Va —
400 295 295 295
507 815'4 15'a 15', 4 

1415 867'/. 67 67
700 S? • 9 4 9'.
110 8I4« 14 4 14 4

1100 857<| S3 4 5*4
540 «32 4 31 Vi 371 *

10 SW . 103' , 103’ ?
1665 826 -x 26’s 26 .
•200 $14 t 14 14

r20 147'/* 47 "4 47’k
145 831V, 38 31' /
160 823 23 23
795 $17 17 17
100 $22 72 27
<15 162 6? 62
275 $6'4 4 • 6‘ .
715 862 67 6?
715 $14 14 14
250 $16»» 16 i 16**
825 415 415 415
200 815 15 15

1310 $147• 14 Va 14'4
500 58'a 8'4 8' a

1925 750 710 710
2689 822'• 71 v* 27
1685 $20'■ 19'-s 20

15 $108 108 108
100 $11'» 11'/» 11'*
600 l'83# I8H 18F*

2315 $97» 9*4 9*4
1 SO $ 131 « 13'4 13’*

ISO $13*4 13»'4 I3*k
Z10 $25 25 25

1500 V. v« *4
3430 $91* 9'<« 934

260 $110' r 110’ ; 110' 7
1650 340 340 .140

25 $75'/4 75’ 4 7 5'4
545 $48 47'* 48

1350 8221» 27’. 22'•
/0 8143 143 143

335 $9'4 9V4 V*'*
450 590 sao 580
804 $65’ ? 65 65' 7

10 $101'« 101'-4 101 'k
100 $11 11 11

3865 $13'4 13'H 13"*
2760 $ 19 7/« 19 'k 19'.

17'j -
30s « <
13 v. • 
22
Itl 

5'7 11**
14

17'7
30'«
33*.22

111
1 5*7
1 11V*

1394 
r 14’7 16'* 
1 27»'î 77't 

Vt S7. 
55 55
95 100
r . n i
ip, n *
26'4 26'4

400 410

750 fir. 11'* 117»
2550 *1334 13 . 13».

i30 158 58 58
1000 70 70 70

150 $10 10 10
r5 $87%. 87F* 87*4

725 $10*4 10»* 10»4
id 7.5 $6 7 6' v *' 7

1195 $18 * 18' * 18'.
l z75 né' 1 18’ . - Il' j

25 750 750 75©
150 $9' . 9'» 9 .
100 265 265 265
100 $6 J4 6 4 6 V*

17V

300 550 550 550
401 $19’ , 19F» 191»
360 856' , 56' i *6' ,
100 $2? 22 2?
ZlO $95 95 95
AS5 $10’. 10 10
115 $18'* 18 ’ 4 11%.
Z 50 $16 16 16

1949 $17 17 17
135 355 355 355
l?5 857» 7 57", 57',

70 lus 145 145
2113 $»0’ ■ 497» 50'.
1480 $17'* 17 17' 4

1569 8J1 
10 897

64* 4*»
TCP»

150 $48'* *5 1 48%
100 $55 55 55
330 $5'. 5’ 7 5*1
141 $17’* 17'* 17",
300 86»» • . 6%
200 $11». 18 18'
500 170 170 170
/80 565 565 565
UO 156’* 56 56

3015 880’* 78'* 80
56© $43 7» 43'. 4Vi
45 1ST. 51'» 51’1

200
;50
"10 $•1 12'

8370 175 170
160 863 6)
750 86© r 59»,
950 $9 6'

1750 455 445
675 160 355

595 8176»
1006 830V4 

25 833»*
750 822
Z»0 8111
100 85'»
100 8H1a 
465 814 
260 516 »

50 827’1 
150 857i
25 155 

5000 100 
100 822*4 
100 |ll*4

25 826*4 
2000 410 

580 134»» 34 
Gat 5"' pr id 200 810?»» 10?** 102»* 
Gan Bake 
Gan Dev 
GMC 
GP Drill 
GS Wares 
GS W pr 
Glob* A 
G Mack A 
GL Papar 
G L Pow *d 
G L Pow 
G N Gas 
ON Gas «
GW Coal

g G I19J 817' 7 17
Gr Wfl pltvl491 817'j 17
Gr Wpg saw - -
Grtyhnd xd 
Guar Tr 
H Cotton 
H Cotton pr 
Hardee 
Hard Carp 
HI Tower 
Holt Ren 
Horne Pf 
Hur Ena 
Imp Life 
Imp OH 
Imp Tob *d 
Imp
.Ina Accep 

I Ar 450 pr 
I Ac 225 pr 
I Ac 275 
I noils
Inland C pr 
Inland Gas 
Inland G pr 
inland G w 
n» Du wts
IMC
tnt Nickel 
Int Util 
lot util pr
Intarprov 
Intpr dis 
Intar PL 
Int Stl P 
Inv Syn 
Inv Syn A 
Jaffarson 
Jeff §w 
Jockey C 
Jock C pr 
Jock wts 
Kelly D A 
Kelly wts 
Labatt 
Lafarge 
Lakeland 
LCnt Cam 
LOnt Campr 
Laura Sac 
Lau Fin A 
l au F In 6''.
Lau F 125 
Lau F 200 
L avy 
Levy pr 
LobCo A 
l. obC 0 a w 
LobCo B 
LobCo pr 
lotoG 1 pr 
t ocana 
loab M 
MB and PO 
M Leaf Mill 
Mass F 
Mats F pr 
Matt F < »
Maxwell 
McCabe
mt pc
Met Stores 
Met Moras 1 
M-d West 
Melton A 
Mon F nods 
Mont Loco 
Mont Trst 
Moore 
Nat Drug 
N Gror pr 
N St Car 
Nia Wire t 
Noranda 
NO NGas 
NQ Pow 
Nor Phon*
N Phon» w 
Ocean Cam 
Ont Staël 
Cshawa A 
Overland 
Overland pr 
Pag* Hart 
Pblna
Pamb na pr 
Penmant 
Phantom 
Photo Fng 
Pramium 
r-as Fleet 
QN Gas
QN Gat w 
Quinta A 
Rapid Gnp 
ReirhKold 
R Pber’ton 
Revenu* pr 
t Nod wall 
tothman 
Rpv* I Bank 
ta* 19 
tattfte pr

1 ’7
F ’ 7
t 50

100 811*1 
2200 8» 

225 86 .
300 280 
489 816 
320 8 7

82'* 
175 
65 
60H 
f»a 

450 
355 

n»» in»
85 89

8 • A «
28C 280
15*. IS*.

1950 2#0 270 200
925 410 400 400
250 813»* 13'a 13*4 + u
ZlO 118 11 11
373 125 2414 24W H
|50 $21' , 21V, 21’ <
175 $22 72 22
155 853'. 5JU 534* U

8510 116 15 V, !57. + ’ •
Z50 $23 73 23
5J6 $9». ♦»« **• ’ »
880 370 360 370 + 10

1125 $9 . 9 ■ • »,
Z20 5 SO-1-* 50*. 50 *
425 832'7 32'» 32'. F »*
300 85 15 15 * 1
800 $24'« 73»* 24 * * u

t 8000 $19»k 19H 19» q •*
1256 814M 14V. 14'*
2014 $13' 1 13'* HH

30'H03 103 103 + ï
210 1H07’ . 107 107
1S5 185 115 18' 10

50 V16 11 18 l
200 740 240 240

1450 19 I’. I». • »
a 540 $22 U 72 27

900 '15 18' 185 5
75 8.W 29 V. ?9V. U

1041 $U 13*4 U»4 ’*
210 1’ 5’» 15V* 15». v»

25 $80 10 •C
1433 856 • 56' 1 56'. v«

175 $18 « il'* 18* *
î20 $28 26 21
300 121 7CH. 21 t U
100 $13 4 13'* 13'4

1340 SS8 ■ 57* 51' 7 + V.
450 121'. 21’* 71'» V*

25 $34 34' 1 34’ » * k
370 $9 , 9’» 9>. v*

1000 6.15 600 635 45
250 $17'tt 12 11
(50 $21 ’ « 21* 21 U
166 833' . 327’. JJ’. ’■»
,50 898* 5*4 5*4
100 SB»* •v. •V»

1340 323'4 21'» 23' » S
770 $«* ? 9U 9’, V»
710 14» 49 49
ZlO 836 36 36
400 89» • . a». .
100 114''. U'# 14 U —- '■*
170 260 260 7*0 + 5
500 17 17 17 — t

2130 $6 TV* 74* * '■*
220 ?» 700 200 S
710 $10’. 10’» 10’»
190 I7'. 7'» 7'*
Z 30 $9' • au lU
300 $ 10» * 10’* • OU
275 $2?*« 72’ r 22'» + '*

320' $7 , 4’. 6».
1870 $10’. 10'» TOU -F U
‘MJ $64 . 81 ? 63 S + *4i

$U». U’» ’A»»
JM 834’» U’t *4U + E

Salade Fds 1146 816
Scytt»#*

• I ! 
Sevan Arts 
Shawm 
Shawm A 
Shaw A pr 
Shaw B pr 
Slitterwd A 
Simpsom 
SKD Mtg 
Slater pr

15V- IS 4
75 816 7 lé'7 lé1

300 48t 480 480
DIS 811* a 10V- 
2150 873 . 73 

US 873»- 73-4
73- 
77V-

115 84l ' » 4P » 41* 7 ■
i fMÊmmËÈm&mÈmts

Stafford 
S' Pa/
St Radio 
Stadman 
Steal Can 
Stainbg A 
Star Tr 
S Propan*

13 7
30
9**

z50 S’3 7 IJ' a 
1124 830 . 79 7
500 89V* 9*.
HO 847 a 47 • 42 »

Slater stl tnd?50 8» 4 93- » -
Slat lr>d pr 200 820 1 9V- 1*»-
Somyill* pr 2$ 85? 4 521* 57»4
Southam 10400 129’• 29 29

330 440 43© 430
700 til 12 17
801 t31 31 31
no 813 - 13'. 13'.

1048 878'• 78Va 78'j
7525 8a7« 77»* 27».

45 84? 47 47
z50 813** 13*9 i3Vi

Suptest ord 1010 815H 15H 15».
Suptest pr 
Switson 
Tamblyn 
Texaco 
Texaco pr 
Tor Dm Bk
Tor Star pr 
Towert 
Towert wtt 
T Fin A 
T Fin 57 «

45 8’02 107 102
700 ISO 150 IS» -
100 8>9H 19*, 19*,

_ II -
87

Trant Mt 
Trnt PPL 1 
Union ACC 
Un Gat 
U Fuel B 
Union Oil 
Vanadium 
Vaodomat
Vk G Tr 
V Dare pr 
Vukan 
Wainwr 
Walker GW 
Wat Equip 
Webb Knp 
Westcoast 
Wstcst vt 
W C Brew 
W Copper 
Westfeu 
Wetton A 
Weston B 
Wstn 4' 7 pr 
Wttn 4 pr 
West A wtt 
W...Î# I pr 
wood ja 
Wood wd A 
V/dwd A w 
Zanith 

Curb 
Asbettoi 
CD Sug 
CG Inv 
C Paper 
D Glas*
D Oilcloth 
Lob Inc 
Maclaren B 
MO Paper 
Ogilvie 
Price Br 
Zeller t

AP Coni 
Anchor 
Anglo Am 
Almniax 
Asamera 
Bailey S A 
bailey S pr 
Bail S’1', pr 
Bata 
Calait#
Caboi 
Cal Ed 
Calvert 
Carrier ma 
C Oil Ida 
CS Petr 
C Chiaftn 
C Delhi 
C Delhi wts 
Cdn Dav 
C Ex Gat 
C Homastd 
C WHHston 
Cent Del 
Charter OH 
C Mic Mac 
C West P 
Dev Pal 
Dome Pet* 
Ouvax 
Dynamic 
F argo 
Gr Plaint 
Home A 
Home B 
H B OH G 
Land*
Mar igold 
Medal 
Mill City 
Murphy Oil 
Nat Pete 
N Davita 
Nprfhcal 
NC. OHt 
Ok alfa 
Pac Pet# 
Pamoil 
Permo 
Peruv OH 
Petrol 
Phillips 
Place 
Ponder 
Provo Gat 
Quonto 
Ranger 
Sarcee 
Secur Free 
South U 
Spooner 
Stanwell 
Tidal 
Triad OH 
Un OHt 
Un Reef P 
Wayn* 
Wttatei 
W Deceit# 
Windfall 
Van Can

Total dtt vantai : 2.838,1

350 $58 SI
7? sa; 17

7260 $64 * 64 •
715 864 64
900 |6U 9
200 405 400 -
955 852 * 52’,

2105 SU*» 17U
3325 $26*» 76 V.
5370 fia** UU

Xd770 835 34'.
350 S1CU 10

1890 $22 * 2?
25 832 32

1475 $14' ? UH
500 155 155
775 $7*» 7**
ISO $58 S?'3
Z 70 815 15
<25 85 U SU
100 125 125

1313 851 '• SI
900 416 465
200 240 240
679 821 ‘ , 21',

1010 $20 / 20 U
715 $35*. 35'a
300 135 130

75 8401 4 40 .
921 81IU I6U
306 $20 20

50 $98 98
10 $109 109

375 81 P* IP»
50 830’ 4 30 U

450 83t. 31 4
825 $16 14
<60 550 550 !
900 140 340

405 $33’ , 33 U
799 825U 257.

50 840 3 40' ,
752 $41 40' ,
150 $80 U 80' *
150 $26 ? 24
510 $12 117»

50 $77 27
1» $23»» 23 V»

25 $52 / «’,
50 $53 53

7?5 $34 7
HUILES

34 ,

4602 45 44’ ,
500 7"7 7' 3

1306 980 915 '
2510 250 731
3400 110 103
3072 S'OU 10

100 5227. 22U
240 525V. 25»,

3500 7' , 7'3
1000 25 25

122 252 252
3620 527', 24 U
1500 32 32

100 235 235
7100 103 100
3500 395 380

wo 94 94
2203 510 500

483 270 760
750 410 430

1100 149 167
1100 ioa 105
6100 56 56
4314 HO 100
IO00 155 150
5900 425 415

100 195 193
1» 54 54

3100 $13'» 127»
3000 5 5
3000 45 45

300 390 385
3S0 $Uv» 145»
9?5 $14»» I43»

2180 $14' * 14
1132 $19»» 19'»

<40 320 320
1600 8 1 r ?
4691 788 280
1000 !‘4' , 16' ,

125 375 350
2100 320 305
7000 10 10
1156 7 6 -/

920 205 205
1600 12’, DU
2295 $!5U 1SU
4(11!) 43 4.1
1240 35 35
500 ISO 150

1000 58 51
4200 17 25

17/00 47 45
1100 68 65
2900 213 710
1541 15 15
U» 153 150
300© 120 113
2530 610 59C

24500 21' , 21
6500 14’ U
"46 33 13

10625 114 104
1500 117 181
4300 165 162

11375 26 25
26600 12 1 31

44* 525 575
2550 177 120

2397! 22 18' ,
57915 • 6’ ?

4Û0 
52»i 
12 3 ■
26V»

-FI 
-F '90 

r,
32
14 V* —

155
7V*

58 +1
15

5 «
125
58 4

465 ?
240 —5

20 7 
35'. 

130
40 4 
18». 
20 
VI

109
IP*
30 V.
31 7 
16

550
340

33'a
757. 
40’ 7
41 
80
76
li7.
27

980
238
103

10
22 . 
256.
V i 

25 
259 
263» 
32 

23S 
103 
395 

94 
505 
240 
400 
147 
108 
56 

800 
150 
41 5 
193 
54 
12'.

5
45

390

F 80
I

—3 
-FIS 
+ 4 
t5 
F2 
• » 

10 
10 

-FI 
—1

-IS

~1
— v* 
-F 'j
— 1
-5

320
•’ 7

287
16' 7

375
320

10
7

205
12’»
I5«*
43
J*

ISO
58
25
46
45

211
15

153
110
600
21»
14
33

MM
18*
164
28
31'1

525
122

-I’T

-F 20

f ’b 
FS 
•f '/»

600
2500
5800
1100

7500
5000

Abacut 
Arad Uran 
Advocate 
Agnico 
Akaitcho 
Alb* Expl 
Amal Rare 
Anacon 
Anglo Hur 
Ang Rouyn 
Ansil
Arced wtt
Ar**
Ar ion 
A Arcadia 107010 
A Arcad Bw 5000 
AH C Cop 
Atiat Yk
Atlin Ruf 
Aumacho
Aumaq 
Aunor 
Bankheld
Bar net
Bary Expl 
Batka

MINES
4570 17'. 15', 15'7
5500 8' » I I' 7
950 600 600 600

2063 8? 80 87
36 34 34

200 960 
7000 15

960

800 M)8 
5500 10

1000 104 
500

20 
42

960
14 15
11 11

1>,
104 104

10
67
25

101

10
76
25'7 

101

1000
1000
2700

100
500

f
8’ ,

7',
I
5'*

8' »
6'-»

■FI 
F 7 
-t 5*7

+ 1 
-F • ,

Belcher 
Bethlm 
Bevcon 
Biblt 
Bidcop 
Black Bay 
Borduiac 
Bouzan 
Bra lor ne 
Broul Reef 
Bruntwk 
Bulfad 
Butt Ank 
Cadamet 
Camp Chib 
C Tung 
C Aston#
C Dyno 
C Malart 
C N Inca 
Cdn NW 
C Silica 
Can Erin 
Captain 
Cariboo 
Castiar 
Cent Pat 
Chaster 
Chib Kay 
Chimo 
Cnch Will 
Coin lake 
Comb Met 
Conlagat 
Con-Key 
C Cailinan 
Con C Cad 
C Ducov 
C GArrow 
C Hall*
C Marban 
C Me-cut 2400
C Mogul 600
C Morrison 19200
C Mosher 1600
Con Nagus 
Con Qua 
C Red Pop 
Conwwst 
Cop Corp 
Coprand 
Coule*
Courvan 
Cowkh 
Craigmt 
Crow pat 
Cusco 
Daaring 
D'Aragon 
Oeai Horn 
D Eldon 
Delhi Pac 
Dein it#
Der i ton 
Dickrtan 
Oom*
Doha id*
Oura.n*
Duvan 
E Amphi 
East Mai 
East SuH 
E»d*r 
E ktrich 
C* Sol 
Ev^ka 
Fa cor 
Faraday 
Fatima

1071
1000

118410
IJ100
3000
1500
1945

900
100

47000
1800
875

3000
4770
1175
4000
4200
1600
3000

500

4600
3000
3500
A'25
3500
4164

500
5508
2000

soo
1365

500
13500

5300

2200
2000
1000
350

5000
7724

19700
5000
3000

<40
2000
4000

too
1000

600
10ÎQI7

9500
528?
1491
1551

Z40
3508

VK
4550
HOC

1000
1M0

JJ180

360 .160 360
20 JT 2©
ni 135 137

26 25 15
10 10 10
i» 46 a

147 234 747
11 11 11

1 1 •
25’ , 71 11>
15 14 15
6 5 *

50 50 50
685 475 475

10 30 30
410 410 410

TU 4* , 7'
750 725 150

9 9 9
675 410 415
207 205 207

7"» ;u 7'
!• •8 18
35 35 35
10’ , 10 10
16 14 15

102 101 101
23', 2.1 7 J
4 , 6' * 4'

150 145 145
IIP. 1158 n*
174 172 173

29 28
IV » IV» 15'
71 48 68

575 510 510
16 14 16
21' , 2> 21
68 M *8
17'» 17 17
11 11 n

4 4 4
170 >66 166
35 15 11
45 44 ««
4* 43 7 4'

114 105 10.5
100 100 100
41 59 61

215 911 211
17 ? 12 12'
41 4© 4l
4' ï 4 7 6' '

660 *6© 660
U ? 14’ , !4!

116 125 126
49 45 47
uu 13 13
62 60 60

519 19 19
8’ , t> . 9
4 , 4U 4''

12U 12", 12’
21 7! 21
71 71 71
27' 1 
44
4'*

20

9
71
42
4?

fil»* MH 11V
180 370 370
826 H 26

10 •' , ♦ 1
a 22 22
10’, 10 !•'-

5 5 '
215 225 225
17* 174 174
163 160 163

11 n n
S 5 5

1* 16 ’6
8J»U «9 ***«

-3 
FI 
* 1 
-FI 
-FS

S
-F '■
-F5

5
♦1

-1
>3

4
F 18 

—1 
~ 1 
♦ J
— 1 »
+ 1

—4

- I
—I

I

F 3

■FI
1

-F ’ j 
FI't 
-F »*»

t

4 «
—If

f
41 
—1

110
5XC
1090
2000
3000
3000
7215
6580

Ga-tw n 219©
Gaco Minas 2190 
Gene. 3XO
Giant VK 
G’ac ar 
Glenn Uran 
GF Mmmg 
Goldray
Grandray 
Geanduc 
Guff Ltad 
Gunner 
Gwtilim 
Ma, Mia 
Hataga 
Hastings 
H pf Lakes 
Headway 
Hign-BaU
HOfliriOar
HigH-Sall 
Hoi linger 
Howey 
Hud Bay
Hu Pam 
Hydra Ex 
Inspiratn 
Irisn Co#
Iron Bay 
Iso
J Wait#
Jacobs
jailicoc
JOOurki 
Joliet 
Jonsmith 
Joa.ay 
Karr Add 
K1 lamb*
Kirk Mm 
Kirk Town 
Kopan 
Lab Mm 
L Dufauit 
Laka Ling 
L Osu 
L Shore 
Lamaque 
Lang is 
Latin Am 
Leitch 
Lencourt 
Laxlndin 
LL Lac 
Lor ado 
Loradc wts 1 
Louvict 
Lyndhat 
Macasta 
Macdon 
Macfi*
MacLeod 
Madsen 
Maiartic 
Maneatt 
Marboy 
Marcon 
MariHma 
Martin 
Matatch 
May brun 
M.clhfyra 
Me Kan 
McWat 
Mentor 
Merrill 
Mate Uran 
Mldrim 
Min-Or#
Monata 
Mt Wright 
Murray M 
Nama Cr 
Nat Expl 
New Ath 
New Bid 
New Cal 
N Goldvu#
New Hotco 
Nasv Jason 
N Kelor#
Newiund 
N Man 
N Mylama 
N Senator 
Nickel MS 
Nipissing 
Nor-Acm*
Nor beau 
Normetal 
Nor pax 
N Coldstrm 
Northgat#
N Rank 
North Can 
N Baauc 
Nudul 
Obask a 
O'Brian 
Oka Rara 
Ooamiske 
Orchan 
Ormsby 
Oslsko 
Paramaq 
Patino M 
Paymait 
Pax I rtf 
Peerless 
Pick Craw 
Placer —
Prs Air rts 23100 
Purdex 
Qua Ascot 
Qua Chib 
Qua Lab 
Qua Lith 
Q Mattgmi 
Q Metal 
Quemont 
Radiora 
Raglan 
Rayrock 
Realm 
Rexspar 
Rio Algom 
Rio Rup 
Ri Atnab 
Roche 
ROwan Con 
Ryanor 
San Ant 
Satelllta 
Sh©rritt 
SHvmaq 
Siscoe 
Stanrck 
Staalev 
Steep R 
Sturgeon 
Sud Côrtt 
SullivAn 
Sunburst 
Taurcan 
Tack H 
Temag 
Territory 
Thom L 
Tombill 
Tormont 
Tribag
U)t Shaw 
U Mining 
Un Kano 
Upp Can 
Vandoo
Vault
Vanturat 
Vesper 
viotam
wait* Am 
waedon 
Werner 
W Surf I 
Willroy 
Wilttav 
Wr Harg 
Vale Lead 
Yk Bear 
Young HG 
Yukon©
Zenmac 

Curb 
Bulolo 
Yukon Coo

IS
• 8 

879 « 29
IS IS

9 1 
14

955
20

S
18' » 
25
14

S.t
9 -

Canadian 
Fjirbjnks-Morse 

Company, Limited

14110 975 950 9*0 —15
2000 S 8 S — Vk
2500 9 9 9

14
CS

14
105

14
105

+ 1

9500 18 17 lt + 1
4.200 * 33 i 34 —3

500 MJ 234 236 —4
438 ÎÎ2 22»* 22 , -F
538 245 234 236 —4
408 522 ; 22»# 22 7 4- i

1215 23© 215 Tii
720 856 « &57a 56 .

2500 14
5301 47

13
45

13
47

—1U

4133 48 45 45 —*
2300 86 •4 84 —1

100 232 232 232 —é
7700 M 86 M —1
r/;y

»', -FI 
IJl , -t 

325 -5
77 -FI

19500

12'? V
TVs +1

BOURSE DE NEW YORK

Cours fournit par la PRESSE ASSOCIEE

LS U III I II I Wl.

prend sa retraite

Meredith S. HAYES
Tht Canadian Ftirbanks-Morst 
Company, Limited annonce la 
nomination de M. Meredith S. 
Haye» au poste de vice-prési­
dent de la compagnie. Il était 
auparavant vice • président de 
Rudel Machinery Company Ltd., 
une entreprise acquise en 1960 
par Canadian Fairbanks-Morse 
et récemment fusionnée avec 
celle-ci. M. Haye» possède une 
longue expérience de l'indus­
trie métallurgique au Canada et 
s'est acquis une renommée pour 
l'application industrielle de l'ou­
tillage mécanique.
M est membre originaire de 
('American Society of Tool and 
Manufacturing Engineers, di­
recteur de ('American Machine 
Tool Distributors Association et 
ancion président de ('American 
Material Handling Society.

Valeurs
ACF Ind 
Address 
Allegany 
Allis Ch 
Amerada 
Am C an 
Am Cyan 
Am Mot 
Am Smelt 
Am S*d 
Am Tel 
Am Tob 
Ancnda 
Armoc SH 
Armstg Ck 
Babcock 
Balt Ohio 
Bam SH 
Boeing 
Borden 
Borg /Jar 
Brunswk 
Bucy Eria 
Budd Co 
Btirl Ind 
Burrghs 
Ca'umet 
Can Dry 
CP R 
Case Jl 
Cater Tr 
Celanese 
Chrs Ohio 
Chrysler 
Cities Svc 
Clavite 
Coca Cola 
CBS
Com! Solv 
Con Ed'* 
Container 
Cont Can 
Conf OH 
Copw SH 
Crane Co 
Cr e'l 
Curtiss Wr 
De re 
Dist Seag 
Dome 
Douglas 
Dow Chem 
Du Pont 
Eact Kod 
Eaton Mfg 
El Auto L 
El Paso 
F irestn 
Ford
Frueh Trxd 
Gen Dyn 
Gan Elec 
Gen Fds 
Gen Mills 
GMC 
Gen T’ra 
Glldden 
Goodrich 
Goodyear 
Gr Paige 
Grand Urt 
Gt Ar»

Cfn
Vantas Haut Bas Far. Nat Vantas Haut Bas Far.

roc 71U 71 »» 7P* + U GT Nor R 4200 A4’. 443» 44»»— U
4oCO 83 1 • 1 2 nu — U Gui# OH 18900 43 42’ , 43 + 3«
3900 11 1C7* 11 + • Homestk 200 47»» 477a 477» -F '»
7*30 20 U 20 23 — U Hud Bay M 430 S33* 53U 53J* -F *4

18Ô0G 125U 123 124 • -t-2 • Interlake 700 25 , 25’a 25' 2 -F U
6300 46U 46 * 46 » Int Bus 4930 539' : 532 536 +1
8630 46 45'. 453»— • Inr Harv 2900 56 55U 56 +’•
93G0 16», 16 * 16 • Int Nick 6100 76»» 74’ 2 76' 2 +1U
1600 60 60 60 Int Pap 44245 36' , 36". 36’ , + U
4500 17 16-* 16*— U »nt Tel 7200 54U 64 U 54-4 + 2

10500 132-» 13P» 131U — U Johns M 5300 56 55 55 —1
1700 9é 95»» 9S3» + 1 • Kannacof 7600 82U SOU 807. — >k
5600 SOU 50 50’» Kresçe 1800 32», 32'• 32 U - U
1300 691 .* 68U 69' • + U Kroehler 3600 17*4 16-* 17*4 +1
2300 TP* 70 7P* -H • Lib AAcN L 44600 16 15U 15U + U
1900 54U 54' , 54*. + ’• Litron 7900 130U 127»a 128 -1
303 32U 32'* 32-. + '• Loewi 8900 4:'. 423* 43 U — U

94C0 4P* 41U 4P* -F « M arsh F Id 800 427« 42 : 42 2 — U
11430 54 52 • 53'• + U Martin 69C0 27 26 • 26=»— U

1500 67U 67’• 67’. -F -« McKee «no 1IU 18 18 — »4
2100 44-* 44’* 441 « U Merck 4400 83 : •77. BS « — »4

356C3 36 U 35 * 35' 2 + U Mplf Hon 36C3 1263* 125U 125'* — U
2700 20 '• 20 20 ' • — U Minn MM 64C0 67 66' . 66 • — U
39C3 14U 14 ■ 14 • + U Minn Ont 19C0 227. 72U 227.
3300 24*. 24 . 24’ * — U Monsanto 7000 49 . 43 U 43U-1'*
•900 467. 45: » 46 -F »» Mont Ward S^OO 34 U 33U 34
3700 16 • 15-. 16 — U Nat Aviaf 7C0 28U 28' , 28' : — U

903 25U 25U 257a Nat Cash 2700 119*4 Ï17U 118U + 3*
2000 25’. 24 • 24U — U Nat Dist 31C0 277. 27’. 27». + '•
1500 7*» 7’ 7 7*. + Nat Cyrs 2700 53-t 52U 5?-* — 3«
4330 41 4cu 4:-. — ■•« NY C«nt 3300 18* 18U 18». + U
5403 41 U ?9-. 393* + U NY NH 600 2 Pa Pa— U
26C3 58 * $7-4 57U — * Nor Pac 31C0 4’ '• 41 41 — U

22500 69U 58' 7 59 -. + •* Ohio Oil 4700 44'• 43U 44 • -F U
4300 58 U 57U S3' • +1 Curb Mar 18300 23’ , ?27. 23'. + U

7P3 52 U 52 52 — U Parke Da 210© 347. 34 • 24U + »4
1230 9J3« 93 93 , + U Penn RR 4200 17U 17 17U + '*
3403 42U 4P* 42 + U Phelps D 16*0 58' * 573* 577« +’•
3600 32' ; 32 32 : -F * Philip 7.’or 600 101U 101 101 — U
5700 78": 77-4 77 * — ’i P.t Plate 400 65 64’. 64 A — ' *
4800 27U 27U 27U + • Proc Gam 6500 80 79’ * 79 * + ’•

10603 44* * 44 . 44 7 — U Pullman xd 1100 37-* ?6 * 37U + 3*
44.0 54’ 7 54 U 54 U - U RCA 139C0 58 57U 57 ,
2100 41'. 39 J« 4DU — U R*pub Stl 3400 57* 57’« 57'c — *

400 64 * 6464 * -F U Rey Too 14700 78 77 777. + '•
SCO 55', 55 55 U 1 Royal Dut 772C0 38 ? 37»» 33’* + 3*

18C0 17'. 17 17 + U Sears R B^CO 797. 79’ 4 79' :
8C09 56U 56 55 * -F U Shell OH 32?3 38U 33 a 38'* + U

430 45U 45 2 45U + U j Sheraion 1700 17 * 17 17 —
300 24U 24 * 24 . — 1 • Sinclair 69*0 39m 39 « 39'.

1800 33 , 32 U 32 * Socony 7420 55 - 55 55U +U
49C3 69 63' • 68’ . — ’ 7 South Pac 78C3 29' . 23U 28U - ,
5300 247 244 246 4 -F2U Sperry R 2t9ro 22 * 22’« 22 •
6300 107’ , 1C6 107 3 +1U Std Brand 2000 72-• 7P4 72 . — U
1100 38‘. 38U 38U— 3» i Sfd Cal 22C00 59 58’. 59 + U
500 63 62-* 62 * Std Ind xd 47CO 567. 56's 56 U — U

43000 25 U 25 25’ . — U Std NJ Î95C0 55U 54 * 55U + U
2700 45*. 45 U 45'* U Stud Pack 197ro 9’. 9 9 — U
9300 106 U 105’• 105*. + U ! -Sun OI 1300 5! s:3. 5C7. — U
5603 26' • 25 * 25U — U ! Texaco 254C0 57U 563* 577. +1

A. H. C0WIE

Ouv. Haut Bas Par. PA.
1 AVOINE

Mai 937» 9?7. 93»» 93U 93#
M /til. 91U 91U 71»* 91' 7 9" »
^ Oct. 16 ^ 86 : 86 ■ 86 . 16 •

Dec — — •27. 87 4
l ORGE

* Mai 132', 132»» 132'• 132’ 2 13? t
! Juil. 127»* 129'■ 127U 127=4 127 •

Oct. 123 123 122»4 122*4 12? 4
Dec. ------ — — 119 U 119 a

LIN
i Mai 359U 360’» 358»» 360 359'#
! Juil. 352 352'. 350 . 352U 351 4

Oct. 338U 339*. 138 3398* 339 «
, ! Ccc. 332 332 2 332 332 2 333 4

SEIGLE
. Mai 138"* 138». 13«U 135»» 138 a

.1 U’t. P4 P4U 133»* 133U 134 4
Oct. 131U 13P» 135*. 1307. 131 4

; Dec. 129 , 1J0 1*9*» 129 2 129 4

Ouv.
CHICAGO 
Haut Bas Per. PA.

k. 1 RLE
■ Mar's 70CU 2CC * 199'. 199=* 20C l
■ Mai 2©4 * JUU 203» » 204 204 «
■ ! Juil. 20734 2077. 207 U 207’ 7 208 t
■ Sept. 211U 211’. 210». 210=* 211 *
■ Dec 216* 216U 2153* 215»* 216 4
■ MAIS
■ Mars 105'• IDS'* in4»» 1043* 105 a
■ Mai PS»* 1087. 1033» 1C8’ 7 109' «
■ Juil. P2». 112»» 112 112’ • 112 •
H Sent. P5 ? 115 , na"* 114U 115 i
■ Dec. 115"» 115»» 115U 115V* 116

avoine

197CO 
11000 
3403 
4', 03

29300
38C0

800
5003
8803
2400
1630
5303

315i
74 ! 
83'. 
29 
55
93
44 B
63
43' •
2*.

2*'.
57".

3r# — 5 
75 -F ' 
83 a — •’
2?’ : — ’ 
55 — '
93 : 4- '
447.
63-4 -F '
43'. 4- 1 
25.

27' ? 4- ’ 
57' • -F’

2000 78 78 28
15500 IS 14 U ,

1400 23 23 23
5000 4' ? 4 4

10ICO 104 99 101
667 7 7 7

2000 • 7 "a 7U
4600 11 17 11
2000 31 31 31
9100 39 36 , 36U

136200 13", 11 12
20C0 53 51 S3
1800 150 145 150

15000 29 » 28 28
580 35 35 35

4180 296 290 ?9C
4400 19'» 18', 19',

500 71 71 71
17819 510 500 505
5500 45 44 45
3600 265 255 260

620 5© 50 50
500 12’, 12’, 12’ï

4-1 
4- ',

-Fl 

4-1’T

4 ’? 
—10 
—1

4300
1100 It SI 51
500 8 8 •
700 605 600 400
900 714 211 214

1000 29 29 29
59500 111 97 106

5000 1' 7 • 1
200 750 735 735

2000
13900
12000

732
10$

5' , 5'.^ — Vj

4-8
i 4- ’»

-J
13', 13', 
21 30
44

56 55
S28 28

7'v 2 
4Vj 4' ,6000 

500
4925

122500 
2é0 

4000 
1900 
215 

3710 
19000 

1000 
119000 

1000 
3445 

10133 
286001 
'X
500 

4428
J7i0 
1350 
610

3425 785
1700 20 20
3000 • •

650 161 16©
19*0 22', 21

2000 40. 40
1728 158 152
1580 '00 98
7849 14'? U
1100 100 100
6100 Ht 113

4»’, 47
56

45',
55
78
2'a 
4' ,

15 25' 75
8’? 7>, 8

440 430 430
28 26 27
97 97 97

$10'» 10'» 18'•
54 52 53
55 52 SS
90 90 90
10', ♦ 
12»/, 12 H

975 965 965
4 5V» 4

50 41 J0
8', 8, •’»
5’, J’t 5*,

10 10 1©
’ 185

11 
420 

24

III
11

44©
76

160 Ut 
18© 18©

115
18

425
26

159
18©

—

-I

-Fl 
-f 10
-Fl

-FJ
-1

-Fl

—10 
-F ,4»

+ V»

-1 
+ 10 
F4' , 

1

9500

4’ , 4' 2 4' 2
760 775

20
I

160 
21 
40

151 
98
14 ?

100 
117
49 V?
56

—6
—V,

+ 2
-Fl’,

60100 1Ô' » 9 » 9', + 1
1100 20 20 20 + U
•16 135 825 825

2200 179 175 179 —1
14500 6 4 6 + u

520 155 147 155 —3
1075 S'O >4 59 59»* + *<•
1333 15 15 15
1500 85 85 15
928 820 115 120 +1

4900 4 i. 4 7 4’ ,
210C0 15’ , 14 15

1000 19 19 19
575© 164 141 14? + 1

76750 22 19 19’ , -2
7960
2800
1600
3000
200©
5500

!fW«
500

10
97
21
4',

10

3© 100
10 1©
97 97
21 21

4' , 4V,
17", 20

-Fl

+11,

|10 »0© 110
50 50 50

LR1 VAL

MB PR 
Cdn Br*w 
Levy 
TranvM* 
BC Power

Yan Can 
Wayn# 
South U 
Plaça 
T idel

N Senator 
Que Lab 
Realm 
§idiM> 
Arcadia

BURS LES PLUS ACTIV»! 
IN DU ST R 11 LS
9ooo nr»* ‘19', 19' ?

59 591276 S59'.
5510 SU 13»,. !5*i» * 
5370 SI F», H3* 14*è f
5099 SI 7' 2 173* 17' , +

BOURSE DE MONTREAL

Valaurt 
Abitibi xd 
Algom a 
A'umini 
Alum 2p 
Ang Cdn pr 
Argus 
Arg /60p 
Asbestos 
Atlas Steel 
Bail S '.pr 
Bank Mont 
Barq CN 
Banq PC 
Bath P 
Bath P A 
Bell Phon# 
Bowater 
Bow Mer p 
Brazil 
BA Oïl 
BC Pow 
BC Phon# 
Brown 
Bruck A 
Build Prod 
Cal Pow 
Can Cam 
Can Cam pr 
Cl Fndry 
CAE
Cdn Brew 
C Br Alum 
Cdn Celan 
C Cel 175p 
C Frbks A 
C Imp Bk C 
CIL
Cl Pow pr 
C Marconi 
Cdn OH 
Cdn Pet pr 
CKP Dev 
Coghlin 
Con MS 
C Glass 
Coronation 
Credit F 
Crush Int 
Dist Saag 
Dome Pet#
D Br<dg*
D Fndry 
D Glass 
D Steel 
D Stores 
Dom Tar 
Dom Text 
Dow Brew 
Du Pont 
Electrolux 
Fam Play 
Fleetwood

Cours fournit par It PRESSE CANADIENNE
Cgrr

Venfat Haut Bat Far. Nat
243 843*4 43' 7 43U — '
150 $30 7 50 5<+. + "a

2343 $27». 27'. 27' , + *•
25 848 43 49
62 $51", 51’ 7 51’ ,

200 $46 ; 46’ : 46 :
25 $54'.* 54 4 54U + U

303 $33 U 33’ : 33». + ’.
1005 $31»* 31 ’4 3P« -f 4
250 $25 U 25U 25' , + ' 4
542 $70’* 70*. 70=4 + u
322 $77 76’ : 77 + u
125 $51U 51"* 51U

1600 $19 19 19
400 $54', 54", 54' 7

1951 85 7» • 57’. 57»» — ' .
100 $6». 6». 6»» + •

50 $52 : 52U 52’ ; + u
1809 335 335 335

115 $35 35 35
4305 $17 7 I7H 17»»
1232 $56 » 56. 56' . + •
?78 $15’* 15». 15»* --- ' 4
100 $13 13 13 —1
50 $33 33 33 —1

455 $23*4 23 4 23=*
524 $31U 31U 31",

26 •*?9 29 29 + "*
1510 $24 4 22 U 24U + 1U

50 $25 25 25
761 $59 4 59 59 — V*
790 $9U 9»» 9U — Va
170 $34 U 34 34’ 4
100 $37 37 37 + Va
100 $10 10 10 + '%
275 $67' . 67 47'/» + =»
900 $14'. 14 14 —— U

25 $39 39 39
100 S57.
240 8317» 

1176 814', 
641 $163* 
100 455

57'. 
3112
14
16’ 4

455
1615 *22 * 22

57'.
31 r'e — "
14’.— 
lé1. +1

455 
22

12$ $20’. 28 28 —2
465 $97• 9 ' t 97ii + ' 4

10 $135 135 135 —1
500 t®»* 9U 9=;• -F 1 4

1988 $48 47=4 48 + 1 7
300 *13 13 13 = »
925 $22 : 22’ * 22 . 4

50 $65' ; 65’ 7 65' :! + 'u
125 890 78 80 + 2
209 $11 11 11 + 1 4

1550 $>3»k 13’* 13»» F 1 4
1904 $19U 19=4 19=4 — '' .
775 $17U 17U 17"i — ! 4

48 $55'. 55 V» 55 U
141 $30’4 30» 4 30’.
100 $50 : 50' 7 50’ 2
176 $16’? 16 i 16’ l
200 $23 22 = 4 22=,

Valeurs
F ndtn 
Fraser 
Fr Pet or 
Gatineau xd 
Gat 5 pr xd 
G Dynam 
GL Paper 
Handy Andy 
Home A 
Hud Bay 
HBC 
Imp OH 
Imo Tob xd 
Ind Accep 
I AC 275p 
Inf Nickel 
Int Pao 
Int Util 
Inter PL 
Laur Fin 7 
Loeb M 
L St L 
MB and PI 
Mari Tel 
Mass F 
Mass-F $ ? 
Miron 6 pr 
,Mol son A 
Mol son B 
Mont Loco 
Mont Trust 
N St Car 
Noranda 
NS LP 
Ogilvie 
Pac Pete 
Page Hers 
Price Br 
QN Gas 
Que Pow 
Qua Phone 
Que Ph wts 
Peitman 
Roe AV C 
Rolland A 
Rothmans 
Royal Bk 
Royalite 
StL Cp Apr 
Salada F 
Shawin 
Simpsons

Ventes Haut
loo sn*.
553 S26 2 
325 425 

85 S343. 
50 $1C2 

103 S337. 
710 $18’. 
375 $21 * 
100 SU1* 
603 S56 . 
550 SI?3* 
345 S50 
950 SI7’4 

1875 S31

Bat
11», 
26'.

405 
34 3 i 

102 102

Fer.
1Mb
26'.

405

Cgm
Nat

Tsx S I 
Thiokol 
T idewtr 
Timken 
Un Carb 
L'td Aire 
Utd Coro 
US Gyp xd 
US Ruhb 
US Steel 
Varied 
W Un Tel 
Wesths El 
Woolwth

8000
6209
5400

8C3
33C3
2933
8500
25C0
2500

126C3
1700
5?C0
99nf>
1100

22'. 
553.

1171 4
45' « 

8 :
99 . 
58’.
713. 
25 2 
37
36 ‘ *
84' *

39 39
217« 22' 
55 ‘ ‘i

116
44 7 .

8 •
99
57'. 
70'* 
2

55 * 
117
45 

8 : 
9? 
58'. 
707. 
23'

36', 36 2- 
357. 36
83 • 83 •

Total del ventes : 3,110,0C0.

Titres au Comptoir
Cours fournit par 

Kippan A Company 
607 ouest, St-Jacquas

A la suite d? l'assemblée an­
nuelle des actionnaires tenue 
le 16 février, M. H. G. Welsford, 
président de Dominion Bridgo 
Company, a annoncé que M. A. 
H. Cowie. président du conseil 
d'administration, a décidé de 
prendre sa retraite.
C'est en qualité de dessinateur 
rue M. Cowie entra au service 
de Dominion Bridge, il y a 
51 ans. Il fut nommé vice-pré­
sident, directeur général et ad­
ministrateur en 1951. Cinq ans 
plus tard, il fut nommé vice- 
président, administrateur délé­
gué et chef de la direction. En 
1960, il fut nommé président du 
conseil d'administration. M. 
Cowie restera administrateur de 
la compagnie.

American Stock 
Exchange

Cours fournit par 
LA PRESSE CANADIENNE

63’, 63’ 7 63 U 63' . 63 a
6- 65 ; 64.4 65 a 65 ,

Juil. 6* 4 67 U 6*' ? 67' * 6' 4
Sept. 6» 69 • 6'1’» 69'* 69 «
Dec 7. * ■ 7P*

SEIGLE
71 71»» - •

Mars 133 U P5 132"* 134’ .• 13? a
Mai 13? 132U 133=4 133 *
Juil. 120’• 173=4 127=4 128’ ? 128 ,
Sent. 129U 179 120 l?87a 17» a
Dec. 131 131U

FEVE SOYA
i:o»» 131 U 131

24n34 240' 7 7297. 240=. 24© = $
Mai ?44 U ?44 R 241»* 244 •. 244 4
Juil. = 47 247’. 246' ■ 247’• 247' •

24= « 247'* 24^ . 247’ « 24- *
Sept. ; .9 4 739 = * 239=» 239' . 24'' .

2=8 . 2337. 238’ ? 238'4 2=9’ a
Jô 11. 242U 242=* 242’* 242 = 4 243

337
18'4 
21
14 4
SS3. 
12 a 
50 
17
30',

337/a
18' 4
21'.4 +
14 4
56’« + 
123/4 + 
50 
17’.
20’ 2 —

^5 

—1*»

50 $55 55 55
2835 $80 78' 7 80 + 1U |

503 $38 38 38 — 1 .
245 $43 4 43». 4= U + 1 • !

$83 82 . 823* --- "4
375 $75 24 4 24 U —1U
100 $23’. 23U 237.
525 $33 4 33 4 33=*

3640 $19=4 19’ : 19 * + u
541 $72 21*4 22 + V4

1700 $13=» 13U 13*
pr 10 $107 107 107

950 S9U 9=* 9U
525 $30 29=* 29=4 __ 1/4

Anqlo Can Tel "A"
Banque a'Economie de Qj# .. 
Banque d'Epargne 
British Nfld. Corp. 

j Canadian Javelin 
Cie Pouv Bas St-L. 4’, priv. 

I Cont'l Titanium 
Corp. d'Exp. Financière 
Credit M. G. Ltee 

i Credit St. Laurent A 
Crown Life
Dupuis Frères Pfd. S25 P.V. . 
Great West Life

i Guarantee Co. of N. A................
Industrial Life ...............................
La Prévoyance .........................
La Sauvegarde ..........................
La Solidarité ...............................
Les Prévoyants .....................
London Life
Société d'Admin et Fiducie 
Trust Gen. du Cda. priv. 
Volcano A

Offre Dem.

. 61 62 
. 67
. 129 131

2 . 2'» 
. 12’ a 13

17 -
90 MO
16'. 
14
14',

290
19

830
175
330
290
220

58
91

375
38

50 S29 
100 815 
275 S30 
185 $21 
965 S58 
506 S23

29 . 
15', 
79J4 
21
57>/. 
22'a

75 852 , 52' , 52' , — « ,

?97. f 3 
15’ ,
80 +1 
21
58’ ,
23

1300 $15’; 
900 823'. 
493 853 
175 873i

1010 131'. 
85 851 
50 830 

150 814' * 
270 86'.

1050 810 
100 810'. 
954 884 
550 814’* 

10 8104 * 
850 816 

10135 823’* 
450 830

15',
23
52",

73k
31

15’, - 
23". - 
53 

7»4 
31

50", 50' , 
30 30 -

Southern W 20700 829 
SS Steel 150 SIO3*
Steel Can 
Tor Dom 
T Fin A 
IRC Corp 
Tr Can PL 
Walk GW 
Webb Knp 
WCoast vtc

664 S78J 
240 86514 

25 852', 
6775 S10 
850 826r<« 
120 S5734 

2100 245 
300 820'a

14
6'* 

10 
10'4
s:*.
145.

10434
15Tt
23
291. 
29 
103. 
781, 
66'. 
52' ? 
9’. 

26'* 
573. 

240 
20» •

14 
6'. 

10 
10’.
84
14'.

1043* 
157« 
23'* 
29» * 
29 
10% 
78'* 
66'* 
5?’ 2 
9’ 7 

26'. 
57% 

240 
20» •

1. , 
15 

310 
21 

860

350
305

95
390
381.
4? . 

I 2I

Cours des huiles
Cours »9urnis par 

Hugh Mackay A Co.

Y. Pipe
Refineries Pfd.

Alaska 
Alaska '
Bashaw
Blue Crown ........
Cdn Fortune .... 
Castle ..
Claybar . .
Commond OH ... 
Dom. M.inerals . 
Edoran
Gte Way................
Kenare . ..
Leduc Cal..............
Merit ............
Mill Creek .. . 
Monterey 
Nu-Richfield 
North Continental 
Nuco
Nu Ridgeway . 
Ranchmans . .
Sage .....................
Sastex ....................
Share ............
Silver City 
Western Warner

175
2".

41
2"4

32
13

l1»
2’ 4 
?
? ’ 4
3’ , 

65 
6

50
3’.
1'. 
5’ , 
9 
9 

55 
2% 
3 
3 
6

Dem.
1.00

3
4?

2’,

15 
45 

13i 
3
?'+
2%
5

67
8

53

l",
7

10
10
60

Moyennes de Toronto

BOURSE canadienne:

Valeurs 
Advocate 
AIM 
AH
Alscope 1588

Am Moly 2900

Court fournis par Ia PRESSE CANADIENNE
Cgm 

Nat
+ 5 

2

Vantas
100 

6500 
Tank A 100

Haut Bas Far.
600 600 600 

33 31 33
834 7 34' 2 34’ 2 

75 75

HUILES 
57875 8 6',
28600 31V* 31
24500 21', 21
17700 47 45
10625 >14 104

MINES 
136200 
122500 
119000 
118410 
107010

7 —1
31'»
21", - ■
44 F 3

105 7

13', 11 
IV, 7', 

10V, I’2
25’, 21 
76 47

11 +1'» 
8 +1 
• +1

21’, - J 
76 +7

Moyennes des 
obligations à N.-Y.

16 rr 16in !©ut 19fm llly

Mardi 77 2 101 4 86 4 16 • 91 5
Lundi 77 2 101 4 16 2 86 8 91 3
Sam pasi. 76 1 101 2 86 1 86 • 91 4
Mais pan 74.7 10© 7 v. 1 87 0 91 5
Anne* oés* 71 1 99 © 17 4 84 4 92 7
19616? haut 76 7 103.7 M .2 87 3 93 4
1941 67 bas 75 9 95.5 84 .5 |j 0 90 .1
i960 haut 71 • ♦6 3 17 2 86 4 92 9
i960 bas 7$ 2 91 4 r. f 63 7 13 4

Ang Scan 
Anthonian 
Atlas 
Atlas Tel 
Augustus 
Avalaon 
Bailey S A 
Bateman 
Beauce 
Blu# Bon 
Blue B w 
Bluewtr 
Bornit# 
Burnt 
Burnt Hill 
Cal Ed 
C CoHienei 
C Dradg#
C Kodiak 
Onorama 
Cartier Q 
Cassiar 
Catelli A 
Cent Del 
Chamaioy 
Chipman 
Cleveland 
C Papar 
Con Gas 
Coprand 
Copstrm 
Couvretle A 
Danault 
D Explor 
D Lease 
D Oilcloth 
Dumotn 
Orumweid 
Emp Oil 
Fab 
Fano 
Fontana 
Ft Relianc#

100
2000
3000

11000
7500

153
200

1000
500

1675
50

500
38000

100
10000

300
100
300

5250
2500
1640
200

35
250

1670
6000
8100
950

320 310 320 +5 Hubb A 100 $23' 23’ 23
$9 9 9 — U Ini Helium 3600 490 440 4>0

6 6 6 Jubilee 1404 370 355 365
8 8 8 Kelley Frnt 4525 13 11 13

250 74© 245 —J Keeley F wt 2025 33 33 33
46 45 45

815'. 15', 15>, 
810’■ 10 

7
47

7
47

816’, >6' 
625 625

10 + 10

+ 2 

-50

47
16’ ,

625 
25 25
24’, 24 , 1’,
9 9 — •'j

20
827 26». 26»'. — .

87 7 ,7
813’, 13', 13', —
125 115 125

12’» 12",— ’, 
11 11 —1
11’, 11*4 
35 35 +1

805 805 +5
218 220 —3

4' , 4' ,
9 9

40’* 41

14
11

811*4 
835 
810 
222 

4’ , 
9 

841 + ’i
625 $20 197. 20
500 125 125 175

7500 23 21 23
100 $1? 12 12
100 *20 20 20

4500 46 44 44
7000 59 59 59

75 $24 26 26
6500 28 26 26

550 *nu 11=» 11 +

-1

+ 1

4000
2000
2000

10500
1700

5 5 5
10', 10’ , 10' , 
3 3 3
6 4 6

40 38 38
+ 2 

2

MOYENNES A MONTREAL
Cgurt fournit ptr lt PRESSE CANADIENNE

Darnlèr# farmafur# 
Éfrmetur# oréc*d*n*# 
Samama pats**
Mois passé ................
Annét passée .
1862 haut ..................
1*62 bas ..........................
1861 haut ........................
U61 baa

Valeurs
Fundy 159525
Futurity 1500 
Glen Lake 31500 
Gui Per Ur 3000

Cgm
Vente» Haut Bas Fer. Nef

1 
320

79
9’,

15 -
20
79
9',

Kontiki 
L Dufault 
Lingside 
Lith Corp 
Maclaren B 
McIntyre 
Melch pr 
Mer Chip 
Merrill 
Mid Chib 
MO Paper 
Monpre 
Moore 
Mt Pleasnf §7150 
MR Dairies 1500

2000
2C0

1000
1000

50
400

3020
17950

4300
700
400

3000
800

550 550 550

17
827

500
81
85

Native M 
N Forma 
N Jack L 
NW Amuit 
NA Rare 
Opem Pxp 
Opemiska 
Pa Inv 
Paudash 
Pebma 
Pennbec 
P!-.t Gold 
Porcupine 
Prem SH 
Que lab 
Que Smelt 
Raglan 
Red Crest 
Ruby Foo 
St L Colum 
St Law Div 
Sauc Dev 
Shop Save 
S Dufault 
Spartan 
Sfd GoWl 
Steep R 
Sup est Ord 
Tache 
Tazin 
Tib Expl 
Titan
Tr Freeze

250
2500
4500

20500
3500
8300

200
300

1000
300

2500
12500
5000

325
11000
29100
5500
3030

500
900
600

32100
232
500

5700
16000

200
500

9500
6500

10000
1000

10

849'? 49 
500 490

85 80
87 85
22'» 22’î 22’? 

8233* 23». 23».
5', 5 5',

85614 56'? S63« 
255 230 240

$9 87t
814 14

66’ , 
15 
21
47
43

610
360

9
89'.

14
6

14’ ,
20
47
41

610
360

9
9 4

—3
— 2

— • ,

+ 2

+ 10

26 in 20ge ISbm 15wo

Mardi 617.50 89.72 205 .37 176.97
611.29 90.38 704 .40 128.75

Sem pass. 6’8 60 89.36 209 .08 127.74
Mois pass 600.71 89 60 207 91 117 76
Annee pass. 547 75 84 18 174 46 96 58
196? haut 674.13 92.31 216 90 131.20
196? bas 599.13 BR 47 204 40 116 90
1961 haut 620 48 97.35 216 42 IP 96
1961 bas 523.69 80.09 161 .42 80.32

7
4 3', 4
8 8 8

816 j 16’, 16 ,
8 8 8

14’, 17 
50 53
2' 2 2',

225 230
640 640
135 135
98 100
I’. 8

17
54

3
230
665
135
103
M -

+ 2
+ 2' ,

2

19 i 19',
145 140 140

11 9 10
765 765 765
815»* 15’, 15’, 

28 27 28
14 13 U

S

19'

11 11 11
300 300 300

7*a 1 lut Ilia 36c a t6oa 15go
Trans Mt 1060 
Un Gas 400

$14 î
ill

14’ ?
22

14 j
22 —

71.50 140 1 338 4 272 5 505 8 77 74 U Prln 3200 87 96 06 —3
n 40 ’40 1 337 1 771 5 504 4 77.74 U Towns El 130 $12U 12U 12' ?
72 20 140 4 34© 7 773 • 505.5 77.17 Vanguard 7500 9 ? 9U 9’ ?
71 11 140 4 331 2 TH 4 402 6 79.86 Vauze Mines 500 155 155 155 -FS
63 19 .40 ♦ 294 7 246 7 467 4 76 49 Virginia 4500 6 SU 6 +1
75 23 U6 4 346 6 279 4 475 5 85 75 Westeel >50 $9 * 9 * • « —
70 14 uoo 336 8 271 4 475 5 21; WestvHI# 41500 10 7 =0 +2
75 SI 149 3 340 0 275.3 511.5 89 4 Woods Mfg 675 $4© 40 40
60 15 141 2 276.1 232 1 444.7 70.40

Mines Hors-Listes
G. B. LESLIE A CO. Membres 

Montreal Stock Exchango — Canadian
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9500 U
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-Fl'4
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-lie

Aiseb 
Acon.c 
Amer-c 
Aconlc 
Amal. M##. 
Aque Mng 
Ass Devp. 
Atlas Chib. 
Bal© Mtr 
Black Hawk 
Brosmen ChiO. 
Bracemac 
Cdn Javailn 
Dumagaml 
Dauphtn 
F.anksus 
Çallww ay ,
G'beo«

Offre Dam.
i©

15
8

1©
51
U

1
20
11

5
>0
13
13
10
95
y

1

s
18
AJ

♦
1

15

12 ?
1
I

Giencone 
Hull Iron 
lmp. Min. 
Indapanâtnf 

* Kenmec 
Kukstush 
Lak# Chib.
Lun. €cho 
Main Ok* 
Mertin • rd 
Mattagami Ex. 
Milado 
Kan. Mal 
New As Dav 

. New Lor-e 
K'aw Miller Car 

- Nipiren
Et

North luinven

Offre Dam.
1 

3515
5
S
1

i 00

14
4©

J
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17 

1 17 
1? 
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I 
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»
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7
3
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17 
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57 
31 
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14 
1»

Stock Exchango
Offre Dam. 
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15

TOTAL DE5 VENTES 
Industriels 154.200 ; 
Minât et huilas : 700,100

Moyennes à N.-Y.

Oi lend 
Olympia 
Pascal's 
Pine Pt. 
Quedon 
Quaio 
Ranc Mal 
Seaway 
Sheraton 
St Jude 
Spring pel a 
St He'en
Scott Ch’b. 
S7arl nght 
Sulltco 
Tarpent 
V aiment 
WM Lav» 
Young Dove

17
11

11
S
1
1

1 25

19
Hi
5
•
4

14
15

5
14
10

4
3

1.75
11*

10

Mardi
léin

370 S
15rr
124.0

ISut Itetkfl
141 2 258 7

Lundi 369 0 124 0 141 1 258 1
Sem pass. 3U 8 125.8 142 6 261 7
Mois pass 363 9 124 3 136 4 253 t
Annee pass 345 8 124 7 121 9 238 9
1961 62 haut 384 1 130 5 148 9 269 0
1961-62 bas 319 5 112 2 111 8 219 4
i960 haut 354 9 136 2 112.7 233 9
i960 bas 290 4 103 0 96 6 202 6

Dow Jones
Ouv. Haut

3© ndus» 706 43 712 98
20 Ch *#r 146 6* 147 47
15 * T 4 128 47 = 79 17
65 stocks 241.74 Ml 60

Cgm.
4-3 00 
+ 0 12 
~4> 04
+0 41

L'industrie de la 
pêche dans notre 

province, active
Augm»ntition d* 30.1% d«ns 

les débarquements

Les débarquements d'octobre 
se chiffrent à 6.573.000 1b. de 
poisson et mollusques rappor 
tant aux pêcheurs un revenu 
brut de $261.022. Compare a 
octobre 1960. c'est une augmen­
tation de 30.1 p.c. dans les cap­
tures et de 5.0 p.c. dans leur 
valeur.

On a capturé 4.413,500 1b. de 
morue d une valeur de $153.- 
659: ces chiffres sont respecti­
vement 41.1 p.c. et 58.4 p.c. su­
périeurs à ceux d'octobre 1960. 
A l'exception de l'éperlan. les 
autres espèces accusent elles 
aussi de plus forts rendements.

Le total de.s dix premiers 
mois de Tannée s'élève à 98,- 
577,100 1b. de poisson, mollus­
ques et crustacés d une valeur 
de $3.859.533. C’est une hausse 
de 12.6 p.c. dans les prises et 
5 2 p.c, dans leur valeur, com­
paré aux données pour la me­
me période l'an dernier.

Au cours du mois, il a été 
oonselé 1,583,700 Ib. de pro­
duits marins portant le total 
cumulatif à 15.796,600 1b. Ce 
total des dix premiers mois est 
28.1 p.c. supérieur à celui de 
Lan dernier.

Le présent rapport a été pré­
paré par la division des pêche­
ries du Bureau de la statistique 
du Québec.

DIVIDENDES
Hinde and Dauch Ltd, 45 

cents. 23 mars .inscription 28 
’fevner

International Utilities Corpo­
ration. 35 cents en devises ca­
nadiennes l'action ordinaire et 
50 cents en devises américaines 
l'action privilégiée. 1er mars, 
inscription 9 février.

Loblaw Inc.. 10 cents l'action 
ordinaire. 1er mars, inscription 
19 février.

St. Lawrence Corporation Ltd. 
25 cents l'action ordinaire. 1er 
mai. inscription 2 avril: $1.25 
l'action privilégiée 5 pour cent, 
25 avril, inscription 26 mars.

Valeurs Ventes Haut Bat Fer Nei
Anacon 800 7-16 ’• 7-16 -f-1-16
Bell Phone 100 54» b 54 b 54 b — "*
Brazil 2200 3U 3 b 3U
Bunk Hill 300 9U 9 b 9U + U
CS Pete 37C3 3=4 3 9 16 3 11-16
Chesebro xd 11CD 56 U 55=« 55 *
Con MS 12C0 21 20'3 2C'b - u
Creole 2400 47U 41U 4P* — » 4
Crown CP 1500 15’« 15'* 15»8 -— 1 8
Dev Pal U30 9 16 U U - 1-16
Dome Pete 3500 12=4 12U 12"* - V»
Goldfld 24.0 2' , 2 a 2U
Hollinger xd 100 21"» 21 21 — "«
Imp 0:l 1000 48 477« 477b + "4
Imp Tob C 600 163s 16* 16 a + u
Ins N A 1700 100U 90 99
Jupiter 10100 2 3-16 :! 1-16 2 .16 + 1-16
L Shore 300 2U 27s 27b
Massey F 1700 13 12»» 12=* + U
Mead John 1700 127 126 * 126', _ 1 j
Min Corp 400 13=k 13 13 -— =»
Moly 1700 23 26 a 27='* + 1 = 8
Nat P^fe 11800 3U 2 15 16 3U +3-16
Nat Rub 400 30 29 4 29 *
NJ inc 2500 35U 34 U 34'a — ■=»
Pac Pete 6600 IS 14 4 14’a
Pac Pet w 1100 8=* 0=8 8 a
Pantepec 800 11- 16 »« »»
Pow Corp xd 225 56' : 55»b 55»» -r.
Preston 1500 5 13-16 53'4 5 13 16--3-16
Que Pow 300 4’» 4'* 4’ b
Sher Wms 1100 mu no 110=4 _ 1'4
So Pen O 400 34=* 34U 34 4
Technclr 20500 18’ 2 17-a 1 < . -1
Trns Lux 400 16=k 16 U 16 U
Tr-Cont wt 200 41U 41 41U _ 1/»
Un Gas 700 21 20-4 20=4-- +»
Wr Harg 200 7b 7, 7,

Fonds Mutuel;
AH. Cdn. Corrv 
AM. Cdn Div.
American Growth 
Beaubran
Canadian Investment 
Cana#und 
Champion Mutual 
Commonwealth Inter. 
Commonwealth Inter. Lev. 
Corporate Investors 
European Growth 
Dividend Shares 
Dominion Equity 
Dreyfus Inc.
Fed?rated Growth 
First Oil and Gas 
Fonds Collectif "A"
Fonds Collectif "B"
Fonds Collectif "C"
Group. Inc.
Growth Oil and Gas 
Investors Growth 
Investors Mutual 
Mutual Accumulating 
Mutual Income 
North American of Canada 
Prêt et Revenu (Mutuel) 
Radisson 
Regent Fund
Savings Invest. Mut. of Cda 
Supervised Amer. 
Supervised Exec. (1955) 
Supervised Exec. (1956) 
Supervised Exec. ( 1957) 
Supervised Exec. (1958) 
Supervised Growth 
Supervised Income 
T V. Electronic 
Timed Investment Fund. 
United Accumulative 
One William Street

; Affil. Inc.
! American Bus Shares 

Bullock
Keystone Cust B 3 
Keystone Cust B 4 
Keystone Cust K-l 
Keystone Cust K-2 
Mass. Inv. Growth Stock 
Wellington

8.73 9 '7
6 40 7.0J
9 36 10.;o

33 79 36.69
10.53 11.55
4S 35 47.62

6.19 6.80
9 24 10.13
8.26 9.05

10 24 11 ’9
7 41 8 12
3.55 3.89

18.50 18 89
17.72 19 76
5.07 5.54
5.07 5 c4
6 4? 6 99
5.49 5.84
7 03 7.M
3 81 4 6
9 20 9 66
7 15 777

13.07 14.21
9 28 10 4
5.62 6.14

10.90 119!
6 79 6 87
4 98 5 47
5.54 6 =5
6 79 6 =7
8 54 8 63

4? 40
39.72 —

7 ?4
2.17 2,19
4 62 4.67
8.53 9 34
6 45 6 97
6 34 6 93

15.03 16.43

AINE —
8.51 9.71
4.63 4 °4

14.31 15 6?
15 38 16.78
9 58 10.46
9 48 10.3$
5 88 6 43

17.38 18 47
15 29 16 66

Total de* ventes : 1,190,000.

A. Renaud i (ie Liée
Courfiér «n v»leurs

Commandes exécutées sur 
tous les marchés

200 ouest, rue St-|acquos 
Montréal — VI. 4-2886

EMPLOI INTERESSANT 
EN RELATIONS 

EXTERIEURES
Tour emploi immédiat. Di­
recteur en relations extérieu 
res capable de diriger le ser­
vice de relations extérieures 
d'une importante agence de 
publicité.
Expérience en rédaction spor­
tive et industrielle considé­
rée importante.
Préférpnce srra donné»» k Cana- 
dien français, bilingue.
Toute réponse Iraitée confiden­
tiellement.
Adresser “curriculum vitae” à:

Case 271, "Le Devoir"

Achats et ventes d'obligations
Gouvernements — Municipalités — Commissions 

scolaires — Institutions religieuses 
Services Publics — Corporations

CRÉDIT QUÉBEC INC.
COURTIERS DE PLACEMENT 

Choix exceptionnel d'obligations de tout repos.

132 ouest, rue St-jacqucs Tel. Victor 9-5361
MONTREAL

COMPTABLES AGREES

Lucien Dahmé, C.A. laei"'’'"' Paradis. C.A.
Comptab'e agréé

Edifice de La Sauvegarda

152 est, rue Notre-Dame 

Ch. 52, 53

UN. 6-2681 — DU. 1-0111

Comptables agréés

Edif'C# d* La Sauvegarde

152 est, rue Notre-Dame 

UN. 6-2681

Prcvosl, Hotte 
& Associés
Comptable agréé

ROGER PROVOST. C.A. 
Syndic Licencié

ROLAND PROVOST C A. 
GEORGES H. HOTTE. C.A.

2596, bout. Rosemont 
RA. 2-1109

VIAU & ROBIN
Comptables agréés

LUCIEN D. VIAU, C A.
H. LIONEL ROBIN, C.A.
JACQUES k. CHADILLON, C.A. 
ARMAND H. VIAU, C A.
J. SERGE GERVAIS, C.A.

PO. 9-3871 +

4926, ave. Verdun, VERDUN

Sam soit, Bélair, Côté, Lacroix 
et associés

E. H. Knight Co.
Comptables agréés

M. SAMSON, O B E., C.A. Lucien P BELAIR. C.A.
Léon COTE, C.A.
H. BOURGGUIN, C.A 
Albert GARNEAU, C.A. 
Benoît SYLVAIN. C.A 
Pierre CHOUINARD. C.A. 
GH!#» TRAHAN, C A.
L. De G PAGE. C A. 
Paul GONTHIER. C.A.

Jean LACROIX, CA. 
Dollard HUOT. C.A. 
Percy AUGER, C.A. 
Pierre LESAGE, C A. 
Perre BARRY, C.A. 
Adrien COTE, C.A 
Marthe GAUTHIER C A 
Marcel IMBLEAU, C.A

E H. KNIGHT, C A 
Lionel ROUSSIN. C.A. 
Raymond FORTIER, C.A. 
Clément RRIMEAU, C.A 
Dennis BELL, C.A.
R COUILLARD, C.A. 
TFIes. TREMBLAY, C.A 
Je >n BOISVERT. C.A.
G A. ROUSSIN, C.A.

MONTREAL QUEBEC
(aunce CHARr°l 

Gér

132 ouest, Saint-Jacques

Conseil» ! Maurice CHAR FRF C» A Emile BEAUVAIS, D.SC., CA 
Géra-d MARCEAU, C.A.

RIMOUSKI
AIS,

VI. 2-4691
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$1,227,000 
pour les 
travaux 
d'hiver

QUEBEC (DNC) — Jus­
qu'Ici, pour Vannée en cour», 
IM municipalités du Québec 
ont touché $1,227.000 en sub­
vention» fédérale*- provincia­
le» en vertu du programme 
de» travaux d’hiver.

t-e ministre des affaires mu­
nicipales en annonçant à la 
Chambre que le Québec accep­
tait la décision d’Ottawa de 
prolonger du 30 avril au 31 
mai la période des travaux 
d'hiver, a précisé que les $1,- 
227.000 ne touchaient qu’à 205 
des 2.016 projets qui ont été 
aoumi» au gouvernement jus­
qu'ici.

M. Lucien Cliche a ajouté 
que “Dans les cadre* de l’en­
tente fédérale-provinciale con­
cernant le programme d'encou­
ragement de* travaux d'hiver, 
les municipalités qui exécutent 
des travaux peuvent, moyen­
nant certaines conditions, ré­
clamer le paiement d'une par­
tie de la subvention qui leur 
est due pour les salaires effec­
tivement payés pour les tra­
vaux exécutés jusqu’ici. Les 
conditions qui prévalent pour 
l'obtention du paiement de ré­
clamations provisoires sont les 
suivantes: 1— Le projet doit 
avoir été accepté par les auto­
rités fédérale et provinciale et 
le règlement décrétant les tra­
vaux prévu* au projet doit 
avoir reçu l'approbation du 
ministère des affaires muni­
cipales; 2— Des réclamations 
peuvent être soumises seule­
ment dans les cas où la dépen­
se en salaire* égale ou excède 
50 pour cent du coût total des 
salaires prévu* au projet.

"L'acompte fédéral payé 
aux municipalités représente 
40 pour cent du coût de la 
main-d'œuvre encouru à la 
date de la présentation de 
l'état de réclamation provi­
soire, auquel vient s’ajouter la 
contribution du gouvernement 
de la province soit un mon­
tant additionnel égal aux qua­
tre cinquièmes de la subven­
tion fédérale.

"Jusqu'ici. » * poursuivi le 
ministre, le 4n pour cent ré­
clamé aux autorité* fédérales 
r#pré*enté un montant de 
B975.000: sur ce montant une 
aomme de $682.000 noue a été 
payée. En ajoutant la part pro­
vinciale de $345,000 è ce mon­
tant de $682.000. noue paye- 
rona d'ici quelque* jours a 184 
corporation* municipale» de la 
province un montant de $L- 
227.000. Les premier» paie­
ments ne touchent què 205 des 
2.016 projets qui nous ont été 
soumi*. Nous «vons plusieurs 
réelsmâtion» en cours et d'ici 
quelques jours d'autres psie- 
ments viendront s'ajouter à 
cette première liste”, a expli­
qué le ministre de* affaires 
municipales.

Le curé de la paroisse Sainte-Famille de Calgary et le Dr Beauchemin, deux apôtres 
de la vie française dans l’ouest, photographiés dans la bibliothèque du DEVOIR.

(Phot* L# D«TO!r)

m SONT 4,000, PERDUS AU MlUtU DE 150,000 ANGLOPHONES

Les Canadiens français de Calgary, 
sans nous, se passeront d’église !

Construire un* église catho­
lique française de S104,000 à 
Montréal ou à Québec, c’est là 
une tâche fort simple, presque 
routinière... Mais à Calgary, au 
il y a tout au plus trois ou qua­
tre mille catholiques do langue 
française, des ouvriers pour la 
plupart, ce n’est plus une mince 
affaira.

Pourtant, las Canadiens fran­
çais de Calgary ont un besoin 
urgent d’église. Le temple de 
Sainte-Famillo, où se font pré­
sentement les services reli­
gieux, est inadéquat aux be­
soins des fidèles. Construite an 
1912 par une communauté pro­
testante, achetée en 1928, l’é­
glise actuelle n’est rien de plus 
qu’un demi sous-sol, inconforta­
ble pour les fidèles et Indigna 
du culte.

C’est pourquoi le curé de la 
paroisse Sainte-Famille, l’abbé 
Armand Lemire, et l’une des 
figures les plus admirables de 
la survivance française dans 
l’ouest du pays, la Dr L.-O. 
Beauchemin, étaient à Mont­
réal ces jours-ci, de passage au 
"Devoir".

"Nos cotholiques de languo 
française sont pour U plupart 
dai euvriors à revenus modes­
tes qui no pouvant aider sub­
stantiellement à la construction 
d’une nouvelle église. C’est 
pourquoi nous avons besoin do» 
autres, déclarait l’abbé Lémirt,

"Il y a très pou do profes­
sionnels do langue française A 
Calgary: sept ou huit fout au 
plut et stulamant la moitié ont 
à coeur la Survit du français 
dans cafta villa, disait le Dr 
Beauchemin.

Bien placé pour en parler 
puisqu’il a été présidant du 
Conseil de via française durant 
un quart dé siècle, la Dr Beau-

Petites annonces du "Devoir"
A LOUER FUTURS PROPRIETAIRES

TILLE D'ANJOU — Dans luxueux 
duplex, logement du ba». 5H pièce» 
chauffée*, fàrxge chauffé, cuisinière 
électrique encastrée, chambre de 
bain en tulles. Tapis mur à mur à 
vendre. $125.00 par mol». CL. 4-2542.

JNO

La Coopérative d’Habltation de 
Montréal tous Inrlte h visiter »e* 
mal*on*-modè1e» et k assister aux 
réunions d’information tenue* à vo­
tre intention tou* le* mercredis 
soir au bureau du Domaine Gen- 
tilly.

Traverse* le pont Jacques-Cartier, 
continue* sur le boul. Taschereau 
jusqu’au 1er feu de circulation 
tourner k gauche sur le boul. Curé 
Poirier et file* Jusqu'au bout, tour­
ner k droite sur le Chemin Gentilly

Bureau professionnel. Anale chemin 
Relne-Martê et Céte-des-Nèlges. Pour 
renseignements : FE. 4-6212, deman- 
der M. Oâuvreau. 2-3-62

TETREAULTYILLE. boul. Bernard 
— Duplex détaché, 2e, S pièces, 
fdurnalse, 220, eau chaude, plan­
cher* boit franc. Adultes. — CL. 
9-5530. 1-3-62

et suivez les indications.

Domaine Gentilly 
1159, Boul. des Ormeaux

ASSURANCE AUTOMOBILE Téléphone : 677-8931
Service rapide, taux spéciaux, 9 
■sols pour payer. Pierre Michaud, 
CR. 4-7611 — soir 669-2818. JNO

LOGEMENT A LOUER
NOTRE - DA MF - DE - GRACE. 4373 
Côolbrook — 7 pièces chauffées, 220, 
eau chaude. HU. 6-3178. 5-2-62AUTOMOBILES

‘ M ‘

• •

POUR PLUS D’AGRÉMENT 

AU VOLANT...

TAILLEUR
Faites transformer votre habit A de­
vant croisé en un Joli complet à 
devant simple, dans le dernier style. 

— SPECIALITE - 
Habits et costumes réajustée

DROLET TAILLEUR
ISI ut, ru, GUIZOT • DU. t-2532

J.N.O.

TRANSPORT
ACHF.TF.Z UNE VOITURE NEUVE 

sDF.S MAINTENANT OR ACE
A UN PRET PEU COUTEUX* 

COMPORTANT UNE 
ASSURANCE-VIE, DE LA

APPELEE MONTREAL MOVING. Dé­
ménagement assuré. $6.00 l'hèure, 2 
hommes compétents. RA. 1-1194.

JNO

*XX X X X X X XXX XXX XXX
X X X X X X Xx xxxx X XXX xxx XXX
5 xxx x xx
XXX xxx xxx xxx xxx

DE A
xxxx xxxx xxx xxxx xxx
X X X x x XX
xxxx xxxx xxx x xxx
X xxx X X
X XX XXX X xxx

TRANSPORT CAMIONNAGE
ROUSSILLE Transport, Déménage­
ment tille, campagne et longue dis­
tance. Spécialité: pianos, poêle*, ré- 
frlgérateurs. RA. 5-2421. J.N.O.

TARIF
BNE

LA BANQUE DE 
. NOUVELLE-ECOSSE .

Annonces classées
434 Notre-Dame est

"Le Devoir" — VI. 4-3361
(Commandes prises Jusqu'à 3 

hre$ la veille de la publlcattoB).
ANNONCES ORDINAIRES — 

Tarif minimum de $1.00 pour 5 
lignes (25 mots).

Compter 5 mots a la ligne. Une 
partie de ligne compte pour une 
ligne entière. Les abréviation» 
initiales comptent pour un mot; 
le» mots composes pour autant 
de mots; chaque nombre pour 
un mot. Pour les réponses de- 
$ant être expédiées par la poste

BUNGALOW A VENDRE
RUE CL’ROTTE (entre Sauriol et 
Fleury) — Maison détachée. 5 plè- ! 
ces. sous-sol (2 pièces), terrain pay­
sage. Libre 1er mai ou 1er octobrr. 
121.000. — DU. 7-6150. 5-3-62

COTTAGE A VENDRE
COTE-DES-NFIGES — Rue Lacom­
be. près Université de Montreal, 
cottase détaché (7 pièces, libre. 2 
garages). — RE. 7-4263. 1-3-62

DUPLEX A VENDRE
437, RI F CHAMPAGNEUR — 3e 
mai*nn du pare Outremont. Paie­
ment* facile*, peu de comptant. — 
CR. 9-5300. 1-3-62

ajoute* 25 cents.
GROS CARACTERES - Une 

ligne en caractère gothique 12 
points (20 lettres ou espace») 
équivaut à 2 lignes

Naissances, services, service» 
anniversaires grands-messes, re­
merciements pour condoléances,
»*tc : 3 cents le mot: minimum’ 
$1.(16

Par Mario Cardinal
chemin a déploré que depuis 2S 
ans, très peu de progrès ont été 
enregistrés dans la domaint de 
la survivance.

"Nous avons, depuis 19S2, un 
Club français, a-t-il dit. A ce 
club qui fait partie intégrante 
de la paroisse, nous nous réu­
nissons régulièrement et je 
crois qu’il n’a pat peu contri­
bué à rappeler aux Canadiens 
français, dispersés dans cafta 
villa de 250,000 habitants, leur 
origine et leur culturo. Le Club 
français constitua an outra un 
excellant milieu d’accueil pour 
los Canadiens français qui nous 
arrivant de l’aet qui veulent 
s'établir chei nous...''

L'EGLISE CATHOLIQUE

Les premiers prêtres catholi­
ques, venus à Calgary, étaient

LES BOURSES D ETUDE

Hmperial Oil 
va inaugurer un 
nouveau système

Imperial Oil annonce qu’elle 
psler» les frais de scolarité et 
les autres frsis obligatoire* de 
tous les enfants de ses employé* 
qui voudront poursuivre des 
études supérieures à condition 
qu’ils lient conservé une moyen­
ne de 70 p.c. aux examen* fi­
nal* du cour* «econdairc.

Le nouveau programme fera 
plu* que tripler l’aide que la 
compagnie accorde déjà aux 
enfants de ses employé* qui dé­
sirent entreprendre des études 
supérieures: U pourrait avoir 
pour effet de multiplier par cinq 
environ le nombre des étudiants 
éligibles. Imperial Oil prévoit 
que dans quatre ans. 200 étu­
diants bénéficieront chaque an­
née de l aide de la compagnie.

Le nouveau programme rem­
placé le régime de bourses uni­
versitaires de ITmperial OU; 
cette année 38 enfants d'em­
ployés se sonl partagé $26.600 
ên bourses d’études. Ces étu­
diants continueront de bénéfi­
cier dé leurs bourses jusqu'à 
leur expiration.

En vêrtu du système de bour­
ses, un jury choisissait chaque 
année 12 des meilleurs étu­
diants et leur attribuait des 
bourses annuelles de $700 pour 
une période maximum de qua­
tre ans. »

En vertu du nouveau pro­
gramme, les fonds seront versés 
aux étudiants pendant une pé­
riode maximum de quatre an­
nées aussi longtemps qu’ils au­
ront terminé avec succès cha­
que année d’étude dans une 
université, un institut de tech­
nologie ou une autre institution 
canadienne reconnue où il se 
donne des cours à un niveau su­
périeur à celui du cours secon­
daire. Pour être éligible, le* 
étudiants doivent s'inscrire à 
un cours qui exige leur présen­
ce continuelle pendant au moins 
deux ans et qui mène à l'octroi 
d'un diplôme reconnu.

AVIS
AtIs *»t. pur l*s présfntOR. dnnn*. 

conformément à l'ârtlclê iMld du 
Code Citil. que Rt PER TOYS LI­
MITED, dont le siège prlnclp»! des 
Affaires, dan» la Province de Qué­
bec. est *ltué dan» la Ville de West- 
mount, a transporté toute* *f» 
créance* et compte» aux livres ac­
tuel* et futur» à LA BANQUE TO- 
RONTu-DOMINION, à titre de ga­
rantie. par acte portant la date du 
rlngtltme lour de février 1962 et 
enreftlstré au Bureau d’enregistre­
ment de la DlvlRlon d'enregistre­
ment de Montréal, le vlngt-trnisJé- 
me jour de février 1962, sou* le 
numéro l.îM719.

Ce 23e Jour de février 1962 
LA BANQUE 

TORONTO-DOMINION

La SSJB propose " au Québec du 
code international de signalisation routière

avis

tous de longue française... Le 
P. Doucet, la P. Lacombe, le P 
Leduc, le P. Grandin... Mais il» 
étaiont Oblatt, donc mission­
naires. En 1912, leur oeuvra de 
pienniers terminée, ils ont dû 
céder la place au clergé sécu­
lier. Le premier évêque, anglo­
phone parce quo venant des 
Maritimes, dirigeait un clorgé 
aussi anglophone, de sorte que 
les services religieux, dans la 
cathédrale, devinrent exclusive­
ment de langue anglaise.

Sauf la messe du 24 juin, fêta 
de la Saint-Jean-Baptiste.

En 1912, un nouvel évêque, 
Mgr Kidd, comprit le problème 
tragique de cette minorité, for­
cée de s'angliciser pour s'ac­
quitter de ses devoirs religieux, 
et garantit l'achat de l'église 
actuelle. La paroisse Sainte-Fa­
mille, dont les dimensions 
étaient celles de la ville même, 
était née.

LE FRANÇAIS
Au club Français sont donnés 

da$ cours da la langua mater­
nelle. L'abbé Lomire, un colos­
se, oncart tort jeune mais ma- 
nifestament doué d'un dynamis­
me à toute épreuve, disait avec 
un émouvant air do satisfaction 
qu'unt soixantaine do jounes y 
suivent actuellement dos cours.

L'onseignement du français— 
af c'ait là le droit du gouvtr- 
nement albertain puisqu'ainsi 
le veut l'Acte de l'Amérique 
britannique du Nord — n'existo 
pas en Alberta. Sauf dans les 
municipalités à majerité fran­
cophone, où le français ast en­
seigné dans les classes de pre­
mière et deuxième.

Par la suit#, il y a un# heura 
de français et une demi-heurt 
de catéchisme par semaine, 
après les heures régulières de 
cours. Même dans ces munici­
palités de langue française, les 
professeurs sont obligés de don­
ner aux élèves le court imposé 
par les autorités scolaires de la 
provinca.

A Calgary, il axlsta una com­
mission tcolaira catholique, 
mais de langue anglaise, qui 
ignore absolument la minorité 
francophone. A part le Club 
français, qui ta félicita de ses 
cours, la Radio do l'Etat donne 
deux fois la stmaina un cours 
de français de 15 minutes, le 
matin. C’est tout.

Si le français n'ast pat mort 
suffoqué à Calgary, ea n'est 
pas que le contexte ne s'y prête 
pas. Il a fallu des apôtres 
comme l'abbé Lemira, un gars 
da l'Alberta, qui en a plain les 
bras avec tes ouailles perdues 
aux quatre coins de la ville et 
le Dr Beauchemin, qui n’a pat 
perdu le souvenir de Sainte- 
Monique de Nicolet, où il a vu 
le jour.

"Nous pouvons dira que d'ici 
quelque temps, nous devrons 
dépenser quelque deux cent 
mille dollars pour assuror la 
via française dans notre grou­
pe, disaient l'abbé Lemira et le 
Dr Beauchemin. Trouverons- 
nous des amis parmi nos com­
patriotes de Québec qui vou­
dront bien nous aider à taire 
fece à ce problème? Nous l'es­
pérons. Aidei-nous à rester 
nout-mèmesl"

Il va de toi qua toutes les 
souscription», »i modestes 
soient-elle», seront reçues avoc 
joie, au:
Fonds Canadion-frençait de

Calgary,
a s Monsieur le curé Lemire, 
1803 — 5ième rue S.-Ouest, 

Calgary, Alberta.

QUEBEC. (DNC). — Le 
Québec devrait rejeter le code 
de signalisation routière d’ins- 
piration américaine que pro­
pote la Canadian Good Road* 
Association et lui substituer te 
code international, en l’adap­
tant aux besoins de la pro\in- 
ce.

Telle est la conclusion d un 
mémoire qu® la Société St- 
Jean-Baptiste de Montréal 
tient de faire pa. x ür a M. 
Bernard Pinard, mm-stre de la 
voirie.

Après avoir rappelé que la 
province avait adopté, en dé­
cembre dernier, le code de la 
CGRA. le mémoire dénonce la 
traduction française de certai­
nes inscriptions anglaises et 
fait état des protestation* du 
public a ce sujet. Le mémoire 
cite particulièrement les arti­
cles et lettres parus dans “Le 
Devoir”.

Le mémoire signale que le 
ministère de la voirie avait 
créé un comité consultatif 
pour améliorer 1» traduction 
des inscriptions Plusieurs 
personne», dit le mémoire ont 
fait des suggestions par la 
voie de* journaux ou directe­
ment au comité. Malheureuse­
ment, ce travail de traduction 
est. dans l'ensemble, inutile, 
le code de signalisation de la 
CGRA, vu le grand nombre 
d'inscriptions qu’il comporte, 
est absolument inacceptable 
pour le Québec, où l'on tient 
rigoureusement compte du bi­
linguisme”.

La SSJB soutient que le 
symbole en signalisation rou­
tière eat supérieur à l'inscrip­
tion du point de vue de l'effi­
cacité. de l'esthétique, de l'au­
tonomie. du tourisme et de l e- 
connmie.
“Un symbole bien choisi r t 

compris plus facilement et 
plus rapidement par l'automo­
biliste de n'importe quelle n» 
tionalite et de n'importe quel­
le cla**e sociale un simple 
signe, ou symbole peut élr* 
compris de loin, contrairement, 
aux inscriptions, qu'on ne peut 
lire que de très près."

“Dans un pays bilingue, le» 
in*cription» doivent être écar­
tée» autant que possible car 
elles représentent un grave 
danger: a) En rendant néces­
saire le doublage des panneaux 
à inscriptions unilingue», for­
çant ainsi l'automobiliste à li­
re deux fois le même message. 
Les panneaux bilingues ne va­
lent pas mieux. Chaque ins­
cription étant en caractères . 
plus petits, la légende est plu* 
difficile à lire; de plus. îau 1 
tomobiliste est souvent porté . 
à lire le* deux inscriptions, ce 
oui le distrait davantage, hi 1 
En ntuilipliant le nombre de< 
panneaux, on enlève à chacun 
s» valeur.

Au point de vue esthétique 
“l'installation d'un trop grand 
nombre de panneaux de signa 
lisstinn nécessitée par l'emploi

successif de panneaux en fran­
çais et en anglais, enlaidit les 
abords de la route.''

La cultura

Le mémoire poursuit "Le 
code propose par la C.G.R.A. 
nous oblige a l'emploi de nom- 
hreuars inscriptions anglaises 
partout dans la province: dans 
les villes, le» villages et dans 
les coins les plus reculés de 
nos campagnes. Cela doit être 
évité, car l'emploi abusif de 
signaux de langue anglaise a 
une influence directe sur l'at­
titude intellectuelle et linguis­
tique du peuple. Les autorités 
du ministère des affaires cul­
turelles ont une responsabilité 
en ce domaine, il faut se rap­
peler que c'èst le Canada fran- 
çaix de demain que l'on bâtit 
aujourd'hui.

“Le Québec, expression sou­
veraine de la nation canadirn- 
ne-françaivc. doit adopter une 
signalisation qui correspond « 
l'esprit français Notre gouver­
nement étant à 1a foi» la con­
science et le moyen d action 
du Canada français tout en­
tier. ses rcsponsabililés dé­
passent le* frontières de la 
province et s'adressent à l'en­
semble des francophones du 
Canada. Il a un devoir à rem­
plir vis-à-vis les minorités ca­
nadiennes-françaises: adopter 
un code de signalisation appro­
prié au pays tout entier et 
ainsi encourager les autres 
provinces à l'imiter”.

Le mémoire rappelle que la 
signalisation routière relève

exclusivement de la juridiction 
provinciale

Au point de vue du touns 
me une signalisation routiè­
re distinctive, originale, mais 
efficace, constitue un atout 
touristique considérable. Tou* 
ceux qui ont circulé en voi­
ture en Europe peuvent en 
témoigner.

Les frais de fabrication, 
d'entreposage, de transport et 
d'entretien des panneaux de 
signalisation seront beaucoup 
plus élevés si l’on adopte le 
code proposé par la C.G.R.A . 
car cchii-ci comporte 151 si­
gnaux. contre 121 pour le code 
international, adapté aux be­
soins du Québec Ces frais 
accrus affecteront les gouver­

nement? municipaux tout au* 
tant què le gouvernement pro­
vincial ".

Le memoirê conclut: “Un® 
étude sérieuse de l'ouvrage in­
titulé "Uniform Traffic Co-- 
troi Devices for Canada' dc- 
montre que le code de cir­
culation routière d'inspiration 
américaine que propose la Ca­
nadian Good Roads Associât on 
n'est pas approprie aux be­
soins particuliers de ia pro­
vince. de Montreal et de Qué­
bec. ou l'on tient rigoureuse­
ment compte du bilinguisme. 
Le gouvernement de Québes 
est donc prié de rejeter !e 
code de la C.G.R A. et de lui 
substituer le code internatio­
nal. en i adaptant à nos be­
soins”.

L HABITATION COOPERATIVE

Vaste essor de la Coopérative 
d'habitation de Montréal (CHM)

Vote de grève des 
employés de bureau 
chez Ford du Canada

WINDSOR. (Ont i * Le? em­
ployés de bureau de Ford du 
Canada, mèmbres du Svndicat 
des métallos, ont voté en fa­
veur de la grève dan* une pro­
portion de Û4 6 pour cent a 
la suite de l'échec de* négocia­
tion*.

Aucune date n'a été fixée 
pour le déclenchement de la 
grève et il est peu probable 
que la grève éclate. Les em­
ployé* de bureau de la compa­
gnie Ford du Canada sont au 
nombre d'environ 600, à Wind­
sor.

AVIS

Des réunions d'information 
et détudès sur toutes le» 
questions relatives a 1 habita­
tion et au logement auront 
lieu au siège social de la Coo­
perative d'habitation • e Mont­
réal, tous les mercredis soir, 
a 7 h 30. Toute personne in­
téressée à 4’importante ques­
tion du logement familial, est 
invitée à se rendre au nou­
veau centre domiciliaire au 
Domaine Gentilly. 1159, boul. 
Des Ormeaux, à ville Jacques- 
Cartier.

Au printemps de 1956. la 
Cooperative dhabiialion de 
Montréal, fondée a l'automne 
1955. entreprenait la construc­
tion des premières habitations 
pour .'«s membres à Saint- 
Léonard dé Port-Maurice

En moins de six ans. 1» 
Cooperative engeait 650 mai­
sons dans eet important sec­
teur domiciliaire, à l'intention 
de familles à revenu moyen

La Coopérative a également 
contribué à l'organisation dé 
plusieurs services et comités 
a caractère cooperatif dans ce 
secteur et en a suscité d'au­
tres.

Son activité s'v t également 
déployée à Charlemagne où 
elle a acquis 600 terrains. 
Elle aménagera bientôt une 
partie du Domaine Saint-Sulpi- 
ce et 1.000 -.„isons seront éri­

gée» au cours de« procha:nei 
année* au Domaine Gentilly, 
a Ville Jacques-Cartier.

Le* travaux de construction 
débuteront a Charlemagne 
dès que le* service» public* 
seront disponibles. Les tra­
vaux débuteront incesaamment 
au Domaine Saint-Sulpice; 
tous les sociétaire* qui pou­
vaient y être admis ont été 
choisis, mais l'on accepte en­
core des sociétaire* à Charle­
magne.

I.e nouveau centre domici­
liaire du Domaine Gentil!?- e?t 
le plus vaste projet que I* Coo­
pérative s entrepris M tear- 
Claude LaHayr, urbaniste a 
prepare le plan d ensemhie d® 
quatre paroisse» ou l'on a pre­
vu les aménagement* qui ré­
pondront le mieux aux besoin* 
humains et communautaires. 
Déjà plus de 25 maison» sont 
habitées au Domaine Gentilly 
et une quinzaine d'autre* le se­
ront d ici le printemp*.

I,e siège social de la Coopc- 
rative d'habitation de Mont­
réal est maintenant établi au 
nouveau centre domiciliaire du 
Domaine Gentilly, au 1159 bou­
levard De» Ormeaux. On y ac­
cède par le pont Jacques-Car­
tier. les boulevards Tasche­
reau et Curé-Poirier et le che­
min Gentilly.

La FTQ approuve 
l'entente 
R.-C. - Québec

La Fédération d s travail­
leur* du Québc: se réjouit 
san* réserve de l'entente 
conclue entre le gouverne­
ment du Québec et la société 
Radio-Canada au «ujet de la 
téleviaion «colaire.

Lé président dc la FTQ. M. 
Roger Provoat. a rappelé que 
c'est exactement là la formu­
le de collaboration que sa cen­
trale syndicale préconisait 
dan* se* déclaratioas publi­
ques du 8 et du 29 décembre 
dernier.

Il a ajouté que l’entente 
annoncée hier consacre plu­
sieurs principes chers aux 
travailleurs du Québec. D'a 
bord, dit-il, il s’agit d'un élor- 
gissement important du sec­
teur public dé. l'éducation et 
d'un excellent exemple dc col­
laboration fé crale-provincia- 
le dan* le respect intégral des 
droits constitutionnels des 
provinces.

M. Provost a exprimé l'es­
poir que l'accord portera le 
coup dc grâce aux ambitions 
de l'entreprise privée qui, 
d'après lui, de ‘ être impitoya 
blement écartée de toute ac­
tivité nouvelle et dc Lute ini­
tiative en matière d'enseigne­
ment. Il s'est dit d avis que 
la décision du ministère de la 
jeunesse pourra avoir pour ef­
fet dc renverser la vapeur et 
d'arrêter le mouverne. t en fa­
veur du démentèlement de 
Radio-Canada

Le président dc la FTQ a 
cependant ajouté que l'appro­
bation, par les syndicats, de 
la formule actuelle suppose 
évidemment une réforme pro­
chaine dû Conseil de l'instruc­
tion publique et la création 
d'un ministère de l’cducatlon. 
Il a rappelé que sa centrale 
traitera plus à fond la ques­
tion dc la télévision scolaire 
dans son mémoire à la Com­
mission Parent.
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CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR DE MAGISTRAT
No. 856475

Pour la diatrlet judiciaire 
de Montréal

ANDRE COTE, ax-ocat. demeu­
rant et domicilié au no. 3792 
de la rue Wilson à Montréal, 
district de Montréal,

Demandeur 
contre

MICHEL REGNIER, autrefois, 
domicilié au no. 2595 de la 
rue Valois dans les Cite et 
District dc Montréal,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonne su défendeur 

I MICHEL REGNIER de compa- 
raitre d'ici un mois.

Montreal. 23 février 1962.
GEORGES DUSSAULT. 

Député-greffier 
HEBERT i DUGUAY.

| Avocats,
: 516 est. rue Sherbrooke,
; Montréal
i Procureurs du demandeur

J MARC M AYR AND
Gfftrri d^velopppment dp

120-Luxueux Duplex
4 modèles différents 
7 différentes grandeurs
y'compriv siilTe à' il'u

TOUTES COMMODITÉS MODERNES

S470-5810 de Repentigny
4e rue-à I esl rie I» mip Cadittac 
au nord de la rue Sheibrnoke

• Visite* tous les jours onlie Ih 
pn et bb p m et 7ti p m et 

. 9h p m. ou en tout temp* sur 
renjlei-voiis

CL. 5-7778 CL. 5-2427

ASSURANCE MEDECINS

BREVETS D'INVENTION

ser.icts rartlcuiièri.
1411, ru» Cre«e»nt 

Victor t-1171

Horace Ljbrecque 
$ Fila Ltéa 

CturflBr» d assurant»* »*r»4«
Nnus invitons le» eomrrun«c»4s

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS D'INVENTION

ROBIC A BASTIEN
DM, ru» ORUMMOND

MONTREAL 15

en tous c»v» Gradué d'Europ»
Génito-urinaires, ueau- sano« planoes. 
éé'orurt» psychosomatiques sexuels, 
nerveux, impotence, infériorité, an*ié té, timidité, dépression. béG«lémént, 
alcool smé • 0 é si t é rtiumatlimet. 
circoncision.
134 ouest, Sneréroehi». VI. I é»!«

Dr C. Melillo

Electricité mMicél» • ffev**» X 
L.G.AAC. FRC.t*.

D» la Faculté de Méd»r n« Pari». 
Maladie» penérêies èndoennionnev 
urtnéira», flroestive». circvl8to»rei 
Sureau tous les tours de 10 h è mld .

LA. 3-5251 - éli* ShartrMfca m1

Dr Maxim® Briteboia

DACTYLOGRAPHES

DACTYLOGRAPHES 
‘Touf pour le bureau”

Dactylographe! mêchi- 
nés è additionner, é 
écrire les cheques, 

filières, pupitre»» 
armoire», etc.

Canada Dactylographe 
— Ine. —

44 ouest, rue St-jacquee, Montréal
Tél. VI. 4-3491. R.-T Armand

Encouragez

nos

annonceurs

ASSURANCES

^ ' Compagnie 
SvK 4 Assurance sur la Vit

MONTREAL

Conformément aux disposition» de 
l’article 1571-d du rode civil, avis 
est par les présentes donné qu’une 
cession-transport et le transfert de 
toutes créitnre» de livre et autre» 
créance» recevables, présentes et fu­
ture*. de VITRERIE AHUNTStC 
LTEE, dont la principale place d’af­
faires dans la province de Quéher 
est dans le distrirt Judiciaire de 
Montréal, à la Banque Provinciale 
du Canada, à titre de garantie, faits 
et exécutés le 18e jour du mois de 
Janvier 1962 ont été enregistrés au 
Bureau de la division d’enrefistre- 
ment d** Montréal le 3e jour du mois 
de février 1962 sous le no 1581379. 
Daté re 15e jour dr février 1962 

LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA j

OFFRE D'EMPLOI
Ouverture à l’Asiuranec-Accident-Maladie 

FONCTIONS :
Etudier les demandes d* réclamation* et les accepter 
ou les refuser à la lumière des polices émises ; diriger 
le travail d'autres personne* assumant une responsa- 
bilitée analogue.

QUALITES :
Posséder au moins trois ans d'expérience, importante 
dans le règlement de réclamations a Assurance Accident- 
Maladie : Etre bilingue; préférence accordée à une per­
sonne possédant en outre une expérience générale en 
Assurance-Accident-Maladie.

Nos employés sont au courant : La diicrétion absolu* — 
assurée à eaux qui écrivant.

Directeur du personnel,
L ASSURANCE-VIE DESJARDINS
Avenue des Commandeurs, Lcvi», P.Q.

Assurance Revenu...
Vous avtz oppris votre métitr, étudié votr* profession pendant 3, 4, 5 at A 
ans, pour pouvoir jouir d'un rovtnu qui vous permet de vivre independent. 
Si demain vous êtes incapable de vous présenter à votre trevail à cause de 
maladie ou d'accident, ce revenu cesserait.
L'assurance salaire vous garantit un revenu de 525. $50, $70 ou $100 per semai­
ne pendent 2, 3, 5 ans ou jusqu'4 65 ans, suivant le montant et la plan choisi. 
L'indemnité est payable après 7 jours de maladie. En cas d'accident, elle 
est payable dès le premier jour et pour toute la vie.
Les nouveaux plans d'assurance salaire coûtent moins cher et sent mieux 
adoptât.

VOICI QUELQUES EXEMPLES
Marchand, vendeur, noutr». d«Ai;n»tèur, 

hôtell«r, journalute, irchitectc, «te.

Plans 5 ans : $50 par semaine 
AGE 30 ANS — $7.96 PAR MOIS
AGE 35 ANS — $8.23 PAR MOIS
AGE 40 ANS — $8.89 PAR MOIS

Arpenteur, para*ifct«. biolo*l.»t» ré»ntracteur, 
homme de mener, etc.

Meme plan
AGE 30 ANS — S8.90 PAR MOIS 
AGE 35 ANS — $9.19 PAR MOIS 
AGE 40 ANS — S9.85 PAR MOIS

Ces plans sont disponibles de 18 à 55 ans. Prune payable annuellement, 
semestriellement ou mensuellement. Pour renseignements,

^ L. M. DÉSILETS
Montréal: DU. 9-5054 — Québec : 653-3133 

St-Hyecinthe : PR. 4-7101 — Beloeil : FO. 7-6715 
ou écrire à CASE 225, LE DEVOIR

«

754
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Bobby Hull a devancé Gordie Howe
Le Bonhomme Carnaval est avant tout 
ambassadeur du rire et de la gaieté

Ptr Rémy D'ANJOU ! on me pardonne mes absences’*, ! demanda s il était un "bonhom-1 *‘Je me fais suivre par mon ! 
dit en souriant M Moisan me de ncig eprofessionnel”. On , médecin pendant le carnaval,

QUEBEC. — ‘ Le jour ou je "Bonhomme ", comme on a n’en doute plus quand M. Mm-1 précise le joyeux bonhomme car
n- pourrai plus sourire sous prjs l’habitude de l’appeler a san nous confie qu’il pense au i je ne veux pas prendre de ris-;
mon masque, je me retirerai et l’année longue, se considère carnaval 365 jours par année. Ique.”
laisserai la place a un autre avant tout comme lambassa Le ’’Bonhomme’’ non costu- Depuis le début du carnaval 
( est ce qua declare Noel^Moi- ,jcur du rjre ey de )a gaiete. mé mesure un pied de moins de cette année M. Moisan S

Il est entendu, dit-il. que le que lorsqu’il revêt son costume '''jj'8’

Quatre buts et trois aides la 
semaine dernière - Bathgate a 52 
assistances et Hull, 39 buts — Stan 
Mikita reste dans la course - Lou 
Fontinato a passé 161 minutes au 

banc des punitions.

.1 n gré du Sport 
Bon gré, mal gré

san. un sympathique père de fa- 
mille de 44 ans qui incarne, de­
puis huit ans déjà, le "Bonhom­
me Carnaval”, le joyeux bon 
homme de neige qui est lame 
du carnaval d’hiver de Québec.

M Moisan est un comédien 
ri' premiere classe qui a joué 
dans plusieurs films réalisés 
par l’Office national du film. Il 
e t aussi professeur a l’Ecole 
de technologie de Quebec.

“Le carnaval ne me laisse ce 
pendant pas beaucoup de temps 
pour donner mes cours, mais

carnaval d’hiver a aussi pour 
but d’attirer le tourisme, mais 
je me considère avant tout com­
me un gai luron chargé d'inci­
ter la population québécoise au 
rire et a la gaieté.”

Cependant, le ‘Bonhomme 
Carnaval” a fait deux voyages 
en Floride dans un but publici­
taire.

A l’occasion d’une entrevue 
qu'il accordait a la télévision 
américaine, un annonceur lui

tout blanc surmonté d’une sym­
patique tête de papier mâché.

Le costume du "Bonhomme 
Carnaval” pèse 54 livres. 11 est 
en caoutchouc mousse et en 
fourrure synthétique.

’’Il faut que je me fasse re­
peinturer la tête une fois par 
semaine, dit M. Moisan. pour 
enlever le rouge à lèvres dont 
Québécoises et visiteuses me 
barriolent”.

Le costume est doté d’un S®n^ral à 1 ivrogne.

TOURNOI FEE WEE*

Arthur Quoquochi a compté 7 buts
QUEBEC. — Arthur Quoquo-1 l’embrassa, il n'en put plus et 

chi, un petit Indien de 12 ans commença a pleurer, 
qui fait partie d’une équipe 
pee-wee du Québec a connu l'é­
motion de sa vie dimanche.

Autres résultats

Dans une autre partie, l'é-1 
quipe d'Amos blanchit Château- 
d’Eau 5-0. Les deux formations 

! appartiennent à la classe “C, 
réservée aux endroits de moins j 

I de 7,000 de population.
Une des équipes d’Ontario est 

arrivée hier avec son instruc- 
i leur, Mme Gordon Stronach, ! 
épousé du maire de London,! 
Ont.

Apres un brillant début de 
j tournoi samedi, 14,000 peson- 
j nés ont vu les pee-wee jouer 
huit parties en fin de semaine. 

Il y a 54 équipes pee wee ins- St-Jérome, Que., a remporté 
entes au tournoi, dont quatre deux victoires et est passé en 
de l’Ontario, trois des Etats-Unis : semi-finale de la catégorie “A ", 
et une de l’Alberta. En plus de blanchir Ville La-

I Salle 1-0, il a triomphé du 
Avant la partie, un petit lu- Drummondville 4-3 en supplé- 

dicn présenta une poupée faite mentaire.
a la main a Gigi Bedard, la cei- Marc Nadon a donné au vice- 
ne du Carnaval d hiver de Que- roj pau, Comtois |a rondclle du

Paul Dumont, le directeur des 
filiales des As de Quebec, a an­
nonce qu'il allait l’inviter au 
eamp d entrainement des As ju­
niors B” 1 automne prochain.

Le rapide centre a conduit 
son équipe a une victoire de 11 
0 sur relc de St-Georgc de Beau 
ce lors du troisième tournoi in­
ternational pee-wee avec sept 
but? tandis que Louis Georges 
Fontaine a enfilé les quatre au­
tres.

système d’amplificateur qui 
permet à M Moisan de se fai­
re entendre des milliers de per­
sonnes qu’il rencontre chaque 
année.

La bouche du bonhomme est 
entr’ouvertc, ce qui permet au 
comédien de voir. Les haut par­
leurs sont placés dans les 
oreilels, ce qui fait dire à M. 
Moisan : “Je vois par al bouche 
et parle par les oreilles”.

En plus d’un bo nmoral. M. 
Moisan doit être doté d'une 
endurance physique quasi-extra­
ordinaire car le fait de jouer 
le rôle du bonhomme demande 
souvent des tours de force.

MONTREAL — Andy Bath 
gathe, des Rangers de New j 
York, a conservé une avance de 
six points en tête des comp- ! 
leurs de la LNH tout comme la \ 
semaine dernière, mais il y a ; 
une nouvelle figure au second ! 
rang. Il s'agit de Bobby Hull, 
du Chicago, qui récolte des I 
points d’une façon impression-1 
nante depuis la mi-janvier.

Selon les statistiques officiel-, 
les du circuit, Hull en est rendu 
a un total de 70 points grâce I 
a quatre buts et trois aides la j 
semaine dernière, chassant ain­
si Gordie Howe, du Détroit, de 1 
la deuxième place. Pour sa part,

Après avoir visité une partie Bathgate a réussi un but et
des Etats-Unis, le bonhomme j|-0isassistance.s et a mainte-

C'est préférable comme cela, 
dit-il en souriant, car on trans- ! 
pire moins dans le costume.”

En huit ans, M Moisan a pas- 
sé plus de 3,000 heures dans son 
costume qui est fabriqué par un 
grand magasin de Québec.

"J’aime bien mon rôle car il 
me permet une foule de con-1 
tacts. Je rencontre chaque an 
née plusieurs personnalités. Mes 
rencontres vont du gouverneur

Chicago est toujours l'équipe 
la plus punie â 711 minutes, tan­
dis que Lou Fontinato, des Ca­
nadiens, qui n’a pas joué la 
semaine dernière à cause de 
blessures, demeure le joueur 
ayant passé le plus de temps au 
banc du pénitencier, soit 161 
minutes.

Par Jean-Paul Cofsky .sssssstssssss»?

rêve maintenant d’un voyage en 
Europe pour faire conaitre là- 
bas sa gaie frimousse.

Il se peut d'ailleurs que. d’ici 
quelque temps, le bonhomme | 
soit invité à la Maison du Qué- 
bec à Paris.

"Il y a une journée où je me 
sens particulièrement triste, 
c’est le soir du mardi gras 
quand je fais mes adieux. C'est 
alors que je réalise que les Qué­
bécois tiennent à leur bonhom­
me et qu’il manquerait vraiment 
quelque chose à la Vieille Capi­
tale sans mon costume.

.............................Mil. IL INI «nj

bec 11 se comporta très bien 
pendant la cérémonie de pré- 
sentation, mais lorsque Gigi

Annonce prochaine
JACKSON, Miss.. — Floyd 

Patterson a déclaré que l’an 
nonce de son prochain combat | 
sera faite le 13 mars, date limi­
te pour lui de le faire.

point victorieux de la partie 
contre Drummondville. On sait 
que Marc et André Lauzon de­
meurent au Bois de Coulongc 
pendant la semaine du tournoi.

Pa railleurs, tous les partici­
pants résident dans des famil 
les québécoises pendant les sé­
ries. qui sont un événement im­
portant du carnaval.

Patterson est du 
que la commission

même avis 
de boxe à 

l'effet que Sonny Liston e t 
1 aspirant logique à sa couron­
ne Il croit que son combat 
contre Liston, s’il a lieu et 
quand il aura lieu, sera certai- 
r'ment le plus dur de sa car­
rière.

Gala de lutte à 
St-Jean-Baptiste
Lundi soir, 5 mars 11)62. le 

rentre des loisirs de Saint- 
Jean Baptiste, 485 est. rue Rv 
chel sera la scène d'un, grande 
manifestation de lutte.

En effet, Guy Limoges, pro­
moteur en ce domaine, réserve 
toute une surprise aux nom- 
h-eux adeptes de ce sport et a 
préparé pour cette occasion un 
programme sensationnel.

Plusieurs personnalités du 
monde sportif et de la presse 
ont promis de nous prêter leur 
concours et ce sera une soirée 
à ne pas oublier; Marcel Raei 
ne sera l'annonceur officiel de 
la veillée.

T.e championnat des Loisirs 
aéra mis au jeu et Laurier Gi­
rard est encore à la recherche 
de l'adversaire qui pourra le 
lui enlever.

Des arbitres connus dans le 
monde de la lutte p-ofession- 
nellc sc feront un plaisir d'agir 
comme officiel a l'un ou l'au­
tre de ces combats.

De plus, nous aurons au pro­
gramme une belle démonstra 
tion d’acrobatie et elle sera 
donnée par des équihbristcs de 
renom: Ica Cardinals.

Pour cette occasion seule­
ment. les dammrs et jeunes fil­
le. seront admises; bienvenue 
particulièrement aux hommes 
et jeunes gens.

Pour info-matiops; Centre 
des loisirs: VL 9-1543.

lizrÀT, approuvée
NEW YORK r- Deus arsocit- 

t ons eu oce mes d- bo:.r, le 
Bureau britannique de contrôle 
de la boxe et l’Union européen­
ne de boxe, ont appuyé la Corn- 
nljtion athlétique de l'Etat de 
New York qui a dépouillé Ar­
che Moore de son titre mon­
dial nu-lourd le 9 février der­
nier pour n avoir pas défendu 
si couronne dans le temps re­
cuis.

Gérard Delage 
à Ste-Adèle

M. P.-A. Lambtrt, président 
du Bureau touristique de Sainte- 
Adeie, annonce un grand souper- 
cjucerie pour marquer te début 
d'une grande campagne de cet 
organisme. Le conférencier invi­
té sera Me Gérard Delage, pré­
sident d-o l'Association des hôte­
liers de la province. Il sera pré- | 
'.enté par M Roland Liboiron et 
remercié par M. John Power. Le 
souper aura lieu jeudi soir, le 1er 
mars, à 7h. p.m. à l'Alpine Inn 
Le président P. A. Lambert pro­
fitera do la circonstance pour 
tracer le programme do son as­
sociation qui n'attend pas de sub­
ventions gouvornomontales, mais 
qui par uno coopération do tous 
les intéressés, cherche à faire 
profiter toute la région d'un bu* I 
renu de tourism* bien organisé.

** m *n

H

nant un total de 76 points. Il 
domine dans les aides avec 52, 
tandis que Hull mène dans les 
francs buts avec 39.

Howe a connu une mauvaise 
semaine avec seulement une 
aide et est descendu en troi­
sième place, sur un pied d’éga- ! 
lité avec Stan Mikita, du Chi- ' u 
cago. avec un total commun de 
67 points. Ce dernier fut le 
meilleur pointeur de la se­
maine avec deux buts et six as­
sistances.

Frank Mahovlich a réussi son 
30e but de la saison et a ré­
colté deux aides pour demeurer 
en cinquième position avec 60 
points.

Deux joueurs du Détroit oc­
cupent les deux places suivan­
tes: Norm UUman, avec 53 
points, et Alex Delvecchio, avec 
57. Claude Provost est le seul 
représentant des Canadiens chez 
les meneurs avec un total de 
56 points, bon pour la huitiè­
me position.

Par contre, un autre Cana­
dien, Jacques Plante, domine 
dans son domaine: celui du tro­
phée Vézina chez les gardiens 
de buts. En 58 parties, Plante 
a une moyenne de buts alloués 
de 2.29, suivi de Glenn Hall, du 
Chicago, avec 2.55 en 60 parties.
Ce dernier domine dans les 
blanchissages avec huit.

LES GARDIEN! DE BITS

PJ. Pc. Bl. Mot

Plante. Montreal 58 133 3 2.29
Hall. Chicago 60 153 8 2.55
Bower, Toronto 53 140 2 2.64
Cheevers. Toronto 2 7 0 3.50
Simmons. Toronto 3 8 0 2.56

Totaux. Toronto 58 155 2 2.67
Worslev. New York 50 149 2 2 98
Paillé. New York 10 28 O 2 80
x-Olesevtch. N. York 1 2 0 2.00
xx-Drvden. N. York 1 3 O 3.00

Totaux. New York 60 182 2 3.03
Sawchuk. Détroit 43 143 5 3.3?
Bassen. Détroit 15 45 2 3.00

Totaux. Détroit 58 188 7 3.24
Head. Boston 38 161 2 4.24
Gamble, Boston 18 91 O 5.05
Chadwick, Boston 4 22 0 5.50

Totaux. Boston 60 274 2 4.57
x-Olesevltch remplaça Worslev à 
la deuxième période le 21 octobre.

remolaa Worslev 4 la 
3 février.période de 

PUNITIONS EN MINUTES 
PAR CLUB

NEW YORK Ranaers SS2
DETROIT. Red Wine» 591
TORONTO. Maple Leafs 512
BOSTON Bruins «22
MONTREAL. Canadiens 622
CHICAGO. Black Hawks 711

Simard vs Sparks
QUEBEC — Louis Bélanger 

a déclaré qu'il espérait pouvoir 
organiser une rencontre entre 
Fernand Simard de Québec et 
le champion Penny Sparks de 
Halifax en vue de décider du 
championnat des poids légers 
juniors du pays, rencontre qui 
aurait lieu à Chicoutimi le 8 
avril prochain.

Le défi a été lancé par Bé­
langer. gerant de Simard. Si­
mard s'est mérité sa 18ème vic­
toire en 21 matches alors qu'il 
a battu par décision Rcjcan Ro­
bert, ici la semaine dernière. 
Son record comprend 12 k.o.

Bobby Fischer, ce jeune Américain qui fait sensa­
tion, qui fait échec à tout le monde, est un energumene 
qui sort de l'ordinaire. C'est le plus aouveau prodige à 
la mode aux Etats-Unis. Son titre de gloire est qu'il se 
déclare tout bonnement le meilleur joueur d'échecs au 
monde, malgré les prétentions d'un certain Russe du 
nom de Botvinnik. Le plus beau de l’histoire, c’est qu’il 
a probablement raison, qu'il est un phénemsne extra­
ordinaire. D'abord, rien que le fait de savoir- manoeu­
vrer cavaliers, fous, rois et reines, tours cf pions, le 
qualifie d’emblée comme un être unique au monde : 
en ce siècle de vitesse supersonique, d’astronaute et 
de cosmonaute, il faut une forte dose de concentration 
pour être capable de jouer aux échecs sans être dérange!

Des tigres et des moutons ...
En consultant le magasine “Ring”, la bible de la 

boxe, on y trouve des réponses à des "pourquoi” intri­
gants. Ainsi on se demande pourquoi le gerant du 
champion du monde Floyd Patterson. Cus d'Amato, 
semble choisir les adversaires de son poulain avec tant 
de soin; la réponse est simple : tant qu’il y aura des 
commissions de boxe pour autoriser des matches contre 
des McNeeley et tant qu'il y aura des "pcii-es” pour 
payer de beaux écus pour voir de telles farces, il y 
aura un Cus d'Amato pour s'enrichir et faire la fortune 
de son protégé. Pourquoi choisir des ‘‘tigres” comme 
adversaires quand il y a tant de moutons à tondre ? 
Pourquoi dans le classement des boxeurs de toutes les 
catégories rencontre-t-on des athlètes d'à peu près 
toutes les nations, sauf de la Russie ? Ne saurait-on 
au pays de Krou-Krou que faire la guerre froide ? Ne 
connaitrait-on que la main de fer dans un gant de 
velours f Les gants de cuir, connais pas ? C’est tout 
simplement qu’en Russie, les coups de poing, on ne 
les donne pas ... on tes reçoit !

Tentation mortelle ...
Le président C. Campbell a jugé bon de ne pas 

sévir récemment dans le cas de deux athlètes qui 
auraient employé un langage vulgaire l’un envers l’autre. 
Mais souvent dans les sports les occasions de péché sont 
si nombreuses, que c'est presque pardonnable de passer 
l'éponge en douce au lieu de souligner l'offense. Avez- 
vous déjà manqué un “smash” famile au tennis ? Votre 
balle ne s’est-elle jamais arrêtée à un millième de pouce 
de la coupe, au golf ? Avez-vous déjà "slicé” dans le 
petif bois d'à côté ? Avez-vous essayé de sortir votre 
balle d'une trappe de sable, alors que vos partenaires 
vous observaient ? Avez-vous déjà laissé échapper un 
brochet “long comme ça” P Avez-vous déjà reçu un 
“cross-chek” en d'sous du nez P Avez-vous déjà attrapé 
une "foui bail" sur le bout des doigts P Avez-vous déjà 
gagé votre chemise sur une “pieouille” qui a “cassé” 
au beau milieu cle son avance P Avez-vous déjà plongé 
sur le “ventre” ? Avez-vous déjà reçu une “tape sus 
l'nez” lors d'une séance de boxe pour le “fun" P Si 
oui . .. vous avez mal parlé aussi !

Le Dr Gauthier s’y connaît à garder 
les chevaux en condition, l’hiver

Richardson vs 
Johansson

LONDRES. — Le gérant du 
rha npion poids lourd européen 
Dick Richardson, a révèle hier, 
qu'il était “presque certain” 
que son protégé défendrait son 
titre contre l’ancien champion 
mondial Ingemar Johansson, de 
Suède, à Goteborg, Suède, en 
mai.

Chaque année, les amateurs ] 
'de trot et amble ne manquent; 
pas d'être vivement impies- ; 

Lsionnés par la bonne condition 
jet la vitesse affirhees par les; 
1 chevaux dès le début de la sai- | 
: son.

Dès le 7 avril prochain, alors 
; que la saison locale «'ouvrira 
au parc Richelieu, le public 
pourra constater que les trot­
teurs et les amblcurs ont bien 
"hiverne”.

On admirera leur vitesse, 
leur fière allure, mais on ou- 

I hliera probablement de s? de­
mander de quelle façon leurs 
entraîneurs et soigneurs ont 
procédé pour les garder en si 
bonne condition durant les ri*

: gueurs d? notre hiver.
Le Dr René-Rosaire Gauthier, 

vétérinaire, est un des arti­
sans de ce miracle annuel.

"Si le monde entier, dit-il. a 
applaudi l'exploit du colonel 
Glrnn, il n a pas manqué de fé­
liciter tous les savants et les 
techniciens du cap Canaveral. 
En réalité, cc sont eux qui ont 
réussi à placer Glenn en orbi­
te”.

Cet hiver, le Dr Gauthier a 
visite quotidiennement tous les 
centres d’entrainement de la 
province. Cc vétérinaire de 
Terrebonne est fort en deman- 

I de à Blue Bonnets, où s'entrai- 
nent présentement plus de 350 
chevaux.

C'est i Blue Bonnets qu'il a 
bien voulu décrire quelques 
unes des méthodes que suivent 
les "hommes à chevaux", pen­
dant l'hiver.

"Lorsque la saison de cour­
ses prend fin, au debut de dé­
cembre, les chevaux sont diri­
ges vers des ecuries bien chauf- 

i fees, déclare le “doc’ .
"Je les visite régulièrement. 

Une fois le mois, je procède à 
1 l'analyse du sang et des fecés 
afin de deeeler la présence de 

jvers, de guetter l'équilibre du 
' compte sanguin”.

"S’il y a insuffisance de glo­
bules rouges, je prescris du fer, 
des vitamines. Si l'on aperçoit 
des vers, on donne au cheval 
les vermifuges d’usage 

A cause des rigueurs du cli­
mat, les chevaux font moins 
d’cxcrcice durant l’hiver. On 
diminue., proportionnellement, 
leur alimentation.

Dr R.R. GAUTHIER

Pour entretenir une saine 
chaleur, dans leur organisme, 
on leur sert du blé. du mais, 
du son et autres aliments re- 

. connus pour leurs propriétés 
j "réchauffantes".

Une phase très importante 
j de l'entraînement des chevaux, 
; en toutes saisons, c'est le soin 
' de la dentition. Le vétérinaire 
jest egalement un chirurgien- 
1 dentiste.

"Si les dents, s'usant à mas­
tiquer et à moudre les grains, 
deviennent affilées, pointues, 
elles peuvent infliger de.: cou­
pures à l'intérieur de la gueule 
et des joues. Je dois alors les 
râper, à l’aide d’un instrument 
long de 16 pouces”, explique 
le vétérinaire.

"11 y a des chevaux qui se 
laissent faire docilement, d'au­
tres qui piaffent et protestent. 
Cepa dépend, évidemment, du 
degré de sensibilité de leur sys­
tème nerveux”.

"Une mauvaise dentition en­
traîne une mauvaise digestion, 
comme chez les humains. A 
deux ans. il pousse parfois des 

l'dents de loup' sur la mâchoi- 
■ re des poulains. Je dois extrai- 
I re ces dents insolites, tout 
comme je dois extraire les 
dents cariées”.

“Pour extraire une dent de 
cheval, je me sers d'une grosse 
paire de pinces. Un seul pale­
frenier suffit à tenir solide­
ment la tète du cheval pendant 
que je déchaussé doucement 
mais fermement la dent mala­
de

"Je m'aperçois qu'un de mes 
'patients' a mal aux dents ou 
à la gueule quand il hoche tris­
tement la tète de droite a gau­
che et cesse soudainement de 
mastiquer sa nourriture et la 
laisse tomber par terre”.

Le docteur nous a aussi 
parlé des fers à “crampons” 
qui portent les chevaux, l'hi­
ver. à l'exercice.

"Lorsqu'ils s’entraînent sur 
la glace, les chevaux sont pru­
dents. On dirait qu'ils sentent 
qu'une chute est possible, mê­
me s'ils n'ont jamais fait de 
chute auparavant".

Le Dr Gauthier note que les 
chevaux qui s'entrainent pré­
sentement à Blue Bonnets font 
déjà preuve d’une vitesse fort 
satisfaisante pour ce temps-ci 
de l'année. Il y en a qui ont 
déjà été chronométrés en 2 35 

iet même en 2.30 pour ie nulle.
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De Montréal à Québec en canoë à glace TOURNOIS DE HOCKEY

mettre sous j lac fait 40 milles rte long et 
nÎTles de large, n'est prati- 

1 des

par Gérard "Garry" Got salin

ivi!r,!i-^0ne Ro*#r M*ri* touchera un salaire de 
#70,000. Comme la saison de baseball ne dure pas tout 
à *aié cinq mois, c est dire que les Yankees lui verse­
ront environ $14.000 par mois, soit $3.500 par semaine, 
te qui équivaut au salaire annuel de bien des fonction­
naires. Une bagatelle de $500 par jour. De plus, si les 
Yankees doivent gagner la Série Mondiale, il aura la 
chance de rafler $8.000 ou $9.000. Il ne faut pas 
oublier loi cachets qu il retire pour des présences à 
>• television, pour des entrevues avec de gros maga­
sines et pour les banquets où on lui demande de dire 
quelques mots. En somme, il finira son année avec 
des gains d'environ $100.000.

• • •
H gagnr ainsi plus cher que le president des Etals-Unis et 

quatre fois plus cher que le premier ministre de la province de 
Quebec. Willie Mays. lui. des (liants de San Francisco, est évalué 

m<m d avnl a oc,ohrP a *90,000. soit $18 000 par mois, 
*4 900 par semaine et $700 par jour. A moins que ces chiffres 
ne soient boursoufles pour des fins publicitaires, n'y a-t-il pas 
quelque chose, ri indecent dans ces salaires astronomiques? Nous 
reconnaissons volontiers l'importance du sport, même profes­
sionnel. dans 1 économie de notre monde, mais il y a la une 
perturbation dans la hiérarchie des valeurs

Au moment de
presse, le canoë a glace qui est 20 m

farti dimanche, le 25 fésTier, de quable que pas le chena 
aSalle. près de Montréal, pour brise-glace Les canotiers sont 

se rendre a Québec sur le fieu- donc complètement isolés de la 
ve St-Laurent. se trouvait quel-1 rive et iis ne peuvent même 

1 que part entre Sorel el Trois- pas faire de contact par le ra- 
Rivières, progressant difficile- dio portatif qui les relie au ca­

mion Labatt qui les accompa 
gne d'une etape à l'autre.

ment vers le but du voyage.

Folie ou exploit sportif

Plusieurs spécialistes rie la 
■ navigation fluviale ont crie 
j casse-cou aux cinq intrépides 
i rameurs qui ont pris le depart 
dans les eaux tumultueuses de' 
rapides de Lachine Mais les 
jeunes gens sont confiants que 
leur force physique et leur dé­
termination les aideront a dé 

I mentir les prédictions les plus 
pessimistes. Le capitaine de l'é­
quipe. Jules Jobin. un gaillard, 

i qui de sês fi l”, fait osciller la 
| balance à 200 livres, a déclaré 

'que lui et ses hommes étaient 
en excellente condition physi­
que el qu'ils arriveraient beau 
temps, mauvais temps à Qué­
bec. au moment voulu pour 
prendre part à la course de 
canots à glace qui clôture le 
carnaval d'hiver de Québec, le 
dimanche, 4 mars".

En plus de M. Jobin, l'équipe 
se compose de (Jaston Léves­
que. Emilien Lejeune. Emilien 
Tremblay et Jean Marc V'ekman, 
tous les Québécois authentiques

Rien que beau du chenal soit 
agitée par les rivières Yamas- 
ka et St-François qui refoulent

le fleuve, ü n est pas à l epreu 
ve des embâcles. Les canotiers 
auront probablement de longs 
parcours a franchir en mar 
chant sur la glace

S’ils ne parviennent pas à 
traverser le lac d un trait, il 
n'est pas question pour eux de 
regagner la rive Cette marche 
forcée de 8 à 10 milles dans les 
' battures'. après une dure jour­
née de voyage, n'est pas ima­
ginable.

Le Service des loisirs de Montréal 
recommande une extrême prudence

Le Service des loisirs de Montréal a étudié avec le concours de plusieurs 
experts, la signification pour les jeunes dz leur participation à certaines formes de 
tournois de hockey. Nous voulons a cette occasion attirer I attention des responsa­
bles sur différents points importants.

Seul maitre après Dieu

Fred Hutchinson 
reste confiant

Le capitaine de l'équipe, Ju­
les Jobin, a prévu toutes ces 
difficultés. Chacun de ses hom 
mes a un rôle précis a bord de 

I l’embarcation et chacun sait ex- 
TAMPA. Floride — Le "gros actement ce qu'il a a faire 

ours" a grogne lorsqu un visi- quand il faut aborder la glace 
leur a qualifié les Keds de , 0u remouiller le canot. Cet es 
Cincinnati "les surprises d une prit de discipline que Jobin a 

*■* 1 - - mculqué a -son équipé pourraitannee Fred Hutchinson n a 
pas l'intention de suivre l'exem 
pie des Dodgers de Los Angeles 
de 1959 ni des Pirates de Pitts- - 
burgh de 160. qui se contenté 
rent de positions secondaires 
après leur championnat.

Hutchinson a admis qu'il était 
difficile de répéter l'exploit 
dans la Ligue Nationale, ou il y 
a une demi-douzaine de bonnes 
équipes sur les rangs. Pour lui. 
il faut qu'un joueur-clé évite 
toute blessure. Quant aux au­
tres équipes aspirantes, il fai­
sait allusion a Los Angeles. San 
Francisco. Milwaukee, St-Louis. 
Pittsburgh et même Chicago 
avec des lanceurs.

Hutch a connu un hiver oc­
cupe en banquets, expliquant 
aux amateurs comment les Reds

Nous hésitons à augmenter les salaires de nos députés ______  ________________ .___
de nos ministres; nos professeurs d'université ont des salaires de P°ur qui le canot a glace n'a an­
tiques mineures; nos savants, nos hommes de science ont de la cun secret, 
misère a boucler leurs budgets, et l'on assiste à ces pyramides .. ,
dè dollars verses à des joueurs qui ne travaillent que quatre Dangers du voyage
ou cinq heures par jour et dont les tracas prennent fin après
Chaque partie Si le président Kennedv assiste à une joute des Pour mieux se “tremper"
Yankees, après la rencontre, r est Marie qui devrait paver la 'lan* l'atmosphère de cette sin ......
traite au premier citoyen de son pays, parce que l'athlète est Culière équipée, le canot a pris étaient passe de la sixième pla 
mieux paye. j le départ dans les eaux dange ce j première et répondant

. , , | reuses des rapides de Lachine»
Mais res considerations en appellent d'autres Pour pouvoir 

verser de tels salaires, il faut que les elubs majeurs réalisent 
pas mal de profits. A part trois nu quatre équipes, toutes les 
autres ont des listes de salaire de $406,000 et plus. Les Dodgers 
• 'ont pas de gros salariés comme Maris, Mantle et Mays, mais 
ils ont une vingtaine de joueurs dont le salaire varie entre 
$20.000 et $40,000 Les dépenses d entrainement s'élèvent sûre­
ment à un quart de million de dollars.

LaSalle, au pied de la Brasserie 
Labatt. Le départ coïncidait 
avec la proclamation officielle 
du cinquantenaire de LaSalle 
qui a etc faite par S H. le maire 
Maurice Lâchante, m d., devant 
plusieurs milliers de specta­
teurs.

Sous l'oeil de la foule qui 
pouvait suivre le cannt sur le

premiere
aux questions embarrassantes 
sur la Série Mondiale perdue 
par les Reds aux Yankees en 
cinq parties.

Il a avancé que son équipe 
n a pas frappé dans les séries, 
bien qu elle ait obtenu un bon 
rendement de ses lanceurs II 
a avancé que ses protégés 
étaient jeunes et ne pouvaient

bien être le sucres du voyage
Ainsi chaque soir après avoir 

rame depuis l'aube, ils regagne­
ront le rivage dès que l'estafet­
te de la Brasserie Labatt leur 
en aura donne le signal au moy­
en de la radio sans-fil Ils cou­
cheront dans la première au­
berge venue. Toute la journée 
ils auront risqué gros, et ils ne 
compteront plus les fois qu'ils 
se seront tirés mutuellement 
d'un mauvais pas. soit en signa­
lant à un eo-équipier les cou­
ches de glace trop minces, ou 
en agrippant le pied nu la main 
qui s'engouffrait dans les gla 
ces du fleuve

Les rameurs ne feront proba 
hlement jamais la description 
de ces gestes héroïques; ils sont 
la par esprit sportif et nulle­
ment pour la publicité.

Joyeux Carnaval
Ce singulier voyage qui attire 

l'attention de tous le pays est 
commandité par la Brasserie 
Labatt dans le but de promou­
voir le carnasal de Québec On 
sc souvient que Labatt avait 
pris l initiative ri organiser un 
voyage en carriole Montréal-

Il s'agit de ces manifestations 
de grande envergure qui se | 
tiennent en dehors de« ligues] 
régulières On y invite des ; 
équipes qui ne se sont habituel­
lement jamais affrontées, a ve­
nir disputer des joutes dans 
une période de temps très limi­
tée. Tous connaissent la cou­
leur. l'allure et l'atmosphère 
que prennent généralement ces 
tournois Nous pouvons en dis­
tinguer deux ty pes . les tour­
nois extérieurs (provinciaux 
nationaux, internationaux) et 
les tournois régionaux.

Le Service ries loisirs de 
Montreal a analysé ce* tournois 
en fonction des avantages e! 
désavantages que peuvent en 
retirer les jeunes Nous croyons 
que la participation a de tels 
tournois est à déconseiller, les 
désavantages éclipsant totale­
ment les avantages qui pour­
raient s'y trouver.

ÿiipcfianls de quelques na 
Cire que ce soit

Education
La same competition a sa 

raison d'ètre Les tournois peu­
vent servir à l'éducation et a 
la formation des jeunes ou y 
nuire considérablement, dépen­
dant de l esprit avec lequel iL' 
se déroulent.

Etude

Un organisme stimulé par la 
pratique du sport, est plus di> 
posé au travail de l'esprit Un 
tournoi de hockey qui nuirait 
aux études réoclterait un ré­
sultat contraire

Equilibra psychologique

loppement de 1 
de vue physique 
social et moral

rnfant du point 
. psychologique.

La réserve Horton 
est agrandie

Santé

Il faut éviter d introduire 
dans ces compétitions une ten 
sion trop forte, fruit d une par- 
tisancrie déplacée, d'un trop 
grand sérieux et parfois de re­
compenses trop importantes. 
Dans ces circonstances, une er 
reur de jeu. qui par ailleurs 

Tout responsable serait vile oubliée prend une 
ce bien précieux gravite souvent ridicule et ns 

que de nuire à l'equilibre émo­
tionnel des jeunes ("est aux pa 
rents et aux gérans d équipe 
de voir a créer un sam esprii 
de competition

L'expérience de ees competi­
tions nous prouve qu'il faut 
protéger la santé de* jeunes 
participants 
soucieux de 
devrait ;
1—Exiger un ««amen médical

complet de chacun des jou­
eurs appelé a entrer dans la 
compétition.

2—S'assurer que tous les mu
eurs possèdent un équipé 
ment protecteur suffisant

Sens social

Il faut d'abord réunir les 25 nu 40 joueurs du club au lieu boulevard qui longe les rapides, que s'améliorer Enfin
les rameurs ont démontré leur 
habileté en évitant de justesse 
des blocs de glace et de* re­
mous qui auraient pu être fa­
tal* à l'équipe.

Cette première étape fran­
chie. le fleuve s’est offert au ca- 
not prenant parfois l'aspect 
d'un mur de glace solide ou 
d une mer agitée par les glaces

du camp dentrainement. payer leurs frais de voyages de leur 
fésidenee jusqu en Floride, le* loger, les nourrir, leur donner 
$25 par semaine de pourboires, les déplacer pour 20 ou 25 
parties hors concours. Dès que la saison commence, il faut les 
transporter quatre ou cinq fois la saison vers les autres villes 
du circuit, payer leur hôtel, leur donner $10 par jour pour repas, 
leur procurer l'équipement indispensable, acheter des bâtons, des 
balles, engager médecins, chiropraticiens, assurer une publicité 
tapageuse, acquitter le salaire annuel du bureau, des billets, etc.

• • ê

Mais il y a les recettes qui sont intéressantes. D'abord le 
produit de la vente des billets. Deux millions de spectateurs

Çlieront sûrement quatre millions de dollars aux Dodgers ou aux 
’ankees. Les droits de télévision apportent aussi des recettes à 

»ept chiffres. Les concessions, vente de liqueur, bière, cigarette, 
patates frites, etc., assurent un profit de 33 pour cent. Or il est 
a peu près constant qu’un spectateur dépense un minimum, dans 
le* majeures, de 60 cents par partie. Il y a aussi la vente de 
J'espace publicitaire au programme, sur les panneaux de clôture.

• • «
Tout compte fait, on voit que les propriétaires de clubs ne

sont pas trop à plaindre. On a tellement plus d esprit sportif

3uand les goussets sont bien remplis. Tout n est pas méchant 
ans ce système. Mais le résultat serait meilleur si on pensait 

un peu plus aux petits du sport. Or, depuis 15 ans, le baseball 
majeur s’est fait le nombril de la profession. Tout commence et 
doit finir avec lui II a laissé tomber plus de 35 petites ligues, 
ü commence déjà à en subir les conséquences. Les jeunes qu'on 
cherche à embaucher ont. eux aussi, pris le sens des affaires et

?u*nd on veut leur faire signer un contrat, il* exigent, *vec 
«id# de leur» parents et de leurs avocats, des bonis allant 

jusqu'à $100,000.
* • •

Si le baseball continue a parler plus piastre que technique. ■ 
on en tuera le caractère sportif. 11 deviendra une espèce rie 
carrière commerciale où le jeune, au sortir du High School, j 
devra prendre des leçons d'administration et de comptabilité. Tlu 
sieurs joueurs des majeures ont déjà des gérants qui veilleni 
sur leurs intérêt*. S'il fallait que la situation s'ingère dans le 
hockey, vous voyez, le* 18 joueurs du Canadien partir en voyage 
à Chicago avec leurs 18 gérants ?

* * * Bathgate, Ranger*
Branch Rickey, qui avait et * encore le génie du baseball, Hull, Chicago 

avait probablement raison quand il prévoyait le jour nu les parties Howe, Détroit 
de baseball majeur se joueraient a huis clos, en circuit fermé. Mikita, Chicago 
devant un appareil de télévision payante. Ce serait la preuve Mahovlieh, Toronto 
que le baseball majeur a fait fausse route puisqu'il aurait chassé Oilman, Détroit 
le* chercheurs de détente dans le farniente de leur living-room 
et réduit le spectacle à un exercice de routine qui pourrait bien 
étr« dicté, dirigé et organisé avec le “producer".

il ne Québec qui, sans comporter les 
voit pas pourquoi son équipé dangers ni le déploiement de 
aurait été si chanceuse, car. force physique de nos cinq ra 
selon lui. on ne remporte pas 93 meurs avait quand meme rete- 
victoires par pure chance. 1 nu 1 attention générale.

-------------^------------- Les coordinateurs conjoints
de ce périlleux voyage en ca

Liftier en avant

Le tournoi peut apprendre
compris le casque protecteur aux lp vpn' dc la V1P ^
et le suspensoire athlétique •«“"’if On manque complete- 
• protecteur abdominal ) et men' «■ bu : M la Tn'-'intre 
Us fournir au bosom. sportive sert I occasion ne ma

mfesler physiquement scs pre- 
N'e jamais laisser les jeunes jugés envers les autres grnu 
jouer plus d'une partie dans ppments ethniques, nu envers 
une même journée (3 perio- ips personnes habitant d'autres 
des de 15 minutes dont la localités

DUNEDIN, Flo. — Bene Lilt- 
..... 1er continue d être le meilleur

qglac0enl.es<',rTmePuar- Professionnel en ce qui
. .Drlse glace, i.es rameur. .„n„„rn„ 1.- bourses easnees.. . , ,j .. - - ----- concerne les bourses gagnées,doivent se protéger constam- .a ,i„„.Tt W,or,-,mais il est sérieusement mena­

cé par Phil Rodgers. Littler ament contre ces banquises flot 
tantes qui pourraient coincer 
leur enrbarcation ou la réduire 
en charpie.

En plus d'éviter cçs glaces 
aux arêtes pointues, les ru­
meurs sont aux prises avec le 
froid et le venl qui atteint sur 
le fleuve une grande vélocité. 
ILs doivent, de plus, ramer con­
tre les courants contraires ou 
bien marcher sur les “hattures ' 
en traînant leur embarcation.

Franchiront-ils la lac 
Saint-Pierre ?

Le lac St-Pierre, en aval de 
Sorel, devrait être l'étape la 
plus difficile du voyage. Ce

accumulé une somme de $15.- 
361, en comparaison de $15.- 
033 pour Rodgers Arnold Pal­
mer vient en trnisième place 
avec $12.425. suivi de Tommy 
Jacobs avec $8.102.

P'
not a glace. M. St-Georges Cote 
populaire annonceur de Québec 
el animateur de "l'Ordre de 
Bon Temps", et Jacques Bou­
chard. directeur de la publicité 
de Labatt, restent confiants que 
l'équipe complétera le voyage, 
voire même qu elle se classera 
bonne première à la course de 
canot du carnaval de Québec 
qui aura lieu dans l’après-midi 
du 5 mars.

Mais i! (aut d’abord que le 
canot arrive à Québec, et. com­
me disait l'autre, “rien ne sert 
de ramer, il faut partir a 
temps".

derniere avec arrêt du 
temps), ni demander a cer 
tains joueurs (la bonne li­
gne) d'étre sur la glace plus 
de 25 minutes par partie 
Voir à ce qu'il y ait un in 
tervalle ri au moins une 
journée entre chaque partie.

4— Respecter les règlements 
concernant les limites d'âges

5— Voir à ce qu'un esprit de 
compétition trop fort ne nui­
se a l'équilibre physique en 
empêchant le fonctionne 
ment normal du sommeil et 
du manger.

6— Evidemment ne iamais faire 
1 usage de fortifiants ou de

Responsabilité du gerant

Un gerant d équipé qui com­
prend le moindrement son rôle 
privilégié dans la formation rie» 
jeunes ne se laisse jamais aller 
» des écarts de langage ou a 
ries gestes qui nuisent à la fina 
lilé de la compétition.

Responsabilité du Service 
paroissial

Non» croyons enfin que ers 
quelque* considérations men­
tent la réflexion car l’enjeu vé­
ritable de la compétition de 
meure le bien être et le deve

QUEBEC. (DNC). — Le mi­
nistre de la chasse et des pêche­
ries, M. Gerard-D. Levesque, 
vient d'annoncer que te reserve 
de chasse el de pèche Horton, 
rituee dans le secteur sud du 
comté de Rimouski, voit son ter­
ritoire considérablement agran­
di. La petite réserve de 20 mil­
les carres érigée il y e une di- 
saine d'annees atteindra désor­
mais une superficie de 310 mil­
les carrés.

Dès sa première année d'ex­
ploitation, 102 pécheur» reti­
raient quelque 4 800 truites de* 
lac* et des rivieres de le reser­
ve alors que 80 chasseurs abat­
taient 18 chevreuils.

En 1961, 324 chasseurs e* 327 
pécheurs visitaient la réserve 
Horten et récoltaient 39 che­
vreuils et environ 4,000 truites. 
Malgré l'absence de lacs de vas­
te etendue. la reproduction de 
la truite mouchetée est égala 
et même supérieure a celle 
d'autres territoires renommes. 
Quant au chevreuil, la reproduc­
tion y est supérieure de 3 p.c. » 
celle des meilleures régions du 
nord de Montreal. Toutetois. a 
cause du peu d'étendue du ter­
ritoire. le ministère s'est tou­
jours vu contraint d'en refuser 
l'accès a de nombreux chasseur* 
et pécheur*.

Considérant ( urgence de met- 
tre de tels territoires a la dis­
position du public, le ministère 
de la chasse et des pêcherie* 
vient de décréter I agrandisse­
ment de ta reserve Horton pour 
en porter la superficie totale » 
plus de 300 milles carres. Cette 
decision est tout a fait confor­
me à la politique du gouverne­
ment de faciliter l acces des ter­
ritoires de chasse et de pêche 
de la province è la population 
du Quebec.

Fl->

Joey Durelle vs C. Labonté, le 12
Il y sur» programme de boxe 

»u centre St-Denis, lundi le 
12 mars, sous les auspices du 
promoteur Jacques Chevrier. 
Le centre St-Denis est situé a 
5115 Rivard.

Le programme mettra surtout 
en vedette des pugilistes de 
chez nous. Ainsi, la finale met­
tra aux prises Joey Durelle et 
Claude Labonté. Ces deux favo­
ri* du public montréalais s'é­
taient livré un combat specta 
fulaire. l’été dernier, et mal-

tré sa farouche détermination, 
abonte avait dû céder devant

un Durelle qui, lui aussi, était 
exténué après la rencontre.

Raoul Sarrazin et Arnold 
Spark, de Winnipeg .se dispu­
teront la semi-finale. Le 12 fé­
vrier. Sarrazin l’avait emporté, 
pa rdécision partagée, sur Spark, 
après un combat des plus con­
testé.

Parmi les autres boxeurs au 
programme, on pourra voir à 
l'oeuvre Larry Renault, Leslie 
Borden. Kenney Johnson, d'Al­
berta êt Jack Melary, rie Win­
nipeg. et autres, dont Georges 
Rnbidnux et Kid Lagassy, de 
Bathurst.
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MELCHERS

Pravost, Canadian 
Delvecchio, Détroit 
Keen, Toronto 
Hay, Chicago 
Backstrom, Can. 
Prentice, Ranger* 
McKenney, Boston 
Ingarfield, Toronto 
Richard, Canadien 
Bucyk, Boston 
Armstrong, Toronto 
Geoffrion, Canadien 17 
Tremblay G., Can. 26 
Marshall, Canadien 17 
Toppazzini, Bos. 15
Horvath, Chicago 17
Hicke, Canadien 14
Kelly, Toronto 16
Stesiuk, Détroit 14
Mohns, Boston 13
McDonald, Chicago 21 
Pennington, Boston 9 
Talbot, Canadien 5
Rousseau, Canadien 19 
Hebenton, Rangers 16 
Wharram, Chicago 14 
Pilote, Chicago 6
Litzenberger, Tor. 17

l Nevin, Toronto 11
Moore Canadien 15

i Olmstead, Toronto 13
; Pulford, Toronto 14

Duff, Toronto 14
Oliver, Boston 14

! Henry, Rangers 20
Béliveau, Canadien 14 
Stanley, Toronto 9
Gadsby, Détroit 7
Horton, Toronto 5
Goyette, Canadien 6
Murphy, Chicago 11
Schinkel, Rangers 7
Harvey, Rangers 6

; Gendron, Rangers 14
Balfour, Chicago 13
Nesterenko, Chie. 13
Burn*, Boston 9
Brewer, Toronto 1
Herri*, Toronto 13
Hempion, Ranger* 3
Pronovost, Boston 13
Bonin, Canadien 7
Lengleis, Ranger* 6
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HOCKEY
HIER

Lieu? National*
Aucune Dartit 

Ligue Américaine 
Aucune D&rtü 

Ligue <1e l’Est
Hull à North B*" 
Kitchener * S.-Ste-Man*

CE SOIR
Ligue Nationale

Chicaeo a Toronto 
Boston à Raneert 

Lieue \mériraine
Springfield à Hcrshcr 
Cleveland à Plttabureh

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

r; P N PP Pr PM
Montréal 35 11 12 221 133 82
Toronto 31 19 8 199 155 70
Chicago 27 20 13 187 153
New York 22 28 10 171 182 54
Detroit 20 27 11 159 188 51
Boston 12 42 6 148 274 30

LIGUE AMERICAINE
DIVISION ES T

G P N Pp Pr Pts
Sorlnefield 37 17 2 241 158 76
Her.shev 28 23 5 174 172 61
Québec 27 23 3 169 162 57
Providence 25 31 2 195 213 52

DIVISION Ol EST
G P N PP P* Pts

Buffalo 33 25 1 205 179 67
Cleveland 30 22 2 195 162 62
Rochester 27 25 5 193 190 59
Pittsburgh 9 45 2 139 265 20

LIGUE DE LEST
G p N PP Pr Pts

Kingston 32 18 5 213 174 69
Kitchener 32 19 5 221 170 69
Hull 23 17 9 177 136 65
Sudbury 21 26 7 134 218 49
North Bav 16 30 8 138 175 40
8.-Ste-Marie 15 34 8 173 233 38

LIGUE METROPOLITAINE
(Classement final)

G P N Pp Pr PtJ
Verdun 27 11 4 197 148 58
National 26 12 4 194 144 56
St-Jérôme 25 12 5 209 156 55
Sore4 22 19 1 179 176 45
Rosemont 18 22 2 146 166 38
Lachine 16 22 4 167 142 36
Valleyfield 11 29 2 142 247 24
N.-D.-G 10 28 4 162 217 24

LIGt'E PROVINCI \l 1 : JUNIOR
G P N Pp Pr Pts

Québec 38 7 1 203 124 77
Vlctoriaville 27 20 2 214 176 36
Shnwtnizan 25 20 1 224 21A 51
Mil-Nord 20 24 2 169 188 42
fit -Hvacinthe 13 33 0 154 231
T -Rl’ lére- 12 31 2 130 207 26

LIG LE DEPRESSION
G P N Pp Pr PM

Hoboe 12 4 1 103 47 25
Grade 8 9 0 56 73 17
Bakes A A 1 79 78 16
Totem 4 11 2 54 83 10
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TRANSMISSION

TRANSMISSIONS AUTOMATIQUES
Nws réparées av rtmploçoea 

vatra TRANSMISSION
Travail fait par de* expert* 
jusqu'à 24 moi* pour payer

C«r««»tB G* tG \oun é#
0 4,000 millBt 0

%f\ a. fihmé, PBfMBPawBf• *P«t*t»l

Service ét telephone 24 heures per joue

TRANSMISSION SPECIALTY LTD.
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VALEURS DYNAMIQUES
MEILLEURE QUALITÉ 
AU PLUS BAS PRIX

U 5A
DOUBLE
CHANCE 
Dupuis
offre une auto CHEVY

Dupuischaque semaine de la VENTE ANNIVERSAIRE
Vous n'av** qu'a inscrire votre nom, votre adresse au 
do* de vos factures DI'PI IS (ou fac>similes acrepta- 
!>les) *1 a les déposer dans les boites CONCOURS 94e 
\ NM VERSA IKK.
lie plus vos coupons "Qt VRTIF.R FRANÇAIS ' vou» 
donnent aussi la chance de gagner une auto “ENVOY 
CHEVROLET

FOURNISSEUR

Duval

ECONOMIES 
SANS PAREILLES

Les sept étages du 
grand magasin Dupuis 
regorgent de marchan­
dises nouvelles pour le 
printemps et tous les 
rayons s'efforcent da 
vous offrir les plus 
grandes aubaines de la 
saison.

les meilleurs DRAPS canadiens
QUALITE SUPERIEURE - BAS PRIX - OURLET UNI

w.

DRAPS FANTAISIE QUALITE PERCALE
Coton de 136 fils au pouce. Rayures multicolores Coton de 186 fils au pouce. Blancs comme neige 
sur fond blanc. Inaltérables. ces draps finis sont de 104" (double).

72 x 100’’ 
39 x 75”

CHACUN

81 x 100” 
54 x 75”

CHACUN

TAIES 42” 72 x 104” 81 x 104” TAIES 42”
39 x 75” 54 x 75”

LA PAIRE chacun chacun LA PAIRE

339 379 I79 359 3" I79
CES PRIX SPECIAUX SONT IMBATTABLES POUR TOUT FOYER... FUTURS MENACES

niPl’lS — TROISIEME, RATON 150

économie dr U.00

LUXUEUX COUVRE-LITS 
HEIRLOOM1

Lit simple ou lit double

* 0-Vi  ̂^ V '

m

24.98 VEDETTE
BLANC ANTIQUE — BLANC NEIGE
Texture 1009o coton lava­
ble sans repassage et pré­
rétréci. ne refoule pas au 
lavage. Epaisse frange 
bordant les 3 côtés en vue 
Le modèle pour lit double 
pèse plus de sept livres

m PI 1S — TROISIEME. RATON ISO

Pour un cadeau . . . pour vous-même
NAPPE ET 6 SERVIETTES
Riche apparence malgré ce bas prix. Des­
sins fleuris damassés à même la texture à 
mélange de coton rayonne facilement lava­
ble. Cette qualité supérieure est recherchée 
avec raison.
• BLANC • ROSE
• TURQUOISE • IVOIRE

DAMASSEES
Ord. 5.98 

LES 7 PIECES
*199

DUPUIS — TROISIEME. RAYON 140

"Camtex”
SERVIETTES CARREAUX ET JACQUARD
Epaisse qualité de ratine suppr absor­
bante aux dessins modernes et "déco­
rateur”. Serviette de bain 22 x 44’’.
Serviette toilette 15 x 25”. La débar. 
bouillette 12 x 12”.

SERIE “A”
Carreaux variés
• Rose • Bleu • Jaune
• Brun

Ord. 2.98 
LES 3 SERVIETTES

99
SERIE “B”
Motif jacquard 
• Rose • Bleu • 

laune 9 Lilas
Vert

DUPUIS — TROISIEME. RAYON HO

I


